
Douze parlementaires briguent
(plus ou moins ouvertement)
la succession de M. Auriol

A QUINZE JOURS DE L'ÉLECTION PRÉSIDENTIEL LE EN FRANCE

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Quinze jo urs avant l 'élection de
Versailles , la succession de M.  Vin-
cent Aur iol à la présidence de la Ré-
pu blique se présente sous la forme
f u r i e  équation à douze inconnues.
Do uze pa rlementaires, en e f f e t , dix
députés et deux sénateurs briguent
p lus ou moins ouvertement les hon-
neurs de la mag istrature suprême de
l 'Etat républicain. On peut les divi-
ser en deux catégories: ceux qui
avouent honnêtement leur ambition
et ceux qui , prudence ou calcul ,
attendent un peu de voir comment
tournera le vent pour solliciter les
suff rages de leurs pairs.

Queuille et Laniel
Les pré tendants « certains » sont

au nombre de deux : l'actuel pré-
sident du conseil Joseph Laniel (in-
dépendant) et M.  Henry QueuiMe
(radical) dont la longue carrière lui
a valu d'être 22 f o i s  ministre et 4
fo is chef du gouvernement. Leurs
chances sont égales, mais le premier
a contre lui d 'être discuté au sein
même de son groupe , et le second de
n'être pas dans un très brillant état
de santé. De p lus , comme il ne s'ag it
pas d' un scrutin politi que où doit
jouer la discip line de vote , mais d' un
scrutin secret où peuvent s'exprimer
en toute liberté les pré férences  p er-
sonnelles, rien ne prouve que le
congrès de Versailles ne substituera
pas à ces grands ténors une indivi-
dualité plus e f f a c é e .

Les prétendants
de second plan

Le typ e même de ces prétendants
de second p lan est le dé puté-maire
de Nice , M. Jean Médecin qui a trou-
vé de nombreux appuis à la Cham-
bre et au Sénat par les parlementai-
res désireux de voir l 'Elysée revenir
non pas à une vedette rompue aux
responsabilités du pouvoir, mais à
un de ces obscurs sans grade de l'hé-
micycle qui sont toujours à la peine
et jamais aux honneurs.

A la vérité , deux concep tions
opposées de la fonct ion  présiden-
tielle se heurtent déjà dans les ma-
nœuvres préparatoires du congrès,
celle d'abord du président e f f i c a c e ,
comme l'a été M. Vincen t Auriol,
celle ensuite du président soliveau
dont le p lus fameux a été Albert
Lebrun avant 1939. Envisagé sous
cet ang le et en tenant pour probables
les candidatures qui se refusent en-
core à se déclarer, on voit que le
congrès aura à porter son choix en-
tre deux séries de prétendan ts : les
politi ques et les représentatifs.

Des noms
Dans la première catégorie , on

relève outre les noms de MM.  Laniel
el Queuille ceux de MM.  Bidault (M.

R.P.), Pleven (U.D.S.R.), Brune (ra-
dical) et Jacquinol ( indépendant) .
Dans la seconde , en p lus de M. Mé-
decin , on peut citer MM.  Yvon Del-
bos (radical),  Cornu (radical) ,
Fourcade ( indépendant) ,  Naegelen
(S.F.I.O.) et Charles Baranger (M.
R.P.).

Le choix est vaste , mais la liste
n'est pas close et d'autres candida-
tures seront sans doute déposées
avant la date fa t id i que du il décem-
bre. Quant à formuler  un pronostic ,
personne ne s'y hasarde dans les
couloirs des deux assemblées. On
verra sans doute un peu p lus clair
avant la f i n  de la semaine prochaine ,
quand les grands partis politi ques
auront , eux aussi , arrêté le nom de
leur vrai porte-drapeau...

M.-G. G.

La retraite de M. Edouard Herriot
M. Edouard Herriot prend sa re-

traite, une demi-retraite tout au
moins, car s'il renonce aux ambitions
« éïyséennes » qu 'on lui prêtait com-
me au fauteuil de président de l'As-
semblée nationale auquel il s'est tant
accroché , il conserve son mandat de
député et la mairie lyonnaise. Provi-
soirement tout au moins. Aussi bien
paraît-il désormais plus atteint dans
sa santé qu 'on ne veut bien le dire.
Avec son départ, c'est une page
i'*histoire républicaine » qui se tour-
ne, c'est un des derniers liens un peu
forts qui réunissaient la Quatrième
république à la Troisième qui se dé-
noue.
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La presse, outre-Jura, lui consacre
des éloges dithyrambiques. Il est vrai
que celui qui en est l'objet appartient
a cette espèce, en voie de disparition,
des «grands parlementaires » et qui
sont à cent coudées au-dessus de la
¦aune que , de l'avis des initiés, l'on
•¦encontre maintenant habituellement
au Palais-Bourbon. Pareilles platitu-
des ne sont toutefois pas de mise ici.
""es indiquent que le niveau d'une
Presse qui manque à ce point de dis-
cernement — et c'est là la première
Qualité que des lecteurs doivent exi-
ger de leurs journaux — est décidé-
ment bien en baisse.

Car s'il est une personnalité qui
mérite d'être jugée avec les nuances
nécessaires, c'est celle d'Edouard
Herriot. Il y a deux hommes en lui
~- le lettré et le politique —, il y en
8 même plusieurs. Lettré , il l'est jus-
in au bout des ongles, possédant une
Taste culture et une solide érudi-
'¦°n acquises en Normale , s'expri-
"nant dans une fort  belle langue écri-¦*- , J>u orale , auteur de plusieurs livres
lui resteront... Il était capable , dans
'ne jo ute qui demeure mémorable, de
débattre à la Chambre française , plu-
sieurs heures durant , du problème des
•"•inanités avec un Léon Daudet et
*vw un Léon Bérard, autres grands

lettrés. Ces hommes remarquables,
engagés dans la politique et violem-
ment opposés les uns aux autres, sa-
vaient faire taire leurs passions per-
sonnelles pour s'affronter courtoise-
ment dans de grandes discussions
d'idées. Et cela encore a bel et bien
disparu de nos assemblées parlemen-
taires.
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L'orateur est étonnant. Ses envo-
lées, malgré parfois un certain pa-
thos, vous laissent sous le charme.
L'on n'a guère pu en juger à Neuchâ-
tel où, nous ne savons pas trop pour-
quoi , la conférence qu 'il prononça
sur l'Allemagne fut assez médiocre.
Mais nous l'avons entendu ailleurs à
plusieurs reprises. Il y a bien des an-
nées, il inaugurait par une merveil-
leuse journée d'été provençale, le
moulin d'Alphonse Daudet sur une
colline de Fontvielle: «De ce lieu qui
me rappelle Athènes », commença-t-il
et , du coup, nous nous trouvions sur
les cimes.

Plus récemment, on l'écoutait avec
un plaisir non moins vif au banquet
d'inauguration de la Foire de Lyon,
dans le somptueux salon de récep-
tion de l'hôtel de ville de la grande
cité marchande entre Saône et Rhô-
ne. Il saluait en termes d'une cour-
toisie exquise l'ambassadeur de Grèce
et l'ambassadeur de Hollande , évo-
quant  par là même l'amitié qui lie
la France à ces deux pays. Avec
adresse, il rompait une lance en fa-
veur de la politique de M. Pinay assis,
tout souriant , à ses côtés. Car il eut
parfois la coquetterie de briser avec
la stricte ligne de conduite de son
parti.

C'est à ce même banquet qu 'il avait
convié le comte de Paris, à la gran-
de indignation des sénateurs, députés
et municipaux sectaires de son dépar-
tement. On attendait avec curiosité,
craignant même un incident, de voir
comment il s'adresserait à l'héritier

des rois de France : «Je salue, décla-
ra-t-il seulement, Mgr le comte de
Paris qui , sous l'uniforme , français,
a si bien servi la France ! » Tout le
monde en fut  bouche bée I
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Tel est l'authentique représentant
de la culture française que l'Acadé-
mie a bien fait d'admettre dans son
sein. Mais force est de souligner que,
chez Herriot, le politicien n'a pas été
à la hauteur de l 'homme de lettres.
Non point parce que ses idées peu-
vent nous paraître contestables. Mais,
à s'en remettre aux faits, on s'aper-
çoit que son action a été plus d'une
fois préjudiciable à notre voisine de
l'ouest. L'expérience du Cartel des
gauches, sous sa présidence en 1924,
se fit contre la politique de Poincaré
de défense du Rhin. Elle amorça le
désarmement de la France face à une
Allemagne redevenue libre de ses
mouvements politique que devait
continuer Briand et qui , laissant tou-
te latitude au redressement du Reich,
devait plus tard ouvrir les voies à
l'hitlérisme, dernière étape de cette
évolution , avant la guerre revenue.

Deux ans après, en 1926, dans un
nouveau mais court passage au pou-
voir, M. Herriot présida à l'inflation
et en quelques jours le franc , qui
était déjà à quatre sous, perdit la
moitié de sa valeur. Il fallut  rappeler
Poincaré qui sauva du gouffre les fi-
nances françaises. En 1932, troisième
présidence du conseil : d' aucuns su-
rent gré à M. Herriot de s'être laissé
renverser par «fidél i té  à la parole
donnée », c'est-à-dire pour avoir exi-
gé le remboursement de la dette amé-
ricaine. Il y avait un autre aspect
au problème : savoir si tout se rédui-
sait à une question de gros sous, si le
sacrifice du sang consenti par la
France pendant la guerre n'était pas
plus essentiel qu 'un sacrifice en dol-
lars.

René BR.AIOHET.

(Lire la suite en 15me page)

SYNGMAN RHEE A FORMOSE

Le président de la Corée du Sud , M. Syngman Rhee (à gauche), s|est rendu
récemment à Formose où il a rencontré le maréchal Tchang-Kai-Chek,

chef des troupes nationalistes chinoises (à droite).

La benzine
ne sera plus soumise
au contrôle des prix

A partir du 1er janvier

BERNE , 4. — A partir du 1er janvier
1954, la benzine ne sera plus soumise au
contrôle des prix. Comme celui-ci sera
supprimé sans autre nu 31 décembre,
l'abrogation du contrôle des prix sur la
benzine a plutôt un cara ctère formel et
l'avenir dira si des prix différentiels
devront être fixés.

Jusqu 'ici , le contrôle des prix se basait
sur un compte de compensation , établi
entre les importateurs d'essence, pour
fixer le prix maximum.  Ce prix était
déterminé par la compensation des fluc-
tuations du prix de revient. Il était en-
suite reconnu par les organisations pri-
vées comme prix national unique.

Il n 'est pas exclu que la détermination
d'un prix unique  ne se fasse plus de la
même manière à l'avenir. Il n 'est pas
possible de dire pour l'instant si, à ce
moment-là , le prix de l'essence sera
meilleur marché dans les régions fron-
tières ou simplement différent des prix
à l'intérieur du pays ou dans les régions
décentrées.

Un scandale financier
découvert à Paris

PARIS, 4 (A.F.P.). — Une informa-
tion pour corruption et trafic d'influen-
ce vient d'être ouverte au sujet des
agissements de Gérard Arnaud , homme
d'affai res  parisien qui , en qualité de di-
recteur d'une entreprise de vente d'au-
tomobiles à crédit , était en prison de-
puis juin dernier pour escroqueries et
émission de chèques sans provision.

(Lire la suite en 15me page)

A qui attribuer le million de récompense ?
S'il se conf irme que c'est le vieux Dominici qui a f ait le coup

On se souvient que le 17 août 1952,
le grand hebdomadaire anglais « Sun-
day Dispatch » offrait 500 livres
sterling (500 ,000 francs français) à
celui ou ceux dont les indications
permettraient de découvrir l'assassin.
Quatre jours plus tard , l'hebdoma-
daire français « Samedi-Soir » portait
cette somme à un million de francs
français.

A présent que le meurtrier est dé-
masqué et sous les verrous, les deux
hebdomadaires entendent tenir leur
promesse. Mais l'enquête n'a pas
encore dit si des personnes incon-
nues jusqu 'ici ont apporté leur con-
cours. D'autre part , certains doutes
subsistent sur l'origine des événe-
ments qui ont amené les aveux du
monstre de la Grand-Terre. Il n'est
même pas sûr que ce dénouement soit
la conséquence directe des témoigna-
ges nouveaux.

Un problème nouveau se pose
donc : qui a droit à la récompense
promise ? Qui a aidé la police de
façon à l'éclairer et à l'amener au
meurtrier ? Evidemment, Clovis et
Gustave Dominici ont eux-mêmes
déclaré au commissaire Sébeille que
leur père était l'assassin. Mais il
serait tout de même trop facile, et
surtout trop injuste de remettre le
million aux deux frères, car ils ont
attendu quinze mois pour faire leurs
révélations. Ces deux candidats sont
donc écartés d'office. Yvette, la
femme de Gustave, est dans le même
cas.

Il y eut un autre compère dénommé
Paul Maillet. Son aide ne fut pas
assez grande pour qu'on puisse le
mettre sur les rangs. Rappelons que
c'est à cause de ce témoin que l'af-
faire risqua de prendre une tournure
politique.

Il ne reste plus, maintenant, que le
commissaire Sébeille et ses aides qui
soient à même de prétendre à la
récompense. Mais là , les policiers
n'ont fait que leur métier — bien
difficile parfois — et il ne semble
encore pas que la somme soit pour
eux.

C'est donc devant cette difficulté
de trouver les « ayants droit » que les
deux hebdomadaires français et an-
glais ont laissé au j uge d'instruction
de Digne le soin de décider à qui
doit revenir la récompense.

Serge DOTJRNOW.

Le ciel était bleu hier
de la Baltique

à la Méditerranée

Tandis que nous grelottions
sous le brouillard

LONDRES, 4 (Reuter).  — Le temps a
été ensoleillé et printanier , vendred i,
dans une grand e parti e de l'Europe occi-
dentale. Il n 'avait jamais été aussi
chaud en décembre depuis un grand
nombre d'années dans certaines capita-
les. La jou rnée a été caractérisée par
une chaleur invraisemblable et un ciel
parfaitement bleu de la Balti que à la
Méditerranée. (Réd. — Sauf , semble-t-
il , sur le plateau suisse, recouvert de
brouillard).

La température a été de 17 degrés
au-dessus de zéro à Londres , où l'on
avait jamais eu aussi chaud en décem-
bre depuis une cinquantaine d'années.
Elle n 'a guère été moins élevée dans la
plupart des autres capitales :

A Berlin , le thermomètre a marqué
14 degrés, la plus haute tempéra ture
que l'on ait jamais  enregistrée dans
cette ville le 4 décembre. A Bonn , où il
indi quait 13 degrés et plus, on n'avait
pas connu de jour de décembre aussi
chaud depuis 20 ans.

A Oslo ,on a enregistré 10,5 degrés et
plus au-dessu s de zéro , ce qui est pres-
que un record pour le m'ois de décem-
bre.

Il fait chaud depuis si longtemps aux
Pays-Bas et notamment à la Haye que
le niveau du Rhin a baissé dans des pro-
portions qualifiées de catastrop hi ques
dans les milieux de la navigation.

La France a connu , vendredi , comme
les jours précédents, un temps extraor-
dinairement doux. Le ciel s est cepen-
dant un peu couvert vers la fin de
l'après-midi. A Rome, les dahlias sont
toujours en fleurs, ce qui ne s'était
plus produit en décembre depuis de
nombreuses années.

Un juge d'enfants décrit les causes
de la délinquance juvénile

UNE PERSONNALITE FRANÇAISE A NEUCHATEL

M. Jean Chazal est depuis neuf
ans juge des enfants  au tribunal de
la Seine. Il a déjà vu passer devant
lui quel que huit mille jeunes délin-
quants. C 'était un privilège excep-
tionnel pour Neuchâtel que de p ou-
voir entendre parler un juriste , dou-
blé d' un psychologue et d' un homme
de cœur, possédant une si vaste
expérience. M. Chezal faisa i t  une
tournée de conférences  et d'entre-
tiens en Suisse sous les ausp ices du
« bureau européen de l'administra-
tion de l' assistance technique des
Nations Unies ».

Notre hôte, comme nous l'avons
déjà annoncé , a parlé mercredi soir
à l'Aula de l' université , devant une
salle occup ée jusqu 'au dernier stra-
pontin , sous les ausp ices du Cartel
neuchàtelois des intérêts éduca t i f s .

M. Chazal , qui avait été présen té
par M. William Perret , président du
Cartel , entreprit d' expliquer à son
auditoire quelles étaient les respon-
sabilités familiales , sociales et écono-
miques dans la délinquance juvénile.

Il s'attacha particulièrement aux fac -
teurs externes. Certes , il y a aussi
des facteurs  internes , tels les anté-
cédents héréditaires, les déforma-
tions constitutionnelles ou provo-
quées par une maladie. Il  reste ce-
pendant que les fac teurs  externes ,
qui tiennent à la famil le  et aux con-
ditions économi ques et sociales ,
jouent un rôle dominant dans la dé-
linquance juvénile.  Celle-ci s'exp li-
que par certaines frustrations que
l' enfant  a subies. M.  Chazal a cons-
taté au cours de sa carrière qu 'au
moins le 40 % des jeunes délin-
quants qu 'il a eu à juger ont été per-
turbés dans leurs fo rces  a f f e c t i v e s
essentielles. Leur besoin d'amour, de
sécurité , de domination a été con-
trecarré. Des enfants  s o u f f r e n t  d' a-
bandon , d'autres grandissent dans
un climat de violence , d'autres en-
core sont victimes d'affections
désordonnées.

La délinquance juvénile est mon-
naie courante dans les familles dis-

sociées. S0 % des familles des jeu-
nes délinquants dont s'est occup é
M. Chazal , sont disloquées (travail
du p ère et de la mère souvent à des
heures d i f f é r e n t e s , dissociations vo-
lontaires par suite du divorce , de
l 'inconduite des parents) .

Une autre cause est la misère ali-
mentaire (l' en fant  vole pour réagir
contre ce dont il est f r u s t r é ) .  La mi-
sère de l'habitation est virulente
outre-Jura , où l' on compte 700,000
personnes en hôtels meublés , les fa-
milles étant le p lus souvent entas-
sées dans une ou deux p ièces. Qu 'on
pense aussi à l'insécurité des jeunes.
Beaucoup ne peuvent fa i re  un ap-
prentissage normal, deviennent de
jeunes chômeurs, f o n t  partie de cette
main-d' œuvre bon marché que l'on
embauche et débauche constamment.
Et l'on ne saurait ignorer en France
les perturbations af f e c t i v e s  consé-
cutives à la guerre.

D. B.

(Lire la suite en 16me page)

UN DISCOURS DU MARÉCHAL TITO

Le maréchal Tito (au centre) a prononcé récemment un grand discours à l'oc-
casion de la fête nationale, devant les membres du Conseil exécutif yougoslave.

LIRE AUJOURD'H UI

EN QUATRIÈME PAGE l
Les paysans et le projet

financier
par C. B.

EN SIXIÈME PAGE l
Notre conte

EN HUITIÈME PAGE »
Les propos du sportif

Le judo, sport de mystère
par R. J.

EN DIXIÈME PAGE »

La scène et l'écran
Henri Bernstein tel qu'il fut

par D. B.
Danièle Delorme

et Fernand Ledoux
par Jean Manégat

EN DOUZIÈME PAGE i
Hommage

à Pierre Boulanger
par G. D.

Les fêtes de décembre
par L.-D. Arnotto

L'or noir en Australie
LONDRES, 4 (A.F.P.). — Des quan-

tités importantes de pétrole auraient
été découvertes en Australie occidenta-
le, dans la région déserti que du golfe
d'Exmouth, annoncent les journaux
londoniens du soir , qui citent notam-
ment une déclaration de M. Robert
Menzies , premier ministre australien ,
qui a dit : « La découverte risque d'a-
voir une portée immense sur notre éco-
nomie intérieure et sur notre position
internationale. »

Depuis 15 jours Gaston Dominici
proclame sa totale innocence

D'APRÈS UNE LETTRE DE SES AVOCATS QUI VIENT D'ÊTRE PUBLIÉE

Les déf enseurs du vieux f ermier de la « Grand-Terre » demandent qu'il soit enf in interrogé
par le magistrat instructeur

; MARSEILLE, 3. — Les défenseurs
de Gaston Dominici ont remis à la
presse la déclaration suivante :

« Depuis que nous sommes les avo-
cats de Gaston Dominici , nous gardons
le silence.

» Le plus souvent, ce n'est pas sans
mérite.

» Aujourd'hui, il ne nous est plus
possible de concilier le soin de sa dé-
fense et de garder la même attitude.

» Nous avons écrit, il y a 13 jours , une
lettre au magistrat instructeur où noua
lui déclarions que Gaston Dominici af-
f irmait  son innocence totale.

» Par un luxe d'égard, nous n'en avons

rien communiqué. Cet acte est resté let-
tre morte et les heures passent sans
qu 'il soit interrogé.

» Les nouvelles les plus diverses et
les plus contradictoires continuent à
être affirmées puis démenties sans que
la justice prenne aucune position.

» Alors que les premiers jours une
frénésie s'emparait de chacun , c'est une
inertie totale qui la remplace.

» Tout ceci ne serait pas désespé-
rant si, du moins, un accusé pouvait
se faire entendre. Malgré tous nos ef-
forts, il n'en est rien. Il est faux que
l'accident de l'un de ses conseils, M.
Pollak , soit un élément de ce retard.
Nous ne cessons de supp lier afin que
l'information reprenne.

(Lire la suite
en dernières dépêches)



Office des poursuites de Neuchâtel
' Le jeudi 10 décembre 1953, dès 14 heures,
l'Office des poursuites vendra par voie d'en-
chères publiques, au local des ventes, rue de
l'Ancien-Hôtel-de-Ville , 1 buffet  de service,
2 fauteuils , 1 table pour radio , 1 divan-cou-
che, 1 grande armoire , 3 escabeaux , 1 petit
canapé ancien , 1 table de chevet, des chaises,
1 table ronde, 1 entourage de divafi Combiné
ëtagère-bar-buffet , 1* table ancienne , 1 table
à ouvrage . 1 secrélaire-commode, *2 radios,
1 seille en cuivre , 1 paire de jumelles , 1 lot
linge de cuisine , de toilette , nappes et ser-
viettes , î couverture de lit et d'autres objets.

La vente aura lieu au comptant , conformé-
ment à la loi fédérale sur la poursuite et la
faillite.

OFFICE DF4S POURSUITES

Jeune machiniste-toupilleur
ainsi qu'un

poseur capable
sont demandés ; places stables aux environs de
Neuchâtel . Adresser offres avec prétentions de sa-
laire à S. I. 455 au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour entrée immédiate oupour date à convenir . ,

MANŒUVRES ^4pour travaux de précision. Age minimum
30 ans.
Faire offres écrites ou se présenter.
_ 

A 
_ _ . -̂  Fabrique d'appareils

E JV \r ifV W m  électriques S. A.¦ -r^. ? ÀW^. %J Neuchâtel

| A louer

! maison familiale
à Neuchâtel , cle six cham-
bres, et * dépendances ,
avec confort. Epoque à
convenir. — Faire offres
écrites sous B. S. 464 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour juin 1953, de

GRANDS
LOCAUX

clairs et secs, pour entrepôts, éven-
tuellement avec bureaux. Adresser
offres à Sulzer Frères S. A., chauf-
fage et ventilation, Terreaux 9, Neu-
châtel.

On demande à louer ,
à Neuchâtel (proximité
gare), Serrières, Corcelles
ou Bôle,

appartement de
trois ou quatre

pièces
pour le 1er février 1654
ou époque à convenlrj v— .
Faire offres sous chiffrés
P 21494 J à PubUcltas,
Saint-Imier.

locaux à louer à Saint-Aubin
conviendraient pour petite Industrie. Surface 43
et 25" rh!. Fr. 60.—• par mois S'adresser à l'Etude
A. Thiébaud , notaire, Neuchâtel.

Bel appartement
à louer , trois grandes pièces et demie, dans
une villa ancienne soignée , véranda , tout con-
fort moderne. Magnifique situation. Adresser
offres écrites à U. Y. 443 au bureau de la
Feuille d'avis.

. A louer à Colombier,

appartement
de quatre pièces, tout
confort et dépendances.
Jardin. Belle situation
tranquille. Adresser of-
fres écrites à J. K. 431
au bureau de la Feuille
d'avis.

On demande dans un -bureau de la ville un

jeune homme
de 16 à 17 ans , intelligent , débrouillard ^b. de

Haute*,, confiance , pour faire les* commissions
et différents travaux de bureau faciles. Faire
offres détaillées en indiquant prétentions de
salaire et références sous chiffres P. 7500 N.,
à Publicitas , Neuchâtel.
dSmam ĵ m̂ 1m ¦̂¦¦
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Industrie d'Olten cherche pour son bureau de vente une

STÉNO-DA CTYLO
habile et consciencieuse. Entrée : tout de suite ou pour
date à convenir. Faire offres sous chiffres 23574 à Publi-
citas, Olten.

On demande une

sommelière
au café du Jura , place
de la Gare, Travers. —
Tél. 9 24 81.

JEUNE FILLE
sérieuse , est demandée
comme femme de cham-
bre , à l'hôpital Pourta-
lês, Neuchâtel.

Bureau de la ville cherche

EMPLOYÉE
pour entrée immédiate ou à convenir.

EXIGÉ : Bonne culture générale.
Sténo-dactylographie.
Initiative.

OFFERT : Place stable, bien rétribuée.
Travail intéressant.

Offres avec curriculum vitae, photographie et prétentions cle
salaire sous chiffres P. 7*119 N., à Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons pour la venter .-(te. notre article j
technique pour enfants (article .breveté en Suisse et J
à l'étranger), _¦ 7 \

JEUNES
PÈRES DE FAMILLE

De par sa grande qualité , cet article de tout premier
ordre et sans concurrence, offre des possibilités de
vente extraordinaire. (Fabrication d'une grande mai-
son suisse).

Messieurs ayant de l'entregent et de bonne éduca-
tion auront l'occasion de bien gagner en s'occupant
de la vente de cet article. Nous remettons la repré-
sentation et le droit de vente exclusif pour grand
rayon.

NOUS OFFRONS : Salaire mensuel fixe, commis-
sion sur le chiffre d'affaires , frais journaliers et de
déplacement et les dédommagements usuels. Mes-
sieurs, bons vendeurs, n 'ayant pas l'habitude de visi-
ter la clientèle, seront mis au courant. Adresses des
familles et intéressés à visiter seront fournies.

Offres avec curriculum vitae détaillé, certificats et
photographie sont à adresser sous chiffres N. 16911 Z.,
à Publicitas, Zurich 1.

A vendre , quartier nord-est de Neuchâtel ,
magnifique

TERRAIN À BÂTIR
avec maison d'habitation. Surface totale en-
viron 4500 m'. Conviendrait tout particulière-
ment pour construction d'immeubles locatifs.
Adresser offres écrites à C. E. 450 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre à Payerne

MAISON
de denrées coloniales

et de comestibles, site favorable , dans
un bâtiment avec trois étages à qua-
tre chambres. Prix de vente 160,000
francs, discutable. Adresser offres à
L. A. 465 au bureau de la Feuille
d'avis.

** 
¦; i. \
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A vendre ^
aux Geneveys-sur-Coffrane

une

MAISON FAMILIALE
de cinq chambres, cuisine, dépendances

et verger de 900 mc

S'adresser à Mé Paul Jeanneret , notaire,
W CERNIER Ak 4
IMMEUBLES

En vue de placement de fonds , nous cher-
chons à acheter immeubles locatifs de ren-
dement intéressant, sûr et stable. — Faire
offres sous chiffres P 11347 N à Publicitas
S. A., Neuchâtel.

B. (le CHAMI5 1UEK
Place l'nrry 1, Neuchfltcl

Tél. 5 17 26

A vendre à Neuchâtel-
ouest , un

bel immeuble
locatif

seize appartements, de
une , deux et trois pièces,
confort moderne , " chauf-
fage général. Nécessaire
après 1er rang, 130,000 fr.
Rapport brut : **B %.

A vendre, dans quar -
tier Industriel à l'est de
Neuchâtel ,
immeuble locatif

moderne
huit logements de trols
pièces , à des prix très
modérés. Bains , chauf-
fage local. ;— Nécessaire
pour tradter : 53,000 fr.
ooi 81,000 ft\ sans em-
prunt second rang.

A vendre , à Colombier.
immeuble locatif

neuf
six logements de trois et
quatre pièces, chauffage
général. Loyers modérés.
Placement sûr. Nécessaire
pour traiter 80,000 fr.

A vendre , à la Béroche,
maison familiale
quatre pièces, bains ,
buanderie , local pour
atelier , garage. Construc-
tion ancienne, rénovée.
Prix avantageux.

A vendre , dans le Vi-
gnoble, à l'ouest de Neu-
châtel ,

maison de
deux logements

de deux ou troi s pièces,
bains, chauffage central.
Prix modéré.

A Neuchâtel
à louer

bel appartement

pièces
bien situé, confort

Adresser offres écrites à E. R. 444 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre à Neuchâ-
tel , quartier ouest ,

immeuble
renfermant grands lo-
caux pouvant être uti-
lisés comme entrepôts
ou industrie. Possiîrili-
té d'agrandissement. A
proximimité de la gare
C.F.F. et du tram. —
Adresser offres écrites
à J. M. 429 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer
à Corcelles

pour tout de suite ou
date r approchée , à cou-
ple ou deux dames seules
d'un certain âge, solva-
bles , appartement de
trois pièces plus cuisine,
cave et réduit , salle de
bains avec boller , chauf-
fage général au mazout ,
confort , vue. Loyer avan-
tageux. Adresser offres
écrites à T. N. 434 au
bureau de la Feuille
d'avis.

.A louer pour cause de
départ , pour tout de sui-
te ou date à convenir ,
quartier de la pierre-à-
Mazel , avec vue impre-
nable sur le lac,

JOLI APPARTEMENT
de quatre pièces, avec
tout confort , service de
concierge , 225 fr. plus
chauffage et eau chau-
de. Adresser offres écri-
tes à A. P. 438 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer , Seyon 13, belle

vitrine
d'exposition

A vendre trois FOUR-
NEAUX en bon état. —
S'adresser : Ssyon 19,
3rae. Tél. 5 27 91.

HORLOGER-OUTILLEUR
est demandé pour tout de suite ou
pour époque à convenir. Place inté-
j 'essante et stable dans une fabrique
de pierres d'horlogerie, région de
Neuchâtel. Faire offres manuscrites
sous chiffres B. T. 451 au bureau de
la Feuille d'avis.

Bonne à tout faire
sachant bien cuisiner, au courant de
tous les travaux ménagers pour la
tenue d'un petit ménage soigné, est '
demandée pour entrée immédiate.
Gages Fr. 180.—. Offres détaillées à
case postale No 25093) Nérichâtel. " ,\>

. i

La Société générale d'affichage '
engagerait , pour le 1er février, un

jeune homme
pour les travaux suivants :

— Expédition d'affiches
— Collage d'affiches
— Contrôle

Permis de conduire désiré.
Faire offres manuscrites avec
photographie et curriculum vitae.

Aero Watch S. A., Neuchâtel
20, Chaussée de la Boine,

demande

acheveur
connaissant la mise en marche. Entrée tout

de suite ou à convenir.

Importante maison de meubles de Suisse ro-
mande ayant plusieurs succursales dont une dans
le canton engagerait encore

quelques représentants
pour son service contrat d'épargne.

Sur désir nous offrons cette représentation à
titre accessoire pour que les intéressés se rendent
compte dés grandes possibilités de gain. La préfé-
rence sera donnée à agents d'assurance bu repré-
sentants ayant déjà travaillé dans la branche.
Discrétion assurée.

Faire offres en Indiquant l'activité actuelle sous
chiffres p 7484 N à Publicitas, Neuchâtel.

Importante fabrique de la place
cherche au plus tôt une

aide de bureau
consciencieuse et de bon carac-
tère, ayant déjà travaillé dans un
bureau. Prière d'adresser offres
détaillées avec copies de certifi-
cats sous chiffres H. R. 446 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour entrée immédiate ou
pour date à convenir

mécaniciens de précision
mécaniciens -outilleurs

Prière d'adresser offres écrites avec copies de
certificats ou se présenter.

. _ . __ Fabrique d'appareils
K ^k \_f  _^ f^ï 

électriques S. A.
F >**% T >**%%J Neuchâtel

Nous cherchons

mécanicien-fraiseur
pour atelier d'essais.

mécaniciens
pour la fabrication d'outillages ou
pour le montage de machines à tri-
coter.

Faire offres par écrit en envoyant copies de
certificats à Edouard Dubied & Cie S. A.,
Couvet.

ït> Mise au concours TT
Nous cherchons pour la Chaux-de-Fonds

un mécanicien-électricien
et un aide-magasinier

Conditions requises pour l'engagement • du
mécanicien-électricien : nationalité suisse, âge
28 ans au maximum, bonne instruction et ap-
prentissage terminé avec succès.

Les offres de services manuscrites doivent
nous être adressées accompagnées :
d'une courte biographie
d'un acte de naissance et d'origine
d'un certificat de bonne vie et mœurs
des certificats concernant l'apprentissage et l'acti-

vité antérieure, du livret de service militaire et
d'une photographie-passeport
jusqu'au 19 décembre 1953.

Direction des téléphones
Neuchâtel j

Nous cherchons pour date à conve-
nir un

jeune
mécanicien-outilleur

connaissant les machines horlogères.
Offres avec curriculum vitae et cer-
tificats sont à adresser à Ebauches
S. A., case postale 370, Neuchâtel.

' —
Fabrique d'horlogerie de qualité soignée

cherche :

renpteur de finissages
acheveur-

metteur en marche
Entrée au plus tôt. Place stable et intéressante
pour personne qualifiée. Faire offres avec cer-
tificats sous chiffres P. 7493 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

.
*

La Fabrique des montres
et chronomètres Ernest Borel

MALADIÈRE 71 - NEUCHATEL
e n g a g e r a i t  immédiatement ou pour

époque à convenir

FOURNITURISTE
connaissant bien son métier , énergique
et ayant esprit d'initiative. On engagerait

également une

JEUNE FILLE
pour petits travaux d'atelier.

Offres par écrit ou se présenter.

Lire la suite des annonces classées en sixième page
__ ¦

E ¦

BULLETIN D'ABONNEMENT
A LA

Feuille d'avis de Neuchâtel

Le soussigné s'abonne dès ce jou r
jusqu 'au

31 décembre . . . .  Fr. 2.25

Nom : .._ _

Prénom : _

Rue : 

Localité : ; _..; . 

Adresser le présent bulletin
sous enveloppe af f ranchie  de 5 et. à

Administrat ion de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel >,

Neuchâtel

J^"" Ne concerne pas les personnes
qui reçoivent déjà le journal .

A louer
chambre

indépendante
chauffable. éventuelle-
ment avec pension! —
Parcs 75.; 3me.

Belle chambre â louer.
Beaux-Arts 7, chez Mme
Godât , 3me.

Très jolie chambre,
tout confort. Tél. 5 42 45.

A louer une bell e
chambre à personne sé-
rieuse. Rue de l'Eglise 6,
1er, à gauche.

Près de la gare, cham-
bre et pension pour étu-
diant(e) ou employé(e)
de bureau. Confort , radio.
Entrée à convenir. Télé-
phone 5 65 68 aux heures
des repas ou le soir. ¦

Jeune dame avec un
enfant cherche

chambre
et pension

pour ce printemps , à
Neuchâtel ou environs,
chez personne pouvant
s'occuper de l'enfant
après les heures de classe.
Prière d'écrire sovis M. B.
449 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

PERSONNE
pour.relaver à midi et le
soir , au haut de la ville.
Tél. . 5 22 18.

On demande une.,:, ¦„- ... :

SOMMELIÈRE
pour petit hôtel dans le
vignoble. Adresser offres
écrites à B. C. 439 au
bureau de la Feuille
d'avis.

y > On cherche

PERSONNE |
S de tovite confiance G
$j pour tenir le mé- |
û nage d'une dame B
1 seule. Bons gages. E
E Place stable. Faire E
H offres sous chiffres gS
1 P 7504 N à Public!- ¦
|| tas, Neuchâtel. j

On cherche une

JEUNE FILLE
pour aider au ménage.
Salaire à convenir. Faire
offres à Mme A. Stauf-
fer, Gibraltar 20. Télé-
phone 5 48 46.

Restaurant de la ville
cherche une bonne

SOMMELIÈRE
connaissant bien les deux
services. Demander l'a-
dresse du No 435 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Maison de vin
et vermouth

de la Suisse romande ,
engagerait tout de suite
un bon VOYAGEUR in-
troduit pour la vente de
ses spécialités , rayon
Suisse romande. Clientèle
oafetieirs-épiciers. Traite-
ment fixe , frais de voya-
ge et commission. Seule-
ment représentan ts sé-
rieux et capables sont
priés de soumettre leur
candidature sous chiffres
P. 7498 à Publteltas,
Lausanne.

I 

Infirmière
est cherchée par
dame seule pour
tenir son ménage
et donner quelques
soins. Bons gages.
Place stable. Faire
offres sous chiffres
P 7505 N il Publi-
citas, Neuchfttel .

JEUNE FILLE
sachant tenir un ména-
ge et faire la cuisine est
demandée au restaurant
Jean-Louis, Saint-Blalse.
Tél . 7 51 41. Vie de fa-
mille , bons gages à per-
sonne capable, — Place
stable.

On demande une

jeune fille
pour aider au ménage et
au café. Faire offres à
l'Auberge de Commune,
Provence (Saint-Aubin).

A louer avec ou sans
pension , chambre meu-
blée, chauffée , bains. —•
S'adresser : Parcs 50, 2me.

i\
' \ :

Appartement
Personnes s é r i e u s e s

cherchent à louer poui
date à convenir et long
hall , a p p a r t e m e n t  à
l'étage, (le six pièces et
dépendances , dans villa
pu petite maison loca-
tive , avec tout confort ,
vue, jardin si possible
et tra m à proximité,
Neuchâtel-ouest ou Pe-
seux - Corcelles . Offres
sous chiffres P. 7405 N.
à Publicitas , Neuchâtel ,

On cherche une
personne qualifiée

pouvant trouver un
appartement tranquille

de deux à quatre pièces ,
à Neuchâtel , quartier
Xrols-Portes - Serrières,
moyennant rétribution.
Adresser offres écrites à
K. S. 453 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche au plus
tôt ou pour date à con-
venir un

.4PPARTEMENT
de deux ou trols pièces,
aveo ou sans confort. —
Région vignoble. Adres-
ser offres écrites à F. R.
384 au bureau de la
Feuille d'avis.

Appartement
¦ trois pièces et salle de
. bains , est demandé pour
• tout de suite ou pour
, date à convenir , à Pe-
, seux ou aux environs.

Adresser offres écrites
à A. W. 376 au bureau

. de la Feuille d'avis.

Appartement
trois pièces , avec ou
sans confort , est cher-
ché par ménage sans en-
fant , pour date à conve-
nir. En ville ou aux en-
virons. S'adresser à A.
Thiébaud, rue de l'Hôpi-
tal 8, Neuchâtel.

On cherche pour le 1er
février 1954,

appartement
de trois pièces , avec sal-
le de bains. Prière de
faire offres écrites sous
O. P. 447 au bureau de
la Feuille d'avis.

Joli appartemenl
de quatre pièces ou mai-
son est demandé(e) pai
retraité pour date a, con.
venir , en ville ou envi-
rons. — Adresser offres
écrites à I. K. 458 au bu-
reau de la Feuille d'avis

Monsieur seul cherche
une

chambre
indépendante

non meublée, avec chauf-
fage , dans le quartier du
temple des Valangines
rez-de-chaussée ou 1er
étage, avec cabinet de
toilette. Faire offres écri-
tes sous C. I. 459 au bu-
reau de la Feuille d'avis

On cherche, au centre
de la ville,

local
avec vitrine

sur rue pour salon de
modes. Adresser offres è
case postale 12462, Neu-
châtel.

Restaurant cherche
pour tout de suite
une bonne

fille de cuisine
C o n g é s  réguliers.
Bons gages. Restau-
rant du Château ,
Boudry, tél. 6 40 08.

On cherché pour tout
de suite

JEUNE FILLE
de confiance pour aider
au ménage et au maga-
sin. Salaire selon enten-
te. Vie de famille. — J.
Dettwiler , cigares , Ham-
merstrasse 103? Bâlé. *̂
Tél. (061) 32 6615:

On demande un

gypseur-peintre
éventuellement un pein-
tre qualifié. Entrée im-
médiate ou à convenir.
S'adresser à. l'entreprise
André Blandenler, à Fon-
tainemelon.

Restaurant de la ville
demande un

garçon d'office
Demander l'adresse du

No 428 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pour entrée à conve-
nir on demande un jeu-
ne homme de toute con-
fiance comme

porteur de pain
Faire offres à boulan-

gerie-pâtisserie des Parcs
129, A. Montandon, Neu-
châtel.

Peintres
sont demandés pour tout
de suite, chez Poncioni
et fils , rue Pourtalês 10,
Neuchâtel.

On cherche pour tout
de suite

jeune
sommelière

présentant bien et con-
naissant le service à fond
dans café-bar-dancing.
Offres au Tél. (038)
9 1130.

Représentant
Place Intéressante est
offerte à personne
persévérante , pour vi-
siter la clientèle par-
ticulière d a n s  un
r a y o n  local .  Soit :
V a l - d e - R u z , Val-
de-Travers et Vigno-
ble. Gain régulier de ,
500 à 600 fr. par
mois. — Adresser of-
fres écrites à R. Y.
414 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

PERSONNE
avec part active et petit
capital pour développe-
ment d'une affaire arti-
sanale intéressante. —
Adresser offres écrites à
R. P. 397 au bureau de
la Feuille d'avis.

Retraité cherche ' un

appartement
moderne, trols ou quatre
chambres , dans maison
tranquille , pour le 24
mars prochain. Deman-
der l'adresse du No 445
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune couple sans en-
fant, cherche pour tout
de suite, un

| appartement
de deux ou trois pièces
ville ou direction Saint-
Biaise. Offres à R. Jean-
neret , Cassardes 22 , Neu-
châtel.



Pour vos cadeaux
consultez notre catalogue

M m GRANDS MAGASINS
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Faites vos achats maintenant, nous les réservons
pour les fêtes
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Un splendide choix de ^

MANTEAUX
coupés dans de superbes tissus pure laine de toutes belles

qualités, modèles nouveaux
Prix très avantageux Au choix :

U'- 189- 159, 139, * 
79-

Un choix merveilleux en

R O B E S
modèles inédits en pure laine ou en soie

au choix de 49.- à 189.-
Au 2me étage

Nos ravissantes D L U U ij £ j  1 C Qft * Au
T l f p C Ç  Modèles exclusifs de ÎO.OU a V). 

Nos nouvelles J V I  l i O

Toutes comparaisons conduisent

COUV RE
Ŝ V / / 7  ^<L- m l y -,  ̂  . 
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NEUCH ÂTEL

{

PHILIPS - GRUNDIG // / / /
TELEFUNKEN / / / / /BLAUPUNKT / / / / /

SONDYNA - MINER VA / / / / /TRI^UJMO / / / / /
Modèles combinés / / / / /

(grands meubles de / / / / /
luxeet modèles de table) / / / / /

Radios neufs / / / / /
depuis Fr. 188.— / / / / /

Facilités de payements / / / / /
Personnel technique / / / / /

expérimenté / / / / /

SÉi
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Off rir un joli p ortrait j m
C est fai re vivre le souvenir fcfc

Photos faites à l'atelier

ou à domicile l/; ĝ

sur rendez-vous seulement J ^ 
¦
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P H O T O  DU B O I S  - D. C O M T E S S E
Téléphone 5 21 74 . 9, rue l.-de-Hochberg

Centrifuge électrique
pour fromagers

débit 2000 à 3000 litres à l'heure. 220/380 V.
A vendre au plus offrant le mardi 8 décembre

entre 10 et 11 heures.
S'adresser : gare marchandises, Neuchâtel .

Pour vos cadeaux de Noël...

Ak. Les manteaux

Êm modèles
i|/p»  ̂ t̂oT *̂ "̂*̂ ^  ̂ c'e 'a ma 's°n

E i caniche, etc.
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Mesdames, n'hésitez pas à rendre visite à notre rayon de

CONFECTION COMPLÈTEMENT RÉNOVÉ

V o • ) l / ->**tc~ * a a

| RUE DU SEYON NEUCHATEL

S

ACCORDÉONISTES ! ! !
Sans augmentation de prix , nous accordons sxir

tous les accordéons vingt mois de crédit
Diatoniques depuis Fr. 182.— à 858.—
Chromatiques, boutons depuis Fr. 333.— à 1250,—
Chromatiques pianos depuis Fr. 250.— à 1015.—

En vente chez : Gaston BLANCHARD
Dombresson (Neuchâtel )

CATALOGUE SUR DEMANDE

4 PRIX m
qui en disent long

Chemise popeline nmunie , col attenant mi-dur I wiwU

Chemise popeline
i sanforisée , col attenant , IA  OA

avec un col de rechange I wiOw

Chemise flanellette |fi l.flcroisée unie ¦ ViWW

I Chemise flanellette £™
très jolies fantaisies I f t  QA

teintes mode I ««OU

Et un choix énorme dans les toutes
dernières nouveautés aux prix les

plus étudiés

'y ] N E D C H A T E )L

CADEAUX A L'ÉTRANGER 
Nos spécialités suisses

de fondants 
chocolats et

notre Café ComptO-f —
sont toujours fort appréciés

par vos parents et amis a 
l'étranger

Z I M M E R M A N N  S.A ,  —
se charge de toutes les formalités douanières.
Demandez l'envoi assez tôt , vu l'augmentation
du trafic postal 

<•*: 
¦—
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Chef-d'œuvre de l'industrie suisse,
doté du couplage Triomatic qui vous
offre de nouveaux avantages abso-

lument exclusifs.

FR 625.—
Démonstrations

en tout temps à domicile :

W. MEIER - NEUCHÂTEL
Suchiez 8 - Tél. 5 68 16

Agent exclusif pour le canton
Service rapide. Facilités de paiements.

'̂ ^Wr Cont re  envoi de ce bon , vous recevrez^  ̂ gratuitement le prospectus « Turissa »
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AVANT LE SCRUTIN

Ceux qui affirment aux paysans
qu'ils ont intérêt à soutenir le projet
financier fédéral du 6 décembre sont
de mauvais bergers.

Pour le moment , les agriculteurs
mangent leur blé en herbe — et en-
core, c'est plutôt de l'orge que du
froment ! S'ils votent le projet , ils
feront pire : ils se couperont l'herbe
sous les pieds.

On tente de leur faire croire que
les subventions qui leur sont néces-
saires dépendent de l'impôt fédéral
direct et qu 'elles seraient compro-
mises si cette centralisation fiscale
définitive était rejetée. C'est faux.

La situation actuelle de la paysan-
nerie suisse est-elle satisfaite et
just e ? Ce serait audacieux de le pré-
tendre. Pourtant , l'impôt fédéral di-
rect est en vigueur depuis de lon-
gues années...

.;•¦ Quel bénéfice la paysannerie en
a-t-elle retiré ? On ne le voit pas.
Mais certains chiffres parlent au
contraire avec éloquence. En 1948,
le total des subventions fédérales

* était de 121 millions. Ce total a main-
tenant passé à 330 millions. Les sub-
ventions à l'agriculture ont-elles aug-
menté dans la même proportion ?
Absolument pas ! Malgré les vertus
de l'impôt fédéral direct.

Et pourquoi ? Parce que , dans le
système actuel , l'argent dont dispose
la Confédération se disperse dans
toutes les directions. Plus la Confé-
dération encaisse , plus elle est sol-
licitée, de tous côtés. Au point
qu 'elle en oublie l'essentiel. L'agri-

culture ne trouv e aucun avantage à
ces distributions , à ces largesses.

Il faut absolument obliger la Con-
fédération à se concentrer sur l'es-
sentiel , qui est le maint ien de la
paysannerie et le ravitaillement du
pays. Or, l'Etat fédéral n 'opérera
cette concentration que lorsqu il ces-
sera d'avoir trop d'argent à gaspiller
et d'être, pour cette raison , trop sol-
licité.

Les subventions à l'agriculture ont
toujours été considérées dans le
pays comme essentielles. C'est pour-
quoi elles ont une base légale. Mais
si la Confédération continue à dis-
poser de sommes énormes , d'autres
subventions auront à leur tour une
base légale et durable , pour le plus
grand dam de l'agriculture.

A part quel ques retouches de dé-
tail , le projet financier fédéral ne
change rien au système actuel de
gaspillage des deniers publics. Le
« frein aux dé penses » est dérisoire.
Il n 'impose à la Confédération au-
cune économie. Il ne fait rien pour
réduire les subventions qui ne sont
pas indispensables.

S'il est voté , le projet financier
ne fera qu 'aggraver le gaspillage ac-
tuel. La paysannerie suisse a tout à
y perdre. S'il est repoussé, la voie
sera ouverte pour une réforme des
finances sérieuse , qui obligera la
Confédération à faire des économies
et à concentrer son attention sur les
seules subventions qui sont néces-
saires.

c. B.

Les paysans et le projet financier
du 6 décembre

L'ÉNIGM E
DU TROCADÉRO

par 12
EDGE TISj f.MOIS

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel •

¦—¦ Aucune utilité à se livrer à
la m o i n d r e  gri.macerie. L'élément
masculin,  qui demeure sur place,
sert de liaison.,

— Quand un tel ordre cessera
on le regrettera, décréta rêveuse-
ment le docteur . Et pour tant , je
sens que toutes ces classes si bien
cataloguées sont prêtes à se fon -
dre ! Qu 'un cataclysme survienne,
ce sera le méli-mélo.

— Le gâchis ?
— Ne déformez pas mes paroles. Ce

sera d i f f é ren t  — mais peut-être très
bien t out  de même. Je ne dis pas plus
moral.  La morale évolue avec les con-
ventions. Vérité aujourd'hui .  Erreur
demain.  Les Grecs épousaient volon-
tiers des courtisanes. Il viendra un
temps en France, où il ne restera plus
de courtisanes parce qu 'elles auront
toutes été épousées.

— Et cependant la Femme reste
éternelle !

— C'est de l'apparence seulement
dont nous nous en t re tenons , répondit
Mattiani en haussant  légèrement les

épaules. Depuis notre mère Eve , les
passions sont restées les mêmes. Seuls
les décors, les costumes et la règle du
jeu ont changé. Et encore ! un perpé-
tuel recommencement ! Profitez donc
de la m i n u t e  qui s'offre. Nous som-
mes en 1912, le 25 avril , par une belle
matinée. C'est l'ouverture d'Armenon-
ville. Jouissez pleinement du coup
d'œil.' Dans vingt ans . dans trente
ans , à la même date , le spectacle sera
certainement  tout  autre. Qu 'aperce-
vez-vous derrière ces tables ? Des
artistes , des demi-mondaines de toutes
catégories depuis la débutante  jusqu 'à
la grande vedette. De Rina de Mont-
martre jusqu 'à Caroline Otero , en pas-
sant , par Loulou du quartier Marbcuf.
En fai t  d'hommes : surtout des fils
de famille oisifs , comme votre Char-
les Ducormier. Les hommes d'affaires ,
les gros industriels n 'y viennent  point.
Ce club mat ina l  est , pour le sexe fort
« le Club de ceux qui n 'ont rien à
faire ». Il y en a, vous le voyez, un
certain nombre.

—¦ En at tendant  que cet ordre de
choses soit changé, selon votre pré-
diction , approchons-nous du groupe
Ducormier. J'avais promis à Charles
de le rejoindre.

— Charmante sa dulcinée, n 'est-ce
pas ? Et quel talent ! Elle sai t tout
Puccini par cœur, en italien et en
français. J'organiserai chez moi un
de ces soirs un petit dîner, dont vous
serez. Nous la mettrons à contribu-
tion .

— Madame de Coray y viendra ?
— N'y comptez pas. Yane reçoit di-

vinement , mais n 'accepte jamais une
invitation., . A h !  justement la voici,
retour de son temps de galop avec Bill
femme. Elles font comme nous. Elles
se faufi lent  à travers le jardin,, pour
gagner la table de Charles et de Régi-
na. Je vais en profitei-, prendre Yane
à part et essayer de vous faire inviter
pour demain — car justement  demain
elle donne une grande fête.

— Oui , je sais, dit Pierre. Je vous
laisse opérer.

Il manœuvra de son côté immédia-
tement pour se séparer de lui et abor-
der la table de Charles en arrivant
d'une direction différente.

Cependant , il ne cessait de tout ob-
server. Il vit le docteur arrêter Yane
et lui dire quelques mots en le dési-
gnant lui-même d'un discret coup
d'œil. Il devina que Yane lui opposait
un refus. Mais , tout aussitôt, il vit
également qu 'elle s'arrêtait  de parler
elle-même pour tourner les yeux vers
un autre point du jardin.

Il suivit la direction de son regard
et tressaillit.

Jacques Bréault-Mortigny s'avan-
çait vers Yane de Coray en bousculant
tout le monde, écrasant des pieds,
soulevant des protestations.. Il portai t
le même complet que la veille. Ses
traits étaient tirés. Ses yeux légère-
ment hagards. Yane répondit à son
salut, lui tendit une main dont il s'em-
para pour la secouer avec une certai-
ne balourdise. Aussitôt, une conversa-
tion à voix basse s'engagea entre eux.
Le docteur Mattiani s'était éclipsé.

— Ce serait le moment d'écouter ce

qu'ils disent ! ronchonna Pierre.
f Et il s'efforça de se rapprocher
"d'eux. "S.

Ce n 'était guère facile, tant  l'af-
fluence était grande. Il parvint cepen-
dant assez près du couple pour enten-
dre ces mots prononcés par Yane à
mi-voix avec un accent rageur :

— Oui, je vous le promets. A de-
main.

La figure de Bréaul t s'éclaira. Il
s'inclina en se cassant en deux à la
façon d'un automate et tourna les ta-
lons.

Pierre se mit à le suivre.
— Le docteur me l'avait conseillé

tout à l'heure, ricana-t-il intérieure-
ment. Le travail sur deux pistes, le
fin du fin !

Toutefois, il avait du mal à ne pas
perdre le jeune homme dans la cohue.

Soudain , il l'aperçut faire un signe.
Trois secondes plus tard , il le vit
grandir démesurément , dépasser tou-
toutes les tètes.

— Zut ! Il est remonté à cheval !
Où est le mien ?

Par bonheur , le jeune groom qui te-
nait , brides passées dans la saignée
du bras , la jument  pie de Mat t i an i  et
l'alezan brûlé, tout en dévorant un
fascicule de Nick Carter, n 'avait pas
changé de place.

En un clin d'œil , Valroy lui arracha
¦les rênes des mains et 'lui glissa cent
sous dans la main , tandis que le ro-
man tombait ouvert sur le gravier.

— Et moi qui en étais à la pour-
suite de l' inconnu ! protesta la gamin.

— Comme moi ! répliqua Valroy.

Déjà, au risque de se faire échar-
per par une torpédo-sport flui faisait,
dans l'enclos d'Armenonville, une en-
trée triomphale, il avait atteint l'ave-
nue de Longchamp.

A cent mètres de lui , dans l'allée
cavalière, Bréault-Mortigny piquait
des deux vers l 'intérieur du Bois.

Pierre se mit au grand galop.
Mais il avait beau éperonner son

cheval, il ne lui semblait pas gagner
le moindre terrain sur celui qu 'il vou-
lait rejoindre.

De son côté, Bréault avait plusieurs
fois changé d'allée cavalière.

— Allons, Bucéphale ! au galop de
charge ! hurla Valroy.

Tou t aussitôt il eut la surprise de
sentir le cheval se déployer sous lui.

— Mattiani avait raison. Il n'obéit
qu'à la voix. Vive l'école du parfait
cavalier !

A grandes foulées , à présent, il se
rapprochait de Bréault. Il le hélait
même : « Monsieur Bréault-Mortigny !
Monsieur Bréault-Mortigny ! ». A cet
appel , le fuyard se pencha sur l'enco-
lure de son cheval et l'éperonnani
ferm e, accéléra son allure.

— Zut ! marmonna Valroy. Il re-
garde entre les oreilles de son ca-
nard ! Serait-il saoul ?

Comme s'il avait entendu cette ré-
flexion , Bréault se jeta brusquement
à travers bois, coupant au plus court
pour déboucher dans une nouvelle
allée cavalière. Lancé comme il l'é-
tait , Valroy dut faire le grand tour.

Si bien que, dès qu'il l'aperçut de

nouveau , il avait perdu une notable
partie de son avance. ¦•¦• M*».**» .

— Il ne me le refera pas deux fois,
cet ivrogne ! ragea Pierre.

A la prochaine vire-volte , je crierai
dans l'oreille de Bucéphale : « Dou-
blez indiv iduel lement  ! » En atten -
dant , je lui chante : « Messieurs assu-
rez vos étriers, au grand galop ! Char-
gez ! »

Et Bucéphale de repar t i r  de plus
belle. Valroy déjà savourait son trrom-
phe.

— Encore quelques foulées , je ; le
dépasserai , mais je t te ra i  en travers
et le forcerai bien à s'arrêter ! Alors,
nous causerons.

Brusquement , il eut l'impression
de voir Bréaul t  et sa monture  s'en-
voler, puis disparaître.

¦—* Nom de nom ! un obstacle !
Une haie se dressait devant lui.
Une haie devant  laquelle Bucéphal e

surpris s'arrêta soudainement. * Si
soudainement que Valroy passa par-
dessus l'encolure.

— Décidément , Mat t i an i  avait  tort. !
grommela-t-il en se laissant roiilér le
moins maladroi tement  possible au-dÇ-
là de la haie. Une fichaise, le travail
sur deux pistes ! Yane de Coray se
dérobe ! Le Bréaul t-Mort igny se fiche
de moi ! Quant à P. P., l'orchestra-
teur de mes avatars, il doit bien ri-
goler 1 , .. _ ,

(A suivre)

La situation économique en Suisse
durant le troisième trimestre

Dans son rapport sur la situation
économi que pendant le troisième tri-
mestre de 1953, la commission de re-
cherches économiques note entre autres
choses :

Encore que la production et l'emploi
se maintiennent à un niveau élevé, la
situation économi que internationale,
dont l'évolution récente.,* se caractérise
par quel ques phénomènes de surpro-
duction , par une concurrence de plus
on .plus vive et pair He .recul du revenu
national dans certains Etat s, revient
lentement à des conditions plus nor-
males. Cette remarque vaut spéciale-
ment pour les Etats-Unis. En Suisse,
l'activité économi que est toujours aussi
intense et le trimestre écoulé n 'a, dans
l'ensemble, amené aucun changement
important. Les princi paux facteurs de
notre prosp érité demeurent , sur le plan
international , l'exportation et le tou-
risme et , sur le plan intérieur, l'acti-
vité intense du bàtirtierïj et une de-
mande animée. -5*%,., ; , ^-tyjs mc

Comme au premier trimestre, notre
balance du commerce présente ce phé-
nomène anormal pour notre pays : un
excédent actif (+ 43 millions de francs,
contre un déficit de 71,6 millions au
3me trimestre de 19521. La saison d'été
(juin à août) du tourisme a été excel-
lente.

Au regard de 1952, le nombre des
permis accordés pour la construction
d'habitations urbaines a augmenté de
42,9 % durant le 3me trimestre et de
30,9 % pendant les neuf premiers mois
de l'année.

L'indice des ouvriers occupés dans
l'industrie et le bâtiment (1938 = 100)
s'inscrivait à 139,3 à fin septembre,
contre 138,6 à fin juin 1953 et 139,2 à
fin septembre 1952 ; de même le coef-
ficient d'activité (satisfaisant = 100),
qui exprime la manière dont les chefs
d'entreprise jugent la situation , s'éta-
blit au chiffre relativement élevé de
126 (contre 124 et 119).

Le degré d'emploi
A côté de ces facteurs , le volume

considérable des ventes d'articles de
consommation a également contribué
à maintenir un bon degré d'emp loi
dans notre pays. Durant lie trimestre ,
l'in-dilce du chiffre d'affaires du com-
merce de détail , où se reflète l'évolu-
tion de ces ventes, a dépassé le 2 %
en moyenne mensuelle les chiffres cor-
respondants de 1952, et cela bien que
les consommateurs , en septembre, aient
différé leurs achats d'articles d'habil-
lement et de combustibles à cause du
beau temps. Comme la moyenne des
prix de détail a un peu fléchi , d'autre

Vous auriez dû exiger une
fermeture éclair COLOR-METAL

part , d'une année à l'autre, on peutadmettre que Je volume des affaires dedétail a grossi aussi. . Dans certainssecteurs (notamment pour les montreset la bijouterie), ce dernier accroisse-ment tient sans doute en majeure par-tie à la prospérité du tourisme. Dans
Ja période octobre 1952 - septembre1953, et par comparaison avec lesdouze mois précédents, les chiffresd'affaires du commerce de détail sontmontés d'environ 1 %.

Agriculture
Dans le secteur agricole, un automneclément a favorisé les récoltes de plan-tes sarclées tardives et de fruits et lavendange — cette dernière surtout

quant à la qualité du raisin. La pro-duction de bétail de boucherie a atteint
a peu près le même volume qu 'au 3metrimestre de 1952, mais son rendement
a fléchi d'environ 10%.

.. ... ....... Marché du travail
Sur le march é du travail , la viveactivité qui continue de régner dans laplupart des branches économi ques a eu

pour effet , depuis août , d'abaisser le
nombre des chômeurs au-dessous deschiffres , déjà faibles pourtant , de l'andernier , tandis que le nombre des pla-ces vacantes a au contraire été plusélevé que l'année passée tout au longdu trimestre.

Revenu national
Selon des estimations minutieuses,

le revenu national net de la population
suisse s'est chiffré à 20,2 milliards defrancs l'an dernier , c'est-à-dire à 700
millions de plus qu'en 1951, mais le
revenu national réel n'a pour ainsi dire
pas varié, vu la hausse du coût de lavie qui s'était produite d'une année à
l'autre. Le revenu des salariés , y com-
pris celui des militaires, s'est accru
de 4 % et a passé à 12 milliard s 110
mil l ions de francs. Le revenu d'exploi-
tation des personnes de condition indé-
pendante a grossi de 1 % et se monte à
4 milliards 70 millions. De même en-
fin , le rendement du capital , a légère-
ment augmenté et atteint 4 milliards 20
mill ions de francs.

Une troisième question
au peuple vaudois

Notre correspondant de Lausanne
nous écrit :

En plus des deux problèmes auxquels
il aura à ré-pondre dimamche prochain
sur Je plan fédéral, l'électeur vaudois
sera consult é à propos d'une troisième
question. L'iniiti<i*tive popiste (elle a rc.cueilli 13,000 si g natures) sur une aidccantonale complémentaire à 'la vieillesse
Le Graind Conseil en a débattu . Il a con-'
cliu à son rejet avec motifs circonstanciés
à l'électeur.

Lancée avant la campagne . cleobMale
pour le 'renouvellement dès autorités
oommunalles, la suggestion commun iste
l'a été en vue de grossir à point nommé

••le contingent des sympathies popisles.Sous couvert de phitonthi -mpie, elle en-
fonce des portes ouvertes1. Elle coûterait
cher, elle étatiserait totalement l'assis,
tance, elle n 'améliorerait guère le sort
de ceux auxquels elile prétend venir en
aide.

De quoi s'agit-il ? D'accorder des près-
tationis complémentaires à la catégorie,
<le personnes qui en t ouchent déjà a*-
titre du régime transitoire de. l'A.V .S,
Û*r, dès le 1er janvier 1954, les presta-
tions de l'A.V.S. (rentes tra nsitoires et
ordinaires) seront notablement augmen-
tées. H en ira probabl e m ont de même
l'arasée suivante. En conséquence, la loi
d'aide ^complémentaire à l'A.V.S. que les
communistes voudraient , v.o*ir , accepter
dèvienctrail sans ' obj'et. *E1 le . irii*ràif pour
seul effet de doubler les dépenses de
l'assis taihce vaudoise en en compliquant
le travail .

Cousue de fil écarlatc , l'initiative dont
il est question est parfaitement inuti le
pour ne pas dire néfaste. Les électeurs
vaudois seront assez sages pou r ne pas
tomber dan s le traïquenard.

Le degré d'emploi
dans l'industrie

est très satisfaisant
BERNE, 4. — Dans l'ensemble , le de-

gré d'emploi a encore augmenté dans
l'industrie suisse au cours du troisiè-
me trimestre. Le nombre des ouvriers
occupés dans les entreprises dont il est
tenu compte pour la statisti que a été
supérieur de 0,5 % à celui du trimes-
tre précédent et de 0,1 % à celui de
1952. Il dépasse de 39,3 % la moyenne
de 1938.

Le coefficient d'emploi , au jugement
des chefs d'entreprises (150 =_ • bon ,
100 = satisfaisant , 50 = mauvais) a été
de 126 au lieu de 124 pendant  le tri-
mestre précédent et de 119 pendant la
période correspondante de 1952.

Les perspectives ouvertes sur le pro-
che avenir sont bonnes ou satisfaisan-
tes pour 74,3 % de la main-d'œuvre oc-
cupée, mauvaises pour 2,fi % et incer-
taines pour le reste.

Emission
de billets du dimanche
pour l'hiver 1953-1954

BERNE , 4. —^ Les entreprises suisses
de transport émettront dé nouveau des
billets du dimanche du 19 décembre
1953 au 28 mars 1954. Les billets sont
valables à l'aller le samedi ou le di-
manche, et , au retour, le dimanche ou
le lundi.

Pendant les fêtes de Noël et du Nou-
vel an , ils donnent droit à l'allergie
jeudi , le vendredi , le samedi ou le,'di-
marïchë, et* ' au *: rëlôûri <!''lè verïareai, le
samedi , le dimanche ou le lundi,  

CARNET DU JOUR
SAMEDI

Salle des conférences : 15 h. et 20 h. 15,
soirée scoute de la Vipère.

Université, grand auditoire des lettres :
14 h. 30, Institut neuchàtelois. L'ensei-
gnement clu français dans nos écoles.

Cabaret Le Coup de Joran : 20 h. 15.
Cinémas

Palace : 15 h. et 20 h. 30, L'auberge du
cheval blanc. 17 h. 30, Winchester.

Théâtre : 20 h. 30, L'espionne de Manille.
Rex : 15 h. et 20 h. 30, Les enfants du

paradis .
Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30, Mon mari

est merveilleux.
17 h. 30, Sans laisser d'adresse.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Jean Valjean.
17 h. 30, Les amoureux sont seuls au
monde.

DIMANCHE
Cinémas

Palace : 15 h. et 20 h. 30, L'auberge du
cheval blanc. 17 h. 30, Winchester.

Théâtre : 15 h. et 20 h. 30, L'espionne de
Manille.

Kex : 14 h. 30, 17 h. 20, 20 h. 30, Les en-
fants du paradis.

Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30, Mon mari
est merveilleux.
17 h. 30, Sans laisser d'adresse.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Jean Valjean .
17 h. 30, Les amoureux sont seuls au
monde.

Litres 4,5 * 6 10
65.50 72.50 102.—

5 % d'escompte
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Tout un choix de modèles MENA LUX à dis-
position , du plus simple au plus luxueux.
Modèle spécial réchaud à deux plaques-four
« Mignon » pour les petits appartements , stu-
dios, maisons de vacances, etc.
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Rue de la Treille NEUCHATEL
Même maison à la Chaux-de-Fonds .

BAZAR NEUCHATELOIS I
G. Gerster

Bombes de table et bougies de qualité
Articles en bois, plats à pain , à fruits, etc.

! Colliers. Bijouterie fantaisie.
Fer forgé. Cuivres. Bougeoirs de table.

Cruches à liqueurs. Tonnelets.
Services pour fumeurs . Cendriers.

El. de bien jolies choses pour vos
cadeaux

CLIPS GRAND CHOIX
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* J.-L Segessemann, Garage du Littoral *
?* Au début de la nouvelle route des Falaises r1
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\_J EJJ W4 r* M A R O Q U I N I E R

— I

Réservez à temps S | ! * . ' §¦ La machine à laver
pour  les fêtes : M I fia suisse d'avant-garde

Qu'elle soit automatique ou semi-automatiqu e,
elle reste inégalée

Elida donne toujours satisfaction

Ig s JI issr a^çs

Agences (_ __ 
^ 

" Tél. 6 33 54

Co/ owùier
vous renseignera sans engagement

DES CENTAINES DE RÉFÉRENCES

Quel confort ! / /
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4 ¦* '" ' '^ "Jf^M Dépositaire f lX J "•"¦ (f ,

^lOUÏRE
¦NEUCHÂTEL

Pour la Sa int-Nicola s
Un biscôme

(dj câd̂
I M-/ ' Croix-du-Marché
V/*' Tél. 5 20 49
MIEL
AMANDES
(recette neuchâteloise)
NOISETTES
BIBER DE SAINT-GALL

V J

^̂  SOENNECKEN

D Wï ^contribuent à donner à Le fabricant d'une plu- B9 \%V̂ ^' \$"
votre écriture un cachet me à réservoir de qualité ^PB " V

personnel. Tous les ne confie pas sa marque BJ
porte-p lumes àréservoir à n'importe quel ven- B&yj ^>Vg_

présentés ici - et garan- deur. En effet , seul le gft£9 ^̂ 1̂  
|/ 

-AùCPL.

tis par leur marque • magasin spécialisé a un Bn Jx'

sont de haute qualité , assortiment suFFisam- mP$_ \ ""}

Ils ont tous le bec en or ment grand pour vous Kiwi! 'SA. —^
poli à la main et sont le permettre de choisir le K|K£§ ^ é̂r"̂

résultat de nombreuses sty lo qui sera réellement Hsfl rft'"̂ l ^^

années d'expériences. ¦woCre stylo. K5ffl l îi?R<«.̂
Seuls les becs en or sont BpSa ^""̂  MOHTBLAMv

aptes à traduire fidèle- N'attendez pas plus ^|M <^*
ment les mouvements longtemps ! Rendez Bgf^ffl ^&i lt€ \̂ \t̂ \
de votre main. Eux visite à un sp écialiste ^5fl @»  ̂ ^¦ . '
seuls permettent d'ex- compétent qui vous ré- I ;: , , i

primer — sans la dé- vêlera l'art d'écrire avec K****<9 *rtV9^
former — votre per- une plume à réservoir R f̂ -'i >$¦**•*¦

sonnalité. de qualité. *S\i\îl\llf î%

Les spécialistes en porte-p lumes à réservoir B.3  ̂ JÏÊÈB\
se reconnaissent à cet insi gne : | :y y -j __ \ £Ê£9j / Z _m

Pour vous, MESDAMES !

Toujours p lus élé gantes
en portant du tissu

jersey -tricot sur mesure

JERSEY TRICOT
Mme E. MENNET — NEUCHATEL

Seyon 5 c - Tél. (038) 5 61 91



BIFURCATIONNotre conte

Elle l'attend, toute droite près de
la vaste cheminée où Je feu couv«
au ralenti , comme il se doit dans
cette sombre demeure. Dans le mo-
numental miroir au cadre jadis
doré mais éteint maintenant , ©Lie
regarde avec complaisance son vi-
sage allongé, un peu pâle , anémié
par l'absence de rayonnement in-
térieur et de lumière extérieure. Un
fourreau de velours nodr enserre
son corps élancé, allier ,, aristocrate,
et lui donne une allure sévère , pres-
que dure.

Dix ans ! Il y a dix ans exacte-
ment que celui qui l'aimait a de-
mandé dans ce salon sa main à son
père. Mais un « j a m a i s ! »  farouche
lui avait été opposé , brisant tout
espoir . Le prétendant  ne possédai!
ni si tuation , ni particule , ni biens.
Il ne pouvait off r i r  que sa force , sa
radieuse jeunesse, son travail , son
espoir en la vie. C'était à la fois
beaucoup et rien.

Les deux jeunes gens s'étaient
rencontrés une dernière fois et f ian-
cés secrètement. Lui allait partir  au
loin pour y tenter fortune. Elle l'at-
tendrait aussi longtemps qu'il le
faudra i t  ; et cette jeune1 fill e, qui
était déj à femme de tête et de pa-
role , serait inexorablement fidèle.

Les années se sont écoulées , lon-
gues, monotones, entre un père or-
gueiilleux et une mère malade. De
temps à autre , une lettre brève et
vague venait des colonies. Long-
temps l'exilé avait erré , poursuivi
par la malchance désespérant de
parvenir  à son but. Mais un jour , à
Ipoh, dans la Malaisie britannique,
le planteu r qui l'occupait fut mordu
par un naja mesurant quatre mè-
tres. Sa.ns famill e, sans héritiers, ce
Hollandais au cœur sec eut, avant
cle mourir , un geste généreux : il lé-
gua ses plantations à l'employé qui
le soignait d'une main douce et cha-
ritable.

Dès lors, la chance tourna. Le
domain e ne se trouvait pas dans le
champ d'évolution des éléphants
sauvages qui, dans leurs migrations,
entendent emprunter  chaque année ,
avec une opiniâ t re  ténaci té , toujours
le même passage. S'ils y rencontrent
demeures, plantations ou cultures
— le fruit  d'un ail de labeur hu-
main — ils les piétinent , les écra-
sent et les saccagent rageusement
en l'espace d'une seule nuit. Et , tan-
dis que plusieurs plan ta t ions  d'alen-
tour se trouvaient systémati que-
ment  dévastées d'année en année ,
celle du nouveau colon était respec-
tée.

Et la prospérité s'étant défini t ive-
ment installée chez lui , il put un
jour télégraphier à sa fiancée ces
deux mots laconiques : « J e  viens ».

Elle a eu foi en lui. Pendant dix
ans, sa pensée s'est concentrée sur
la minute  du revoir qui serait le
commencement  de la réalisation de
sa destinée. L'an dernier , à quel ques
semaines de ^distance , son père . et
sa mère se sont éteints. Ainsi , tous
les obstacles ont  disparu : la voie
est libre.

Quand le timbre d'une gravité so-

lennelle annonce le visiteur, elle
doit crisper sa main sur le marbre
de la cheminée pour ne pas défail-
lir ; et en percevant le froissement
de la portière que soulève le domes-
ti que galonné, elle reste immobile,
ie regard rivé sur le miroir qui re-
flète le rideau.

Lui ne la distingue pas tout de
suite : la pièce entière est p longée
dans l'ombre. La scène qui s'y est
déroulée dix ans p lus tôt devant un
père inflexible jaillit brusquement
dans ses souvenirs ; et il a froid au
coeur. Saisi par l'odeur du moisi ,
étranglé par l'étroitesse du cadre ,
il voudrait s'enfuir. Le plein air de
la jungle  lui  apparaî t  soudain com-
me une nécessité vitale et il craint
de ne point  avoir la pa t ience  d'at-
tendre le jour de ses noces pour re-
par t i r  là-bas où l'on respire libre-
ment , sans cont ra in te  et sans frein.

Elle , curieusement , le dévisage
dans le miroir .  Ce n'est plus la sil-
houette de celui qu 'elle a pat iem-
ment attendu. II a pris de l'embon-
point ; son dos s'est voûté ; des ri-
des s t r ient  son visage bronzé. Et
puis... il a revêtu son smoking... et
un d i a m a n t  bril le dans la bouton-
nière. « Manqué de goût ;», pense-,
t-elle f ro idement , " comme s'il s'agis-
sait d'un étranger.

Et dès cet instant , toute in t imi té
devient  impossible. C'est comme si
leurs âmes , détachées de leurs
corps , étaient  soudain parties à
l'aven tu re  sur des chemins diver-
gents. Aucun élan , aucun abandon :
elle est polie mais distante, et lui ne
trouve pas le mot tendre qui émeut,
le lien qui joint.

Dans la vaste sale à manger dis-
crètement éclairée, comme au vieu x
temps, par des bougies, il entrevoit
les sombres portraits des ancêtres
qui le regardent comme un intrus,
lui , le roturier, le colon de Malaisie ,
l'étranger là-bas, mais étranger bien'
plus encore ici .

Ell e se montre peu curieuse de
savoir quelle a été là vie de son
fiancé  pendant leur longue sépara-
tion. Tout ce cpii n 'est pas sa ville ,
sa demeure ancestrale n'existe point
pour elle. Mais sa raison d'être à
lui, c'est Je rauquement des tigres
dans la nuit , le barrissement des
éléphants domestiqués, les parfums
anesthésiants des forêts vierges, le
mystère de la jungle.. ; Il n 'y a ja-
mais pensé avec tant d'émotion que
maintenant .

Et la conversation traîne, languit ,
s'éteint...

— Veuillez f i xer  la date de notre
mariage , dit-i l enfin lorsque, au
salon , le feu réalimenté recouvre
quel que entrain. Je la voudrais
aussi proche que possible : rien ne
me retient ici, car tout m'appelle
là-bas.

— Là-bas ?...
Dans le silence, le tic-tac d'une

pendul e se. fait pesant , obsédante
Comme il ; ç-e répond pas , elle interr
roge à nouveau : '

— Vous comptez retourner... là-
bas ?

— Mais naturellement... avec vous.

Ecrasant avec nervosité sa ciga-
rette dans le cendrier , elle se lève
et arpente le bref espace laissé libre
par les meubles et les bibelots de
famille. Puis, sans retenue, elle
s'écrie avec véhémence :

— Jamais... — il entend ce mot
pour la deuxième fois ici même —jamais, entendez-vous, je ne quitte,
rai la maison que mes parent s m'ont
léguée , où toutes les . générations i*.
sues de mes aïeux naissent les unes
après les autres et dont je suis main-
tenant seule responsable.  C' est ici
que nous devons vivre , que nos en-
f a n t s  doivent voir le jour. J e suis
la gardienne du patrimoine qui m'a
été solennellement conf ié .

Lui réfléchit. Pendant  dix ans ,
son existence a eu un but. Un seul ,
et à l ' instant précis où il croit i
l' avoir at teint , ce but se dérobe
brusquement , comme ces mirages de *
I' .\rabie et des Indes qui , après
avoir tan t  promis, s'évanouissent cy-
n iquemen t  lorsqu 'on va étreindre
e n f i n  les merveilles . fallacieuses
qu 'ils ont fai t  surgir. Et maintenant
il n 'y a p lus devant  lui que l'alter-
nat ive  de l 'étiolement sous les yeujt
hostiles d'ancêtres qui ne sont pas
lés siens ou de la solitude dans la
brousse , sans la force magique de i
l'espoir. Ils ne par lent  plus la
même langue.

Dix coups sonnent comme un
glas. Il les compte , pour meubler
le silence, pour attendre l'inspira-
tion...

Au dixième coup, l'inspiration se.
précise soudain. Comment n'est-
elle pas venue plus tôt ? U à envie
de rire tout haut , de briser par un
éclat cette contrainte écrasante
qu 'il subit depuis son arrivée dans
cette sombre et grave demeure où
règne encore en maître l'esprit du
père et sans doute aussi de tout son
haut lignage.

— // est temps que j e  me retiré.;,}
Laissez-moi ré f léchir : demain vowf
aurez ma réponse. Merci de votre
hospitalité...

Et il s'incline pour baiser s$,
main ; sa main longue et fine , maij
f roide , inerte.

Dans la rue il se sent enfin libre.
D'un pas rapide il se dirige verlr
son hôtel , plie dans sa valise les
quelques vêtements qu'il en a retirés
tout à l'heure et se fait conduire à¦¦-
la gare. Sa destination ? Marsei.ilq,
De là il télégraphiera à sa fiancée...
à son ex-fiancée, désormais morte
pour lui.

Mais son âme n'est pas en deuil,
U lui semble avoir échappé miracu-
leusement à un danger , un danger
vague, sournois, qui allait le happer
Et lorsque la Méditerranée calme,
riante , toute bleue jaillit . soudain
devant ses yeux , il éprouve une joie
immense, une joie juvénile qu'il n'a
pas ressentie depuis des années. Car
il sait maintenant  que, libéré, il va
retrouver son in t ime cottage rose
qu 'une luminosité tropicale " èdâirr
jusque dans les -moindres recoins'"n

et où mu! regard d'ancêtre, cour-
roucé ou narquois, ne viendra le
poursuivre.

ROME, 4 (ANSA). — La situation*
déjà très tendue dans 1-e domain e syn-
dical en Italie, s'aggrave de plus en
plus. Il est à prévoir , que d'ici peu, une
vaste ag i ta t ion  atteindra probablement
aussi bien l'industrie que îles services
publics. Une réunion groupant de nom-
breuses organisations des cheminots a
eu lieu mercredi soir. Cette assemblée,
après avoir constaté que le gouverne*
ment n 'assure aucune amélioration éco-'
nomique immédiate et ignore les requê-
tes d'introduire les améliorations de-
mandées , a décidé de proclamer une
grève de * 24 heures pour le 11 décem-
bre, au cas où les autorités ne modifie-
raient pas leur at t i tude d'ici-là. Selon la
CGT d' obédience communiste , le mou-
vement des cheminots  devrait provoqu er
inévitablement une agitat ion parmi le»
autres  catégories des fonctionnaires de
l 'Etat. Les syndicats libres de tendance ,
démocrate-chrétienne se sotit adressés '
aux ministres compétents  pour solliciter
un entretien , afin de discuter de la si-
tuation.  C'est à l'issue de oet entret ien ,
que le syndicat  libre dém ocrate-chré-
tien fixera son a t t i t u d e .

Dans le secteur de l ' indus t r ie ,' la si-
tua t ion  est encore plus grave. Les syn-
dicats  libres ont proclamé une  grève de
24 heures pour une  date à; fixer entre
le 15 et le 19 décembre , mouvement au-
quel devraient participer les employés
de quelques services publics.

L'agitation sociale
s'accroît en Italie

Quatre-vingts personnes
intoxiquées dans

un village espagnol
ALBACÈTE, 4 (A.F.P.). — Quatre-

vingts personnes sur les cent qui avaient
été invitées à une noce, ont été intoxi-
quées, au village de Casasimarro, dans
la province d'Albacète, après avoir
mangé des aliments avariés au cours
du banquet.

L'un des convives, âgé de 24 ans, est
décédé à l'hôpital.

L'Institut froebelien « Pestalozzi » de
Berlin .s'est avisé — signe des temps !
— que certaines tâches dévolues aux
nurses sont trop ardues pour des jeunes
filles et que le concooin-s du sexe dit fort
leu r est devenue nécessaire. Il ne s'est
pas contenté d'en faire la constatation
platonique, et l'on verra sortir bientôt
die cette école , ce que, fauite d'un term e
plus adéquat , il faut bien appeler des
« niiM-semem » ou des « jard iniers d'en-
f a n t s » , dont on a , parait-il , plus besoin
que l'on ne pourrait se l'imaginer au
premier abord .

Nou.s dision s que c'est un signe des
temips, et personne ne nou s contredira
¦puisque la raison invoquée par l'Institut
Pestalozzi d-e Berlin est que, sii les nur-
ses et les institutrices des écoles froebe-
liennes pouvaient naguère répondre sans
peine à tou t es les question s posées par
leurs jeunes élèves, elles ne sont plus
en mesure de le faire en ce temps où
tout consacre le triomphe de 'la techni-
que : les petits gairçon s d'aujourd'hui
ne se contentent pas qu'on leur dise que
l'hélicoptère est une grosse libellule
d' acier , ils veulent des explications scien-
tifiques. Tant pis pour la poésie , et tant
pis pour 'les jeunes filles.

Des « jardins d'enfants »
sont formés à Berlin

Suissesse allemande, 22 ans,

employée de bureau
parlant couramment l'anglais (un an en An-
gleterre, trois mois en Suises romande), cher-
che place dans un bureau ou un magasin ou
éventuellement contme aide de ménage, afin
de perfectionner son français. Adresser offres
à Mlle C. Herzog, Schinhutgasse 7, Zurich 1.

A TRAVERS LE MONDE

L'AGITATION SOCIALE
AUX ETATS-UNIS

NEW-YORK , 4 (Reuter). — Lcs mou-
vements de grève dans l 'industrie aéro-
nauti que américaine ainsi que dans six
quotidiens new-yorkais se poursuivenl
jeudi sans que l'on puisse espérer uiu
rap ide solution. Plus de 66.000 ou-
vriers ont cessé le travail à la suite de
ces grèves provoquées par des reven-
dications de salaires et autres.

Le syndicat des ouvriers métallur-
gistes a ordonné à 33.000 ouvriers des
septante-trois fabri ques de l'Amcrican
Can Company et de la Continental Can
Company de cesser le travail mercredi
alors que la grève des quelque 30.000
ouvriers des fabriques d'avions de Ca-
lifornie et de l'Ohio dure depuis six
semaines.

Le plus récent événement survenu
dans la grève des journaux de New-
York est la nominat ion de trois arbi-
tres par le gouvernement fédéral. Les
patrons des ouvriers des clicheries qui
gagnent 120 dollars par semaine poul-
ie travail  de j our  et 131 dollars pour le
travail de nuit , ont refusé jusqu 'ici d'oc-
corder plus de 3 dollars % d'augmen-
tation de salaire.

La « North American Aviation Cor-
poration » a repoussé une offre du syn-
dicat des fabri ques d'automobiles qui
désiraient soumettre leur conflit  à un
règlement arbitral.

Un voleur repentant
renvoie à Scotland Yard
la tabatière de Nelson !
LONDRES, 4 (A.F.P.). — Scotland

Yard a reçu d' un anonyme un paquet
contenant  une  tabat ière  en or , va lan t
environ 200 livres sterl ing et qui faisait
partie de la collection de souvenirs  de
lord Nelson , volée , au début de novem-
bre, au musée de Monmduth.

Cette collection , évaluée à quel que
2500 livres , comprenai t  notamment la
bourse du fameux aimirail, trouvée sur
lui  aiprès sa mort  à la batai l le  de Tra-
falgar , et qui contenait 84 guinées d'or ,
extrêmement rares à l'heure actuelle.

Une commission d'enquête
américaine aimerait interroger

M. Vichinsky !
NEW-YORK, 4 (Reuter). — La com-

mission de la chambre d'es représentants
d*es Etats-Unis, qui conduit urne enquête
ara sujet de l'i.nconporaiti>o-n de la Letto-
nie, de l'Estomac et die l'a Lithraanïe dan s
l'Union soviétique, a adressé, pa.r l'in-
termédiaire du diépartement d'Etat, urne
invitation au chef de la délégation so-
viétique aux Nations Unies , M. Andirej
Vichinsky, à « se défendre devant la
ooimmission ara sujet de l'incorporation
die la Lettonie, die 3'Estaniie et dé la Li-
thuanie > .

L'ancien miimisitire letton d'e la propa-
gande, M. Alfred Rerztns, a d'éclairé il y
a quelques jours devant cette commis-
sion, que M. Vichin sky avait porté la
responsabilit é de l'incorporation des
trois Etats baltes. .¦ ..

Une île écossaise
isolée par la tempête

LONDRES , 4 (Reuter) .  — Un petit
bateau-poste est parvenu , jeudi , par
grosse mer, à frayer  sa route jusqu'à
l'île de Foula , qui , depuis 42 jours, se
trouvai t  coup ée du monde.

Foula est située à 22 km. à l'ouest
des îles Shetland , dans la mer du Nord.

Depuis le mois d'octobre, les temp ê-
tes ont emp êché le ravitaillement des
70 habitants de l'île. L'Angleterre propose à Malte

de supprimer son statut
de colonie

LONDRES, 4 (Reuter) .  — Le ministre
des colonies , M. Oliver Lyttelton a dé-
claré récemment aux Communes que
l 'Angle ter re  avait offert à Mal te  de ne
plus m a i n t e n i r  l ' î le  dans le statut d'une
colonie b r i t ann ique .

En revanche , la requête des Maltais
de confier  la gestion de leurs affai res
au ministère chargé des re la t ions  avec
le Commonweal th  et d'obtenir  le statut
d'un dominion ,  a été repous^ée. Le gou-
vernement  s'est déclaré prêt à confier
les a f fa i r e s  de l ' î le  de M a l t e  au mini stre
de l ' in tér ieur  de Grande-Bretagne. Ain -
si , Mal t e  reçoit le même s t a t u t  que l'îl e
de Man qui a sa propre lé gis la t ion ,  ses
propres imp ôts et ses propres forces
armées. M. Lyttelton a ajouté que le
gouvernement  de Mal te  n 'avai t  pas en-
core répondu à cette proposit ion.  La
première réaction semble donc peu fa-
vorable.

La campagne  électorale bat son plein
actuel lement  à Malte.  Les princip aux
adversaires son t le na t iona l i s t e Borg
Olivers et le socialiste Dom Mint off.  Les
socialistes se prononcent  pour un ratta-
chement plus étroit à l'Angleterre.

On apprend que la Grande- Brcta gn-e
fera plus tard à Gibral tar  la même pro-
position.

A vendre

accordéon
chromatique

« Stradella » , avec coffre
nacré blanc, trols regis-
tres, deux basses, à l'état
de neuf. S'adresser : Paul
Flnkbeiner , assurances ,
les Verrières. Tél . 9 32 SI.

Même adresse : un vé-
lo de dame « ALLEGRO »
changement de vitesses
Sturmey, en parfait état.
Prix avantageux.

Directeurs CAD RES Ingénieurs
chefs de services d'usines, d'administrations, de maisons de commerce

Pour améliorer votre situation , pour être dignes de nouvelles responsabili-
tés, inscrivez-vous aux divers

groupements de perfectionnement
des cadres et de la maîtrise

qui auront lieu en 1953-1954 sous la présidence de hautes
personnalités de l'Industrie et avec la participation du docteur DOLLFUS
et de divers Ingénieurs de l'I. W. O.

C'est le 18me stage de l'I. W. O. en Suisse et le plus Important par les
personnalités qui y participent.

Pour tous renseignements et Inscriptions , envoyer ce papier complété à

«L' INSTITUT DE PRODUCT IVITÉ-
Licencié par L'INTERCONTINENTAL COMPANY FOR WORK ORGANIZATION

pour l'emploi et l'adaptation de ses méthodes.
.m.t.i.itiiii.il. tm.uni M u..........1.1... t...... ti V"" ' iiiiMm.n.iuiii

(à découper et à envoyer à l'I. W. O.)
2, rue des Granges, Genève - Tél. (022) 5 88 38 ou Postfach 166, Zurich 56

M Société 

Adresse 
_______________

désire être renseigné sur , 

désire (s ')inscrire - participant (s)  à la session 

Catégorie de Langue employée
participants français allemand

Cadres

Maîtrise

Mettre le nombre de participants dans chaque case voulue

[

Marie-Louise REYMOND fl
auteur de ; ,' "-

KYANGA i
dédicacera son livre lundi 7, de /jn
11 ii. à 12 h. et à part i r  de 16 h. 30. «:

Le volume Fr. 6.50 A

Jusqu'au 31 décembre %A
relié gratuitement à la .'j

Librairie vÂ
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Le dispensaire antialcoolique
de Neuchâtel et environs reçoit en

consultations gratuites
AVENUE DE LA GARE 23
Prochaines consultations :

les niei'credis 9 décembre et 12 janvier
de 18 à 20 heures

Par correspondance et sur rendez-vous à case
postale 4652 , tél. de l'agent 5 17 05

?AAAAA_AAAAAAAAAAAAAÀÀ.Ï_AAAÂA_-.
¦*« Quelle que soit votre personnalité ?

 ̂
vous pouvez bien choisir un 

•*.

5 TYPE DE COIFFURE t
2 parmi les dernières créations 

^2 de la coiffure parisienne chez ^

J *JL JUo C C Saint-Honoré 14 
^2 J »  C/H^cVC» Tél. 5 41 91 >

< ?
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J» Ligue contre
__J_w |a tuberculose

Neuchâtel et environs

! RADIOPHOTOGRAPHIES
I ISOLÉES

Prochaine séance : 19 décembre

Inscriptions sur appel téléphonique
aux Nos 511 72 et 518 33

FINANCE D'INSCRIPTION: Fr. 3.—
(L'Installation fonctionne à la Maternité

de Neuchâtel , entrée est, de 10 h.
à 11 h. 30 et de 14 h. à 15 h. 30 .. à, , ;
-"W '¦W .itfsy'* • is *¦• ¦ ' 

¦¦ •- - ¦ , ¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦ .¦ - 1 -n•

SERVICE B.C.G.
VACCINATIONS

CONTRE LA TUBERCULOSE

Chaque mardi , de 17 à 19 heures
à la Maternité, entrée est.

Inscriptions sur appel téléphonique
aux Nos 5 18 33 et 5 10 54

MARIAGE
Elle est heureuse et

rayonnante, personne ne
se doute qu'elle a réussi
un mariage d'amour et
qu 'elle a un mari parfait
grâce aux relations ot
conseils de

Madame JACOT
Vous aussi, conftez-lu!
votre cas.

Charmettes 13
NEUCHATEL

Reçoit sur rendez-vous
même le dimanche . —
Tél. 8 26 21.

PRÊTS
de Fr. 200.— à 1500.—
Rembours mensuels

sont accordés à toutes
personnes solvables
pour leurs différents
besoins. Crédits aux
fonctionnaires et em-
ployés, nantissement,
assurances vie, titres,

etc. Rapidité et
discrétion.
Bureau de

Crédit S. A.
Lausanne

Gd-Chêne 1. Lausanne

On cherche à emprun-
ter

Fr. 3000.—
à Fr. 4000.—

contre garantie : assu-
rance vie de valeur su-
périeure. Adresser offres
écrites à H. D. 411 au
bureau de la Feuille
d'avis.

PRETS
de 100 fr. à 1500 fr. sont
rapidement accordés à
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S. A.
Lausanne

Luclnges lf. (Rumine)
Tél. 22 52 77

ARMOIRE
A vendre grande ar-

moire en sapin , deux
portes, bien conservée.
Parcs 105. à droite , en
bas.

A vendre

beau complet
bleu marine, en parfait
état , pour jeun e homme
de 15 à 17 ans , cédé à
moitié prix. port-Roulant
No 17, Tél. 5 37 02.

Magnifiques

chatons
persans

4-10 mois , pure race , des-
cendant de champions
à céder à partir de 10C
francs avec ou sans pe-
digree. Indiquer couleur
préférée. Seules deman-
des sérieuses seront re-
tenues. Gay. Dlanaweg
No 5, Liebefeld.

PÉDICURE
Soins très consciencieux

Madame

Jane-Alice PERRET
Ancienne élève

de feu J. Lùtenegger
Rue Coulon 4

Tram No 1 (Université)
NEUCHATEL Tél. 5 31 3-t

Meubles
Au Bûcheron

Ecluse 20, Neuchâtel
ACHAT - VENTE

ECH.<\NGE 

«——¦MM—SilHI» l !¦

PRÊTS
de 400 _ 2000 ir. _ fonction-
naire ,employê.ouviier , com-
merçant, agriculteur, et a
touta personne jolvabla. Petits
remboursements mensuels.
Discrétion absolue ga-
ranti*. Timbra-réponse .

Banque Golay *. Cl«,
Passage Si-Françoli 12,

Lausanne
1 ¦

Par suite d'élimlnatlor
de tuberculose, on pren-
drait
deux vaches en hivernage

Achat pas exclu par ls
suite . — Adresser offre;
écrites à L. M. 410 au
bureau de la Feuille
d'avis.

f N

E. Costy
Transports
de meubles

! aveo toute garantie
Bertastrasse 15

Zurich 3
Tél. 25 66 10/11/12/13
Déménagements
Transports de meubles
séparés, pianos, divers

Voyages combinés
Saint-Gall, Genève
Lausanne, Bâle
Coire, Bienne, Berne
Fribourg, Buchs
Lucerne
Neuchâtel , Thoune
Schaffhouse, Glaris
Chiasso, Locarno
Lugano, Engadine

Magasinages
Emballages

V -J

SOUDAGE
de gongs, mai-quises, appliques ou autres, sont
cherchés sur tous métaux. Adresser offres écri-
tes à C. S. 436 au bureau cle la Feuille d'avis.

Jeune homme possédant une voiture cherche
place de

REPRÉSENTANT
Adresser offres écrites à K. N. 461 au bureau
de la Feuille d'avis.

JE UNE DAME
cherche place dans magasin à partir du 1er Jan-
vier . Adresser offres écrites à C. L. 460 au bureau
de la Feuille d'avis.

Verres de montres
Ouvrier qualif ié

ayant de l'initiative et pouvant travailler seul ,
cherche changement de situation , pour date
à convenir (Suisse allemande pas exclue). —
Adresser offres écrites à H. U. 401 au bureau
de la Feuille d'avis.

Remonteuse
de finissage

cherche travail à domi-
cile. Adresser offres écri-
tes à M. T. 463 au bureau
de la Feuille d'avis.

CUISINIÈRE
expérimentée cherche
emploi dans maison pri-
vée ou établissement
hospitalier , ferait, cas
échéant , des extra. —
Adresser offres écrites k
X. E. 462 au bureau de
la Feuille d'avis.

Profondément touchée par les nombreux té- ¦
molgnagcs de sympathie reçus à l'occasion de
la perte cruelle qu 'elle -vient d'éprouver, la
famille de

Monsieur Albert-Louis VIGUET

exprime il chacun sa vive reconnaissance et
remercie tout spécialement l'hôpital Pourtalês.

Lausanne - Berne - Neuchâtel ,
le 5 décembre 1953.

La famille de i

Monsieur Alfred BÉ.TRIX i

exprime toute sa reconnaissance et ses remer- I
cléments aux nombreuses personnes qui lui H
ont témoigné tant de marques d'affection et I
de sympathie dans son chagrin. Elle a été H
Infiniment touchée.

¦¦ l"

Repasseuse
diplômée cherohe travail
pour tout de suite. —
.Adresser offres écrites à
S. D. 441 au bureau de
la Feuille d'avis .

On cherche pour

JEUNE FILLE
de 16 ans, bonne place,
pour le 25 avril 1954, de
préférence dans magasin
de tissus et de lingerie
où elle aurait l'occasion ,
à part les travaux du mé-
nage, de s'occuper au
magasin. Vie de famille
préférée. Faire offres à
famille Hans Burkl-Fink,
Kappeten près Aarberg.

Jeune Italienne cher-
che place de

femme de ménage
à Neuohâtel, pour rem-
placement. Adresser of-
fres à C. H. 442 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

SOMMELIÈRE
cherche à Neuchâtel ,
pour début de Janvier ,
place de vendeuse dans
MAGASIN D'ALIMENTA-
TION ou pour le SERVI-
CE DE TEA-ROOM. —
Faire offres sous chiffres
P 7483 N à Publicitas,
Neuchâtel.

Jeune femme cherche

travail à domicile
Adresser offres écrites

à B. E). 430 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme
de toute moralité , cher-
che place , dans commer-,
ce. Ville ou campagne.
A travaillé dans épicerie
et confection. (Vente) .
Connaissance des travaux
de bureaux , permis de
conduire. Entrée à conve-
nir. Adresser offres écri-
tes sous S. O. 452 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Trtii-nrt V* /-.i*"**** -rv*** e\ I n toll iu e une n uni .i ne, 111 L-CUH -
gent et consciencieux ,
cherche emploi dans

BUREAU
ou MAGASIN
Excellente références. —
Faire offres écrites sous
B. Z. 454 au bureau de
la Feuille d'avis.

PERDU
le 16 novembre , parcours
Peseux-Beauregard , cra-
vate avec épingle (3 pe-
tites perles). Souvenir .
Récompense. Beauregard
No 9. Tél. 5 19 09.

Je cherohe d'occasion
SOULIERS AVEC iPATINS

VISSÉS
No 40. — Offres k Mme
.Guisy, Terreaux 7. Télé-
phone 5 52 86.

On cherche à acheter

PIANO
éventuellement vieux ,
contre paiement comp-
tant . Tél. (031) 5 07 42.
Pas de marchands.

Je cherche à acheter
un

vélo de dame
ou de fillette

Adresser offres écrites
k L. X. 433 au bureau
de la Feuille d'avis en
indiquant le prix.

On cherche

niche à chien
d'OCCASION, grandeur
moyenne. — Tél. (038)
7 51 26.

On cherche une

cuisinière à gaz
en bon état. Adresser
offres écrites avec prix à
Z. G. 456 au bureau de
la Feuille d'avis.

On achèterait de par -
ticulier une

petite banquette
Louis XV

Adresser offres écrites
à T. B. 457 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche
un lit k une ou deux
places , une armoire, une
commode, un buffet de
cuisine et un potager
émaillé. Offres avec prix
sous chiffres P. T. 21771
C. à Publicitas, Neuchâ-
tel.



de recevoir pour Noël une lessiveuse!
automati que I
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monde I Des milliers de ménagères enthou»

< !̂ ^. ——-— ~~ siasmées en Suisse. N'hésitez plus, nous
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Agent régional et Service : Paul Emch , Colombier - Tél. 6 34 31

Sous-agent à Neuchâtel : Perrot & Co, rue Saint-Honoré 5

9 A vos amis de l'étranger... P
A_\ faites la surprise d'envoyer un calen- B_
_fl drier illustré de notre pays . Le choix Q9
V est riche dans les paysages et vous pouvez Ww

j obtenir les textes en français , en aile- ji£& mand ou en anglais. Une visite à notre HH
n| magasin vous convaincra. Sur demande , SjV
~| expédition sans frais d'emballage à

MÈ Beaux sites de la Suisse . . 5.80 ra
vj Mon beau pays 7.40 _W
M Piolet et ski 5.75 &
§§§ La Suisse p i t t o r e sque  . . . 4.20 jB

Lumière et couleurs . . . 3.65
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CRETEGNY et Ce NEUCHÂTEL
CHAUSSÉE DE LA BOINE

IMBATTABLES ? SENSATIONNELS ?
Même pas !
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CHAQUE ACHETEUR, NOUS OFFRONS UNE TRÈS AGRE'ABLE SURPRISE ! I

.

le beurre et C' x ; 1 l'argent
I _£ J U
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k.Sr Les uns vous disent : Achetez chez le petit commerçant indépendant, !e
' service y est plus personnel, la variété des articles plus grande, les condi-

tions plus souples. D'autres vous affirment : Servez-vous dans les grandes

entreprises à succursales multiples ; elles peuvent vendre à meilleur marché

parce qu'elles font un plus gros chiffre d'affaires.

Eh! bien, j 'ai trouvé une solution intermédiaire qui m'assure les deux avan-

tages à k fois : je fais tous mes achats dans un magasin USEGO. L'épicier

USEGO est un commerçant indépendant qui se donne la plus grande peine

pour bien vous servir ; mais il s'est uni au sein de l'organisation USEGO

avec 4000 autres épiciers du pays pour acheter en commun et arriver ainsi
à des prix aussi avantageux que ses' puissants concurrents.

Chez l'épicier USEGO, on est accueillie cordialement, on trouve un grand
choix de marchandises de première qualité et, souvent, on paie même meil-

leur marché qu'ailleurs.
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«Studebaker»
14 chevaux, six places ,
en parfait état , à ven-
dre. Sur demande, faci-
lité de payement. Echan-
ge éventuel. Prix Inté-
ressant. Matthey, Bran-
dards 12, Neuchâtel.

OCCASIONS UNIQUES
Une Vespa, modèle 1953,
deux Motobloc, vélos-moteur,
un vélo de fillette, 10 ans,
Une poussette combinée.

Marchandise en parfait état
Conditions de paiement éventuelles

E. Fischer, vélos-motos, tél. (038) 7 97 77
La NeuveviUe

A VENDRE
un rasoir électrique
« Unie », peu servi , 65 fr.,.
un fer à bricetets électri-
que , blanc, « Jura » , neuf ,
55 fr., un ciné projecteur
16 mm., neuf , 65 fr., un
boléro de laine angor a
vert , taille 42, neuf , 25
francs. Tél. 6 51 08, Eu-
gène Kramer , Champ-du-
Moulin , usine des Moyats.

Iil « HIS MASTER'S /////

« DECCA » /////
« POLYDOR » /////

« COLUMBIA » // / / /
Il Vil Disques /////

LONG // / / /
PI-AYING / / / / /

l l l l l  Les enregistrements / / / / /
\\[y les meilleurs sur les / / / / /
\xf meilleures marques / / / / /

/HUG-C? JP-K
jj N E U C H A T E L  \; WUi vendre à bas prix !

Neuf et d'occasion :

BAIGNOIRES
à murer et sur pieds
Bollers électriques

30-200 1.
Lavabos, bidets, éviers,

w.-c,
chaudières à lessive,

COMPTOIR SANITAIRE
S. A.

9, rue des Alpes , Genève

!_S81pPi
Un bon hiver avec

. *
. 

* 
. -.

* ¦ ¦ ¦

Shell X-100 Motor Oil

Que votre voiture stationne durant des heures dans un

froid glacial ou se fraye un chemin dans les bourrasques

de neige, son moteur sera toujours en parfaite condition

avec Shell X-100.

Faites maintenant _¦* H 1 ff" I
la vidange avec Shell X-100 S H E L L
en viscosité d'hiver ! ^ _?f_*̂ ^^ _F

_¦ O I

^mggmmyjiBig^̂ gi 
MOTOR 

OU Wë_

I OCCASIONS
! Calorifères, armoires

commodes , secrétaires
j berceau , tables, divans

lavabos, dressoirs , chai
ses, cuisinière, matelas
duvets , Jeux , accordéons

Marcelle Remy, tél
5 12 43, Passage - Neu.
bourg.

Maison spécialisée pour

rfKSfeafc trousseaux
\ H«u_ i _U l Seyon 12.1er étage. Tél. 5 20 61 I

Atelier mécanique de broderie



Le judo, sport de mystère,
se défend de toutes brutalités

Avant les championnats suisses de judo à N euchâtel

Aujourd'hui, 5 décembre, Neuchâ-
tel est le lieu de rendez-vous de tous
les judokas de notre pays, à* l'occa-
sipn des championnats de l'Associa-
tion suisse des clubs de judo.

; Mais qu'est-ce au juste, ce judo,
dont on parle tant et auquel on at-
tribue souvent des bienfaits mysté-
rieux ou bien encore des ressources
incroyables d'énergie physique ?

Pour en trouver les origines, il est
nécessaire de se reporter à l'époque
fameuse des Samouraïs. En effet , ces
valeureux guerriers arrivaient faci-
lement, de façon incompréhensible,
à bout d'adversaires plus forts et
mieux armés. Utiliser la fo rce  de
l'adversaire, est à la base de ce
moyen de défense. En hiver, par
exemple, lorsque les grosses bran-
ches ploient sous le poids de la nei-
ge, et parfois se rompent, elles agis-
sent autrement que les pet ites bran-
ches, plus souples. Ces dernières se
courbent et se débarrassent de leur
fardeau neigeux avant de se relever.
La technique du judo peut, en quel-
que sort e, être comparée à ces bran-
ches faibles, mais souples.

Pendant plusieurs siècles, le judo
resta l'apanage de certaines classes,
et ce n'est qu'au début de notre siè-
cle, qu'un Japonais, le maître Dji-
goro Kano , étudia les différentes
techniques afi n de les fondre en une
seule. Devenu par la suite ministre
de l'éducation japonaise, Kano fon-
da plusieurs écoles appelées Kodo-
kan , sortes d'universités dans les-
quelles on enseigne le judo et l'art
de se défendre.

Lorsqu'il vint à Paris pour expo-
ser sa méthode, Djigoro Kano con-
nut immédiatement le succès, puis-
que non seulement les Français se
mirent à pratiquer le judo, mais
qu 'on compte actuellement des clubs
dans tous les pays d'Europe. L'Amé-
rique également compte plusieurs
milliers d'adeptes.

Du j iu- j i tsu au judo
Nous ne ferons pas l'injure à nos

lecteurs de souligner la différence
qui sépare le judo et le catch. En
revanche, la différence qui sépare le
judo du jiu-j itsu est beaucoup plus
subtile, et ceux qui ne la saisiraient
pas pourraient attribuer au judo , une
certaine brutalité dont il se défend
fortement.

Essayons de définir cette diffé-
rence en montrant tout d'abord par
quoi ces deux prat iques se confon-
dent . Judo et jiu-jitsu , en effet , re-
courent l'un et l'autre aux projec-
tions, aux clés et aux étranglements.
La nuance réside uni quement dans
la manière d'appliquer ces prises.

En jiu-jitsu , la projection est pré-
parée par une première prise, tou-
jours douloureuse , qui force la vic-
time à suivre le mouvement que lui
imprime l'attaquant. Une torsion du
bras, par exemple, provoquera tou-
jours une chute douloureuse. En ju -
do , au contraire,- la projection est
causée par un jeu de déséquili-
bre, qui provoque une chute toujours
contrôlée et jamais douloureuse.

En ce qui concerne les clés et les
étranglements, le jiu-jitsu les utilise
comme moyen cle luxation, de frac-
ture ou d'asphyxie. La victime aban-
donne le combat , non volontaire-
ment , mais par nécessit é, la douleur ,
la blessure ou la mort l'y forçant. Il
en est tout autrement en judo. Les
clés et les étranglements sont clas-
sés et le combattant sait que lorsqu'il

subit l'une de ces prises, la partie
est perdue pour lui, à moins qu'il
ne puisse appliquer une contre-prise.
Se sachant perdant, le judoka aban-
donnera en concédant spontanément
un point à l'adversaire.

Hiérarchie du judo
Nous l'avons vu plus haut , le j udo

est un sport aux principes mysté-
rieux. A mesure qu'il avance dans
son apprentissage, le judoka en dé-
couvrira les principes compliqués.
Le judo ne s'apprend pas comme un
autre sport. Il est nécessaire de sui-
vre un entraînement selon ses apti-
tudes et selon ses connaissances.

La première chose est de savoir
tomber correctement. Car avant de
vouloir porter une prise, il est im-
portant de la connaître dans ses
moindres détails. En frappant forte-
ment le sol avec la paume de la
main, le judoka annulera complète-
ment la secousse brutale de son
corps qui entre en contact avec le
sol. Une fois que la chute sera par-
faite, l'élève pourra travailler les
différents mouvements de hanche,
de bras, d'épaule ou de jambe. En
même temps viendra se greffer l'en-
seignement des immobilisations, des
étranglements et des clés.

Lorsqu'il entre dans un club de
judo , le candidat reçoit une ceinture
blanche, soit la couleur de débutant,
apparentée à son kimono. Après un
premier examen, le candidat sera sa-
cré ceinture j aune, puis ceinture
orange. Puis, d examens en examens,
le judoka recevra des ceintures ver-
tes, brunes et noires. Ce dernier gra-
de correspond au titre de professeur
et celui qui le détient a également
le droit de décerner d'autres ceintu-
res à ses élèves.

Mais, bien que le grade de cein-
ture noire soit déjà la preuve d'une
maturité appréciable, le travail n'en
sera pas terminé pour autant. Le
champion pourra encore recevoir
des « dan », c'est-à-dire grades su-
périeurs, toujours selon ses connais-
sances et ses résultats en combats.
Rappelons à cet effet que Tokio Hi-
rano , le champion du monde de
combat qui sera présent à Neuchâ-
tel samedi prochain, a reçu derniè-
rement un septième « dan ».

Les championnats suisses
1953

Pour le championnat de oe soir ,
les combats dureront trois minutes
au maximum, et seront interrompus
dès l'acquisition d'un premier point.
Voici comment se déroule un com-
bat normal : les deux adversaires se
se saluent d'une révérence, chacun
à une extrémité du tapis. Dès ce mo-
ment, le combat est engagé. Si , à la
suite d'une prise réussie, un des ju-
dokas projette correctement son ad-
versaire au sol, il reçoit un point.
Par contre, si la prise n'est que par-
tiellement bonne, le combat se con-
tinuera au sol et le point sera attri-
bué à celui qui immobilisera l'ad-
versaire, soit avec une immobilisa-
t ion classique pendant trente secon-
des, soit en le forçont à abandonner
par une clé ou un étranglement.

Mais le championnat proprement
dit ne constitue qu'une partie d'un
programme unique en Europe, puis-
qu 'il réunit pour la première fois les
trois attractions les plus sensation-
nelles du moment. Il y aura tout
d'abord Hamho Rhi , qui, avec sa
femme, elle-même judoka chevron-

L'entraîneur du club de Neuchâtel, Rudy Lyska, exécute une projection . On
remarquera la main gauche du vaincu qui s'apprête à amortir sa chute.

(Phot. Francis Botteron , Neuchâtel.)

née, présentera des « katas » inédits,
c'est-à-dire des tours techniques de
judo.

Le Judo-club de Neuchâtel s'est
encore assuré le concours des frères
Gallecier, de Paris, pour la présen-
tation d'un combat de « kendo »,
sorte d'escrime japonaise. Un des
adversaires se défendra au moyen
d'un sabre à deux mains, et l'autre
devra s'emparer de l'arme, sans au-
cune protection.

De plus, la participation du cham-
pion du monde Tokio Hirano sera
également très remarquée, puisque
ce maître incontesté de la nouvelle
génération a accepté de rencontrer
trente adversaires en ligne. On com-

prendra facilement la somme de
courage qu 'il faut pour se livrer à
une telle exhibition, car , chacun des
trente judokas , choisis parmi les
meilleurs du championnat , mettra
tout en œuvre pour profiter de la
moindre défaillance du champion du
monde.

C'est la première fois que Tokio
Hirano consent à disputer un com-
bat dans ces conditions. A Paris,
lors des championnats d'Europe de
1952, il acquit régulièrement un
point sur vingt adversaires, et cela
dans le temps record de quatorze
minutes et huit secondes.

R. J.

(sp) Disputés mardi soir à Cernier, ces
deux matches de championnat comp-
tant pour le second tour se sont soldés
par une très nette victoire de Neuchâtel :

Série A : Neuchâtel I (Dreyer , Lugin-
biihl , Nicolet) bat Cernier I 5-1 (Quar-
tier bat Nicolet 2-1, Luginbiihl bat Va-
lazza 2-0, Dreyer bat Gertsch 2-0, Nico-
let bat Valazza 2-0, Dreyer bat Quar-
tier 2-0, LuginbùhQ bat Gertsch 2-0).

Série B : Neuchâtel II (Dreyer, Lu-
ginbuhl , Nicolet) bat Cernier II 5-0 (Ni-
colet bat Valazza 2-1, Luginbuhl bat
Meylan 2-0, Drey er bat Quartier 2-1, Ni-
colet bat Meyla n 2-0, Dreyer bat Va-
lazza 2-1).

BOULES
Association intercantonale

des joueurs de boules
(grand jeu neuchàtelois)

La finale s'est déroulée, très sportive-
ment, les samedi 28 .et diimanjche 29 no-
vembre, au CoJ-dies-Roches, soir un jeu
pairfai'temenit en oirdre, et a donné les
résultats suivants :

Individuels. — 1. Meyer H., 127 (cham-
pion du je u) ; 2. Jeanmaire M., 125 ;
3. Wuilleumier M., 123 ; 4. Houlmann
M., 121 ; 5. Moser T., Santschi Oh., 120.

Groupes. — 1. La Chaux-de-Fonds A,
607 ; ,2. Neuchâtel, S90 ; 3. La Chaux-
de-Fonds B 684 ; 4, Le Locle I, 683 ; 5.
Renan , 677 ; 6. L'Epi , 669 ; 7. Le Locle
II, 660 ; 8. Val-de-Ruz, 657 ; 9. Le Locle
III, 911.

Classement final indivduel. — 1. Wull-
leumier M., 588 (champion cantonal
19>53 ) ; 2. Jeanmaire M., 587 ; 3. Jean-
dupeux R., 584 ; 4. Farine F., 584 ; 5.
Matthey A., 588 ; 6. Houlmann M., 582.

Classement final des groupes. — 1.
La Chaux-de-Fonds A, 3446 ; 2. Neu-
châtel , 3439 ; 3. La Chaux-de-Fonds B,
3438 ; 4. Le Locle I, 3365 : 5. L'Epi, 3328 ;
6. Val-de-Ruz, 33*11 ; 7. Renan , 3310 ;
8. Le Locle n, 3207 ; 9. Le -Locle ni,
2S54.

La Ohaux-de-Fonds A devient déten-
teur du challenge Huguenin Frères pour
une année.

FOOTBALL
Cantonal ¦ Young Fellows
Dimanche, au stade, les Cantonaliens

recevront les champions d'automne qui
s'aiïirment comme de redoutables adver-
saires pour le second tour. Equipe jeune
et dynamique, le F.C. Young Fellows
compte dans ses rangs un stratège en la
personne de Stoll et un Beerl i qui n 'a
rien perdu de ses qualités de « fonceur ».
Face au leader , les « bleu « n'auront pas
la tâche facile mais, libérés de la crainte
d'être à chaque instant brutalement se-
coués comme ce fut le cas dimanche
dernier , nos Joueurs prouveront aux Zu-
ricois que leurs prétentions sont Intac-
tes. Sportifs neuchàtelois, venez nom-
breux assister à ce derby 1

TENNIS DE TABLE
Cernier I - Neuchâtel 11-5

Cernier II • Neuchâtel II 0-5
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SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Radio.
La/usanne vous dit bonjour et culturi
physique. 7.15, inform. 7.18, l'heure ex* -.
te et le bulletin d'enneigement des En-
tions romandes. 7.20, concert matinal
11 h., de Beromunster : émission com.
mune. 12.15, variétés populaires. 12.30,
chœurs de Romandie. 12.44, signal ho.
raire. 12.45, inform. 12.55, bon dimancli4
13.10, la parade du samedi. 13.40, muil*
que récréative. 14 h., Rosamunde, c*
Schubert. 14.30, la vie des affaires. 14.40,
en suivant les pistes sonores : les et.
registrements* d'enfants, par Jean-Mail,
rice Dubois. 15 h„ un trésor national !
le patois. 15.20, œuvres de Franz Lehar,
15.50, l'auditeur propose... 16.29, signal
horaire. 17.15, moments musicaux. 17.30,
swing-sérénade. 18 h., olocihes de Sains.
Nicolas (Fribourg). 18.05, le Club des p*
tits amis de Radio-Lausanne. 18.40, Il
courrier du Secours aux enfants. 1845,
Marche en ré majeur , de Mozart. 18.55,
le micro dans la vie. 19.13, l'heure exao.
te. 19.14, le programme de la soirée.
19.15, inform. 19.25 , le miroir du temps.
19.45, magazine 53. 20.15 , airs du temps,
20.30, la guerre dans l'ombre : l'opéra*
tion Blanca, d'après Gerd Rotenbur?
21.20, un coup de blanc... un coup il
rouge. 21.55 , enchanté de faire ma con*
naissance. 22.30 , inform. 22.35, entrom
dans la danse.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.11
et 7 h „ Inform . 7.05, chansons. 11 i.
Quintette en ré bémol majeur , de Schii-
mann. 11.30, concert par la Fanfare mu-
nicipale de Zoftngue. 12.05, l'art et
l'artiste . 12.15, prévisions sportives. 12.29,
signal horaire. 12.30, inform. 12.40, Jo-
dels. 13.10, Schlagzeilen-Schlaglichier.
13.20, Soherzos musicaux sous une formi
moderne. 13.40, chronique de politlqut
intérieure. 14 h., musique récréative mo-
derne. 14.25, entretiens au Louvre. 15.15,
saxophone par M. Merrin , Alger. 15.44
chansons populaires françaises. 16.04
impression de reporter. 16.25, Quatuor l
cordes No 2 en re majeur , de Hay"dn.
16.45, une histoire de Noël. 17.15, lettrf.
musicales. 17.30, pour les femmes qui
gagnent leur vie. 18 h., danses pour or-
chestre. 18.25 , Sonate de F. Smetana.
18.40, causerie à propos des programmes
de radio. 19 h., cloches du pays. 19.11
airs allemands de Haendel . 19.25, com-
muniqués. 19.30, inform. 20 h., Berne-
Ettlingen et retour , émission réoréatW
folklorique. 22 h., musique de Jazz »
crinoline. 22.15 , inform . 22.20 , danses.

Extrait de «Radio - Je vols tout .»

Dimanche
SOTTENS et télédiffusion : 7.10, f 0

musical. 7.15, inform. et heure exact»
7.20 , pages de Mozart et de Haydn. 8.45,
Grand-messe. 9.50 , intermède, 9.55, son-
nerie de cloches. 10 h., culte protestant
11.20, les beaux enregistrements, lwj
problèmes de la vie rurale. 12.35, Edouard
Duleu , virtuose de l'accordéon. 12.44, si-
gnal horaire. 12.45, inform. 12.55 , en at-
tendant Caprices . 13 h., Caprices w.
13.45, la pièce du dimanche : Le Rossi-
gnol , par Henri Tanner. 14.30, succès dl
jour... et de toujours . 15.15, reporta?
sportif. 16.10, variétés internationales.
16.30, rendez-vous en dansan t à la Ne«-
Orléans. 17 h., initiation musicale. 18 &-
la philosophie de l'existence , par le pr";
fesseur Frédéric Jaccord. 18.15, m"5''!™
ancienne, par Pro Musica Antiqua. 18*
l'actualité catholique . 18.45, œuvre» «
Bach, et Wieniawski. 19 h., les résulta»
sportifs . 19.13, le programme de la -*
rée et heure exacte. 19.15, inform. W*
les entretiens avec Alfred Cortot. 19.»
divertissement musical. 20.30, les p"1*
du collier : Coppe.t 21.15, A l'-fP6™ 1
Numance , d'Henry Barraud. 22.30, info™*
22.35, nouvelles du monde chrétien . 2W*
vêpres , solennelles de saint Nicolas.

BEROMUNSTER et télédiffu sion : 7 &>
inform. 7.05, concert. 9 h., culte catno'i-
que chrétien. 9.30, musique religieux
9.45, cutle catholique romain. 10.15, con-
cert symphonique. 11.20, Hima-Alaya '
Demeures des neiges. 12 h., chant F
E. Sack. 12.25, communiqués. 12*30; ',(|'
form. 12.40, comme il vous plaira. IW8
émission pour la campagne. 15 h., Pel '
intermède musical . 16.20. reportage spo
tlf. 16.15, un jeu en dialecte P0"' .!.
Saint-Nicolas. 16.45, extrait de Ça-'
Noisette, de Tchaïkovsky. 17 h„ Han-"'
und Gretel . opéra de Humperdlnck. » j*
résultats sportifs. 18.05, musique Italie'
ne ancienne. 18.15, culte protestant '
italien. 18.40, musique de chambre. W »
sports. 19.28, communiqués. 19.30, lnloiu *
19.40, cloches du pays. 19.45, Petlt ,„,5cert populaire . 20 h., une sonate. **. '
concert d'œuvres de Buxtehude et «ao ¦

21 h., Wundexba-res Chrlstfest In »•*.
kôping. 21.35, Hansel und Gretel ,
Humperdinck, 3me partie . 22.15, inw»"*
22.20, nuit Italienne.

Extrait de « Radio - Je vois tout».
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LES PROPOS DU SPORTIF

AVIS IMPORTA NT
aux annonceurs

Pendant la période du 9 au 15
décembre le chiffre du tirage de la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

sera augmenté de quel ques milliers
d'exemp laires. Ce supplément sera

distribué gratuitement à titre
de propagande.

Nous vous conseillons de profiter
de cette augmentation du chiffre du
tirage pour intensifier votre publi-

cité durant cette période.
Nos services se tiennent à votre
entière disposition et sur votre
demande téléphonique, un de nos

courtiers passera chez vous.
Administration de la

FUlUJj liTiE D'AVIS DE NEUCHATEL
Service de publicité

Tél. 5 65 01

Calendrier sportif du week-end
FOOTB.4LL. — L.N.A. : Bellinzone -

Lausanne  ; Bienne - Granges ; Chia.sso -
Berne ; Fribourg - Zurich ; Grassbop-
peo-s - Ghaux-de-Fonds ; Servette - Lu-
cerne ; Young Boys - Bâle.

L.N.B. : Cantonal  - Young Fellows ;
Mailley - Locarno; Schaffhouse - .-Varau ;
Soleure - Winterthour ; Saint-Gaill -
Lugano ; Thoune - Wil ; Yverdon -
Urania.

HOCKEY SUR GLAGE. — Bern e - Zu-
rich ; .4mbri - Arosa ; Grasshoppers -
Davos ; Lausanne - Zurich.

JUDO. — Championnats suisses à
N'euchâtel .

; Spécialiste de la réparation i
î-y 20 années d'expérience w

Seyon 18 — Tél. 643 88

Arrivée du Père Noël à Neuchâtel
Le Père Noël était à Neuchâtel mercredi 2 décembre 1953, dans son landau
d'apparat et accompagn é du Père Pouettard. Plusieurs milliers d'enfants ont
eu la joie de défiler devant lui à son quartier général établi dans un grand

magasin de la place, faisant ainsi revivre une jolie tradition.



VITICULTEURS ! ENCAVEURS !

INTMA VIM
V

chauffera vos vins san s danger ni faux goûts
Adressez-vous à :

Chs Sydler fils, tonnelier Louis Chervet fils, vins
à AUVERNIER à PRAZ

Agent régional neuchàtel ois Agent pour le Vully

* -¦ i : S * ..

Pour vos

CADEAUX DE NOËL
¦i-\tèi

Nous vous offrons un choix incomparable en

ASSORTIMENTS à THÉ
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS

NAPPERONS
Mouchoirs - Pochettes

* " Toute la

LINGERIE pour DAMES
en modèles exclusifs

CHEMISES DE JOUR
POUR MESSIEURS

f PYJAMAS
/ X -  Voir nos vitrines

KUFFER & SCOTT
' .S .

LA MAISON DU TROUSSEAU NEUCH AT E L

. . .

Très belles occasions !
*

A vendre à très bon comp te
6 chambres à coucher modernes et de style
à 2 lits, bois noyer, acajou , bouleau et hêtre

à fr. 600.- 800.- 1000.- 1100.- 1700.- 1900-
! ¦ y y-  -y y . y  - .-. * '. v "'7 : '<

6 studios
à fr. 200.- 400.- 500.-600.- 800- 1000.-

4 salles à manger modernes et de style
à fr. 130,-HH 000.- I00#

i1 I - * , . S.

Ainsi que de nombreux autres meubles, soit :

Fauteuils, couches, buffets de service, chaises, tables, lits,
commodes, tapis, armoires, bureaux combinés, grande

étagère, bibliothèque, etc.

Grandes f acilités de paiement
i |

¦ ¦ "

:

j §pUBLEsJflUP
Beaux-Arts 4 - Seyon 26 - Croix-du-Marché 3

¦

A vendre ou à louer

PIANO
cordes croisées, cadre en
fer , revisé à neuf. — Fr.
Schmldt, Beauregard 1
Tél. 5 58 97.

Fromage 
du Jura .

1er choix, 
tout gras

excellent pour la 

fondue
Zimmermann S.A.
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^ y .̂ gracieux el d'un coiffant
V / Tr \̂ parfait , ce ravissant modèle
\ j y \m \ es ' rer*au->56 d'un motif de
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POUR LES SPORTIVES

Nos ravissants bonnets sport 
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• Le plus grand choix •
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i «-« BERMNA I
quelle joie ! |gd¦/ JB BERNINA toujours en tête du progrès

| Multiplicité d'utilisation inégalée. Ma- '&% \; niemcnt extrêmement simple. Cons,-!
tante régularité cle couture. S&

" " ¦ ;  121 VM BERNINA Modèle populaire portative
^KJ 

au point droit. Cette machine au 
ggpoint droit vous offre un maximum

| de rendement et sécurité ainsi que
la ci l ia l i l é  tradition- QSK gÉs
nelle BERNINA . . . Fr. w3wi—

1 125 VM BERNINA Zigzag p ortative modèle &M
populaire , la machine à coudre zigzag £0d'une solidité à toute épreuve au prix 25$
le plus avantageux de toutes les ®
m a c h i n e s  zigzag à bras COR ' 3ÉKlibre Fr . OSO^" M

! 125 J BERNINA Jubilae zigzag portative 8
avec tous les avantages qu 'une ma- §$5
chine  à coudre moderne peut vous ffîî
o f f r i r . Disposi t i f  à nervures, point && ;
d'ornement à deux aiguilles , coffret
d'accessoires breveté avec 3 t i ro i rs  ; B|p|f|Ŝ -j livrable avec démarreur à genouil- Éfl|

_t_) l l ' r i '  "¦> démarreur à RSK P-sÉS
deux pieds Fr. Ww«'~ Ég|

9  ̂ Facilites de paiement
SÉf£ ' * Démonstration à domicile sur demande JpJ

m &. ÙJedùoée*̂  %
l̂ | .Seyon 16-5, Grand-Rue Neuchâtel  Tél. (038) 5 34 24 $j
Egg Agence pour le canton de Neuchâtel
Wjfk Envoyez-moi le bon et aussitôt vous recevrez le.s__n prospectus BERNINA les plus récents.im » . « n i H i n  mM̂  I I I B I »" > >  m
Kfc _9 Mme , Mlle , M.  gSWSS « ïi-4% © ««« m

i fQ Localité $Ë
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Un cadeau simple
mais combien
agréable : une

DESCENTE
DE LIT

grand choix depuis
Fr. 15.—

R.5gï cj ïïgëp s n
6. Place-d'Armes

la Maison sp écialisée
qui vous o f f r e  la ga-
rantie d' un siècle et

demi d' existence

Manteaux chauds
pour dame, un brun ,
taille 42 , et un noir , tail-
le 44-46 , en parfait état.

Saint-Honoré 10, 4me.

¦¦ .!¦¦ ¦ ¦¦I I I I I MW 

CARRossEQiiTTh
NOUVELU^Ik

15,RUE oe NEUCHATEL -PESEUX- j

VARICES
Bas élastique

ou coton
lre qualité

A. DEILLON
Neuchâtel - Môle 3

Tél. 5 17 49

< Station
Wagon»

Standard Vanguard 11
chevaux , en parfait état.
Sur demande, facilité de
payement. — Echange
éventuel contre condui-
te Intérieure . — Ecrire :
Matthey, Brandards 12,
Neuchâtel.

Jamais on n'y arrivera...

Cristi ! gémit l'un d'eux, trente-six marches encore

mais l'autre, heureusement , est l'homme fort et sage

qui sait que rien ne vaut , avant un gros effort

la bonne cigarette qui donne du courage

._ ! •" 
j^******-
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\<  ̂ GROS FORMAT

I 

GRANDE VENTE )
Beaux meubles de style, antiquités et divers ;

La vente de gré à gré a lieu j
dans la salle de fêtes ¦

a Hôtel Suisse et Majestic |
en face de la gare

I MO NTRE UX i
1 Derniers jours de vente et exposition 1

SAMEDI 5 décembre : dès 14 heures au soir '
DIMANCHE 6 décembre: dès 10 heures à midi

dès 14 heures au soir !
LUNDI 7 décembre : dès 10 heures à midi ï |

et dès 14 heures au soir

51 II reste à vendre :

SUPERBE SALLE À MANGER Ls XIV HOLLANDAIS. — BEAU | '
m SALON Ls XVI DORÉ MÉDAILLO N 5 pièces. — BEL ENSEM - i

BLE CHIPPBNDALE ACAJOU SCULPTÉ avec bu ffet  demi- [ ¦
H lune , conviendrai t  pour bureau , salon , hail.I , etc. — Magni f i que I

chambre à coucher Ls XVI marquetée à deux lits. — SALON i
Ls XVI gris et or , avec belle console et g rande  glace, — Divers ! .
fauteuils  Ls XV, canapé doré et table , 2 bepgère s caunées, j
tables , guér idons , peti tes chaises Bmipire col*s de cygnes, tables
& écrire, tabl e à jeux incrustation Tunis. Ensemble chinois ! .
scullpté, bureau-cy lindre Ls XVI. — DEUX MAGNIFIQUES SE-
CRÉTAIRES Ls XV GALBÉS MARQUETERIE FLEURS BOIS
DE ROSE. — Canap é et deux fauteuils Emip ire, etc., etc.

MEUBLES ANCIENS :
; .ARMOIRES, pet i ts  et grands  bahut s vailaisans scuO ptés _ et l

marquetés, tabl es, bu f f e t ,  bureaux , comimodes Ls XVI , Emipire , i .
etc. — SECRÉTAIRE EMPIRE acajou , colonnes et bronzes. !
GRAND BUFFET HOLLANDAIS ANCIEN , SUPERBE CON- ' !
SOLE-TABLE Empire doré dessus marbre vert. Tables à écrire \' et bureaux , etc., etc. . r ' .j

QUANTITÉ D'AUTRES MEU BLES ET OBJETS DIVER S ' i
Vente organisée par les soins de J. Albini , à Montreux. i i

Télé phone (021) 6 22 02 - ¦ . , *|



DANIÈLE DELOR ME ET FERNAND LEDOUX
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Un hasard heureux aura voulu qu 'à
quel ques jo urs  d 'intervalle nous
agons entendu l 'étonnant interprète
de « T a r t u f f e  » et des « Six person-
nages » et la délicieuse créatrice de
« Colombe ». Aussi nous donnons-
nous le droit de les unir dans ces
portraits, si d i f f é r e n t s  que so ient
l'un de l'autre le talent expressi f  et
puissan t de Fernand Ledoux el ce
don que possède Daniè le Delorme
d'animer d'une vie ardente et d'une
irrésistible séduction les héroïnes
doublement f émin ines  d 'Anouilh et
de Colette.

De palier en palier , de la gentille

Danièle Delorme.

provinciale de cinéma de « Parti
sans laisser d'adresse » jusqu 'aux f i -
gures troublantes qu 'elle réalise au-
jourd 'hui, Danièle Delorme s'est peu
à peu t rans formée  d' actrice « de
charme » en artiste angoissante et
pathétique devant qui l'on a, par fo i s ,
ce « s o u f f l e  coupé » que l'on avait
devant Rcjanc , ou Eleonora Duse , ou
Ludmilla P i t o ë f f .  Certes en p lein e
jeunesse , Danièle Delorme n 'a pas

encore la maitrise de ces grandes
artistes : mais elle en est déjà  à bien
p lus qu 'aux « promesses ». Quand
elle joue , elle s o u f f r e  et vibre avec
son personnage , non seulement de
toute son âme, mais de toute sa
chair, de tous ses doigts ; il n'est
alors pas un de ses accents , pas un
de ses gestes qui n 'appartienne en
mème_ temps et à elle-même et à l 'hé-
roïne qu 'elle incarne ; elle a ce pou-
voir de l'oubli total d'elle-même , de
l'évasion du réel de sa vie pour le
réel de la f i c t ion , de l'envoûtement
sur le spectateur.

Rappelons-nous à l'écran , dans la
scène f ina le  de la « Jeune f o l l e  », ce
qu 'ont de déchirant ses soudaines
grimaces de démente sous l 'impul-
sion de l'atroce épreuve ; elle atteint
alors au grandiose dans le réalisme.
Et un peu plus tard elle put , à vingt-
six ans, soutenir sur scène , sans en
être écrasée , le personnage de cette
Xorah de « Maison de poupée  » dont
seules les géniales art istes ci tées p lus
haut avaient su fa i r e  jaillir l'immense
humanité.

En contraste, il f a u t  se rappeler
aussi son pathétique dans l'e f f a c e -
ment quand elle tourna « Agnès de
rien » ,* car elle ne cherche jamais
à supp léer  au prestige extérieur qui
manque à un personnage : jamais
elle n'a d' autre visage , d'autre vêle-
ment et d' autre pouvoir  de p laire
que ceux de son rôle du moment.

r /̂ / - /̂ r î

Rien qu 'il ait passé par le Con-
servatoire de Paris et qu 'ainsi sa
vocation se soit f a i t e  dans ce contact
avec le classique dont son talent
n'a cessé de se f o r t i f i e r , Fernand
Lcdoux s 'est d'abord aussi imposé
à tous , grâce à l 'écran. Rappelons-
nous son puissant réalisme dans
« Goup il mains rouges ».

Mais l'art dramati que l'absorba
bientôt presque tout entier ; mais
l'art dramati que des sommets, celui
de Molière , d ' Ibsen , de Pirandello ,
aujourd 'hui de François Mauriac.
Au jeu  sobre et large de F. Ledoux
s'allie en e f f e t  une intelligence pro-
f o n d e  qui ne. saurait se plaire à des
f a d e u r s  d'auteur boulevardier , et qui
n'est de p lain-p ied qu 'avec les hau-
teurs ou les comp lexités des maî-
tres. A cette union d'intell igence
et de sens ib i l i té ,  de sens de la vie
et de puissance de l' expression , nous
dcuons ces trois extraordinaires in-
carnations de Fernand Ledoux :
T a r t u f f e , M. Couture (d' «Asmodée»)
et le gendre de « Chacun sa vérité »
de Pirandello , où il préluda à ce
p ère de « Six personnages en quête

d' auteur » où nous venons de le ré-
entendre ici.

Raimu et Harrg Baur étant , hélas !
disparus,  Fernand Ledoux — aux
côtés de Michel  Simon et de Pierre
Fresnag — demeure un des piliers
et _ du théâtre d' aujourd 'hui et de
l'éternel de l' art dramatique.

Jean MANÉGAT.

Fernand Ledoux.

Dangers du cinéma
en relief

La première victime du ciném a cn
relief a reçu dies soins dans un hôpital
d,e Copenhague.

L'homme, qui avait sinuplemonit un
œil aiu beurre noir , a déclaré :

« J'éta is dans 'la nue, rega niant en
l'air, quand j'ai vu quoique chose tom-
ber d' unie fenêtre du tfâaitrième étage.
J'ati suiv i la trajectoire die l'tobjet jus-
qu 'au moment où, à ma grande surprise ,
il m'a frappé en plein dans l'œil. C'était
une grosse pomme de terre.

» C'est la faute du cinéma en relief.
J'y ai vu tant de couteaux , paivés , toma-
tes et Dieu sait quoi projetés dans ma
direction sains qu 'il m>nrive jamais r ien ,
que je dois avoir aequiis un sens faJ-lai-
eieux de la sécurité. »

Henri Bernstein tel qu'il fut
et tel que ses contemporains le virent

Henri Bernstein , qui vient de
mourir dans sa 78me année , s'en est
allé sans avoir jamais rendu les ar-
mes. Pendant un demi-siècle, ses
pièces — il en a écrit vingt-neuf
— tinrent la scène , malgré les atta-
ques de la j eune  criti que , malgré les
révolut ions déclenchées par Copeau
et Giraudoux , pour ne citer que les
noms les plus marquants du théâtre
contemporain.

C'est qu 'il s'imposa par une tech-
ni que exceptionnelle : ses pièces
étaient bâties avec soin , on assistait
à la montée des passions, à l' explo-
sion du deuxième acte et , au troi-
sième, au déblaiement des décom-
bres. Bernstein était fermé à la poé-
sie ; ses personnages n 'étaient pas
l'homme mais des « cas » ; sa psy-
chologie ne trouvait à disséquer que
quel ques types humains  et quel ques
passions élémentaires. Mais une p iè-
ce de Bernstein tenait la scène , soli-
dement , subjuguait le public , comme
un match de boxe ou un procès
d'artistes.

4V **l **

La mort d'Henri Bernstein a fait
l'objet de nombreux articles dans la
presse parisienne.

Voici ce qu 'écrit un représentant
d(e .la jeune critique, J.-J. Gautier ,

"rJ*u*- « Figaro » :
L'homme fut une force de la nature,

un roc à sa manière , un roc hypersen-
sible, et doué de tous les attraits , de
toutes les faiblesses d'un émouvant or-
gueil. Ses amis vantaient la vi gilance de
son affection , et son charme. Ils par-
laient de lui comme d'un personnage
de roman ou de pièce. Pittoresque , fas-
tueux. Jusqu 'au bout , il n 'eut qu 'une
Idée , qu 'un objectif : durer , se maintenir ,
soutenir sa réputation dans tous les
domaines . Il n 'aspirait qu 'à paraître le
vainqueur de son âge. A la fin , il fit
même, sur le plan théâtral , un assez
touchant effort de 'renouvellement. Plu-
sieurs d'entre nous l'écrivirent sans par -
venir à le contenter . Jamais apaisé par
aucun compliment il réclamait et, au be-
soin, inspirait l'hyperbole qui ne le rassa-
siait point encore. En réalité , ce puis-
sant appétit de louange masquait , peut -
être une Immense Insécurité. H avait
besoin cle l'attention d'autrui; la preuve :
le temps qu 'il passait à raconter ses
futures pièces à cinquante amis dont
iil guettait et quêtait les réactions.

Du « vétéran » Bobert Kemp, dans
le « Monde » :

Un demi-siècle de travaux. Une liste
d'œuvres qu 'avec son inconsciente mal-
adresse 11 rappelait sur ses programmes,
comme si leur quantité devait nous
éblouir... Mais il eût été plus sage de
rappeler seulement les cinq ou six qui
sauveront son nom . Ce nom vivra. Le
théâtre de Bernstein sera une muraille
debout , dans un paysage ruiné. Hervieu,
Brieux , le charmant Capus lui-même ,
et bien d'autres , ne sont déjà que pou-
dre , et l'herbe de l'oubli les recouvre.
Les grandes pièces de la jeunesse de
Bernstein sont attachées pour Jamais à
la jeunesse du vingtième siècle. Qu'im-

portent la « Soif » ou « Victor » ! Moins
qu 'Agésilas et Attila. Il fau t se souvenir
du « Bercail », du « Voleur » , du « Secret »,
de « Judith » , de la « Galerie des glaces » .
Il faudra les relire pour savoir à quoi ,
sous des présidents barbus , les Parisiens
et quelques hardis provinciaux atta-
chaient de l'importance, et ce qu 'ils pre-
naient pour le pathétique de la vie et
pour les ardeurs de l'amour, n faudra
les considérer comme le legs essentiel
d'une époque qui cultiva , faute de mieux ,

inspire, pas celle qu 'on éprouve) est unmoteur extraordinaire .
Et qu 'un ennemi attentif est plus

utile qu 'un vigilant ami. Parce qu'il In-
cite à lui donner tort. Et , par consé-quent , à se dépasser soi-même.

Mais si Henri Bernstein a été détesté,
il a été aimé plus encore.

Je plains ceux qui ne l'ont pas connu.
Personne n 'était plus drôle et pJus

charmant.

Henri Bernstein.

les fausses grandeurs ; et où des hom-
mes en veston , qui serraient les poings ,
se prenaient pour des personnages sha-
kespeariens.

Bt qui sait si . aux heures de sa co-
lère , de son indignation , de ses rancu-
nes . Henri Bernstein ne s'est pas noble-
ment cru Shakespeare.

D'un auteur , Marcel 4\chard, dans
« France-Soir » :

Je sais qu 'il a été détesté plus que
personne.

Mais il ne détestait pas ses ennemis.
Il se les était faits.

Avec soin . Avec patience. Parfois la-
borieusement.

H prétendait que la haine (ce lle qu 'on

D'un ennemi , François Mauriac,
dans le « Figaro » :

Avec lui , ce fut toujours l'entre-deux
brouilles : quand l'une paraissait finie,
peut-être une autre était-elle déjà com-
mencée. Revenu d'Amérique , il m'invita
à sa première générale et puis ce fut
fini : Je dus m 'accoutu mer à l'idée que
je ne verrais plus jouer de Bernstein en
ce monde . Le pire fut que j e n 'assistai
plus à la meilleure de ses pièces qui était
Bernstein lui-même. On regardait , on
écoutait, sans aucune idée de jugement,
un puissant animal : il eût été ridicule
de s'offusquer des jeux du dernier au-
rochs.

Le vrai drame était dans Bernstein
lui-même. Ce roi de la jungl e avait as-
sisté au débarquement des premiers
hommes de la race des écrivains et des
artistes, sur son terrain de chasse, In-
terdit depuis près d'un siècle à tout ce
qui n 'était pas le « Boulevard». Cet Hé-
rode grelottant a très vite compris quel
ennemi naissait obscurément et pauvre-
ment dans l'étable du Vieux-Colombier ;
et c'est son honneur de ne pas avoir
réagi avec bassesse mais au contraire de
s'être efforcé de rejoindre l'envahisseur
et de se mettre à son école. Dans ses
pièces du Gymn ase, au lendemain de
l' autre guerre (la « Galerie des glaces »,
« Félix » , « Mélo... » ) ,  il me semble qu 'un
acte au moins débouchait sur l'autre
monde et que mieux peut-être que dans
le « Secret » . Bernstein s'y haussait Jus-
qu 'à la comédie de caractères , mais ce
ne furent  Jamais que des éclairs .

Qu 'il a dû souffrir de cet échec !

Enfin d' une de ses interprètes :
Gabv Morlav :

Il était exigeant , mais la réussite était
la récompense de cette rigueur. Je pen-
se avec émotion à la générale de « Fé-
lix » , la première pièce que je jouais
chez lui , au Gymnase. Le premier acte
était très hardi pour 1926 et Bernstein
n 'était pas sans inquiétude. Au moment
où le rideau allait se lever , il était près
de moi , me tenant la main , et me dit :

— Quoi qu 'il arrive , restez en scène
et continuez de jouer.

Le premier acte fut  un triom phe et
Bernstein , le dur Henri Bernstein me
serra dans ses bras , les larmes aux yeux.

Peu d'auteurs dramatiques ont tenu
une aussi grande place. C'est un géant
du théâtre contemporain qui disparaît.

Bernstein aura écrit un chef-d'œu-
vre : sa vie. Son ardente passion
pour le théâtre  pardonnai t  son or-
gueil  de vouloir  être au-dessus des
modes , de l 'évolution des esprits et
des bouleversements du monde. Ses
polémi ques avec ses détracteurs se
terminèrent douze fois sur le ter-
ra in , épée à la main.  Sa dernière
polémi que, le t r i b u n a l  de l'histoire
littéraire et d rama t i que du XXme
siècle la tranchera.

D. B.
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^ex-M Hrŵ P^fl-¦ Av »*J> ':;i4W*^Hpi&4*4«l * .̂ OBK Ĥ HK&^̂ ^̂ S
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Sur demande, la nouvelle brochure
« Nature et avantages des huiles pennsylvaniennes »

vous sera envoyée gratuitement
V.-VLVOLTNE OIL Co ZURICH 22
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ïf lû((ûf lt€p f e m m e}  à Mn mari an cadeau
pCUt la Ûie qui vous rend d'appréciables services

365 jours par an, car même en hiver, vous
IrtêgÊfes, s \L avez « l'été » dans votre cuisine !

' ^̂ Mm^̂A' féwM**&>~
~ Le Vra ' FRIGIDAIRE qui. grciœ à sa possibilité do stockage

^¦iHr^̂ M^̂ lw.̂^ '̂ correspondant à vos besoins , vous économise tant de cour-

*JÉ|̂ ^T||§3̂ §£4 ses inutiles par le froid et le mauvais temps.

y ' 'y ' * i '- te froid constant du vrai FRIGIDAIRE veille sur votre santé

MW ' ^ * V*vf>\
a' e* assure une nourriture hygiénique à vos enfants.

%iÊy%f \ te vrai FRIGIDAIRE vous économise journellement beaucoup

fÈj ï . / , \  d'argent en conservant vos aliments dans une zone de

pjpji ir' a^iL ¦ sécurité garantie. Il n'y aura dans votre ménage plus de
l;̂ \ C lM S î j^S»liïll s«pi *a** ca '"6. P'US de viande avariée, plus de restes à jeter.

** W %Jt I\ ! j l il, Le vrai FRIGIDAIRE, le seul équipé du fameux compresseur

\ rotatif ECOWATT, producteur de froid économique, infati-

^  ̂ y gable et sûr ne 
nécessite aucun entretien. GARANTIE 5 ANS

\ Jy assurée par notre organisation solide et compétente établie
^^̂ ^̂ ^  ̂ en Suisse depuis 1926.

En l o c a t i o n  d e p u i s  Fr. 42 ,50 par  m o i s
D E M A N D E Z  prospectus, nos conditions de location et :

l'adresse du revendeur le plus proche.

^ j m rAw Jmmv J&*~'mW j _r A ^&Bt f  j i f i j Sw  m̂T 9Êm9 A ^^W

Agent régional et service : P. Emcli, La Terrasse, Colombier (Neuchâtel), tél. 6 34 31
Sous-agents : LA CHAUX-DE-FONDS : Naegeli & Co - Services industriels - LE LOCLE :
Services Industriels - NEUCH.ATEL : Perrot & Go S.A. - ORBE : Société des Usines de l'Orbe

PESEUX : A. Rossier & Fils - , VALLORBE : Société électrique du Châteiard
YVERDON : Société de l'usine des Clés - Viredaz & Co

Pour une lustrerie
de qualité

adressez-vous au magasin spécialisé
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Jeanneret

la musique 1

f ^Ceci v®us regarde tous :
La production actuelle de viande de bœuf , de veau et de
porc a pris de telles proportions qu 'elle a éliminé la consom-
mation de la viande de mouton. Il s'ensuit que les
agneaux et moutons arrivés à maturité n'ont pu
être liquidés comme c'est le cas dans les années

I 

normales. Dès les premières chutes de neige , la totalité des
moutons gras ne pourra être logée dans les bergeries. La
viande de mouton est du reste la seule qui se consomme
fraîche, alors que l'on peut faire des saucisses ou congeler
les autres viandes.

Ménagères et restaurants :
N'attendez pas la première neige , préparez dès à pré-
sent une ou deux fois par semaine un bon plat de
viande de mouton... mais faites vite !

V J

A vendre ou à échan-
ger , contre scooter ou
moto,

auto
« Opel » 6 CV., revisée ,
moteur neuf.
Accordéon piano
nacrolaque blanc. 80 bas-
ses, deux registres, 320 fr.

Belle occasion
A vendre une série de 20 classeurs verticaux
et quelques meubles de bureau. — S'adresser
à la direction de la Banque Cantonale, à Neu-
châtel.

Désirez-vous posséder une belle bibliothèque ?
Si oui, venez en choisir une chez

1SkmhalsA.
Fabrique de meubles - Peseux
Facilités de paiement - Demandez notre catalogue

; ' Toux, bronchites : *-&

i SIROP FAMEL S

LIVRES D'OCCASION
Livres ancien s - Editions orig inales
modernes - Littérature - Histoire -
Science - Beaux-arts - Voyages -

Livres illustrés, etc.
Demandez l' envoi de notre catalogue

d'hiver. Envoi gratuit.
Ecrire à I .O.A.R., case postale ,

LA CHAUX-DE-FOXDS.



fMAINTENANT ..."
on achète ses outils

au magasin sp écialisé

Quincaillerie du Sey on S.A..
Tél. 513 34 Seyon 12

" L A I T O N S  C U I V R E S  A R G E N T E R I E  ÉTAINS BOIS ¦

*
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SOUVENEZ-VOUS QUE POUR VOS

CADEAUX

_̂___  ̂ NEUCHÂTEL
^^̂ ^  ̂ IO. RUE ST MAURICE

-

EST TRÈS BIEN ASSORTI EN NOUVEAUTÉS

i.

ET SI VOUS NE SAVEZ QU'OFFRIR ,
DEMANDEZ A LA CAISSE NOS

BONS D'ACHAT

g P O R C E L A I N E S  F A Ï E N C E S  C R I S T A U X  C É R A M I Q U E S  g

I 
Accordez à vos pieds chaleur

.'* ... . et protection

BOTTES
avec semelles caoutchouc

(doublure très chaude)

Fr. 34.80 Fr. 39.80
Grand choix

J. KURTH S.A.
Seyon 3 - NEUCHATEL

A vendre

machine à coudre
à pied (Singer), cannet-
te ronde , meuble , état de
neuf.  Sauser Louis, Châ-
teiard '8, PeSeux.

A vendre

SKIS
fixations Kandahar avec
bâtons, 175 om., 200 cm.,
215 cm., hickory avec
arêtes. — S'adresser dès
12 h. 30, Rosière 13.

Vin 
— Saint-Georges
la bouteille 
Ffi 2i—- + verre
Rhum 41o 

- Flor de Habana
Coffret avec fondants
la boite Fl7 '2€«ri-
5 % S.E.N. & J. —

Zimmermann S.A.

A vendre une

poussette
de chambre

à l'état de neuf et une
paire de

skis avec bâtons
longueur 2 m. 10. S'a-
dresser : Favarge 4, rez-
de-chaussée à droite , le
matin.

Il fume comme un train réel .

mÊ0P^' ET SIFFLE AUSSI
- -  JJSK^^ ¦y .y vyy;y:y !:yy :y :y ;:;::y:> y;:v::.:.'̂ ^SS^̂ i

cgj j|=? Le petit chemin de fer électrique

======= Ie p'us remarquable du monde

11 fume, il siffle, les vagons s'accrochent et se détachent
automatiquement. Toutes les manœuvres cle triage, signaux,

déchargement , etc., sont commandés à distance.
Trains complets avec transformateur depuis Fr. 98.—

En vente chez

A PORRET-RADIO
\m) SPECIALISTE
V Seyon . NEUCHATEL

ATTENTION ! Il est prudent de choisir avant les fêtes,
et de faire réserver

A vendre tout de suite
un ravissant petit

chien noir
i Tél. (036) 8 23 13.

Jlowi oas cadeaux
Exposition-vente

de gravures en couleurs
et d'aquarelles

Vues de Neuchâtel - Vues suisses
Fleurs de Redouté , etc. - Oiseaux
de Martinet , etc. - Aquarelles d'uni-
formes militaires , etc. - Cartes

géograp hiques
Grand choix à partir de Fr. 5.—

EUGÈNE REYMOND
14, faubourg cle l'Hôpital

A vendre un

potager à bois
en bon état, 50 fr. —
Albert Gaschen , Bevaix.

CARAVANE
ANGLAISE .

à vendre de particulier , pour cause de
santé, marque « Berkley », type « Mes-
senger », quatre places, cuisinière, four , g
gril , éclairage, Butagaz , glacière, freins
à dépression « Beka », à l'état de neuf.
Prix intéressant. Garage gratuit jusqu 'au
printemps. — Faire offres sous chiffres
L. N. 396 au bureau de la Feuille d'avis.

/ A

UlCSll ^ucfifeurs
| l«!??*$§ Radio

MEDIATOR

Pour agrémenter vos soirées, il vous faut
encore le nouvel enregistreur

Médiator Fr. 965.—

« Une petite merveille >
Enregistrement et reproduction fidèle

I de musique, paroles, radio, disques,
voix de vos enfants, etc.

Démonstration à domicile par

HlldeC JUtcUO- Neuchâtel
Tél. 5 34 64 Sablons 48

v J

A. vendre

brûleur à mazout
complet , pour chauffage d'un à cinq loge-
ments. En bon état , fr. 480.—. S'adresser à F.
Salathé, électro-mécanique, passage Max-Meu-
ron 2, Neuchâtel.

# A  

vendre quelques
manteaux de

FOURRURES
:j i\ d'occasion, comme neufs

j \ (très peu portés). A voir
/ / / / /  chez Masur , Château 19,

. , , . , / / / / /  Peseux. Tél. 8 14 73.

VIOLONS / / / / /  '

*/ 2 3/4 4/4 // / / /  f Chaque samedi
l l l l l  depuis Fr. 80.— / / / / /  Tr / / / / /  Les savoureuses

depui!
T

Fr'
S

28._ ///// TRESSES au BEURRE
l l l l  HOUSSES ///// P°ur

depuis Fr. 20.- ///// le petit déjeuner

GUITARES lllll *Ji W / A TT W V
I lL r  depuis Fr. 80.— ////«r*? W ALLJEJIX
W JIIW l PATISSIER ,

W U11P /*A Mf Sk, 
«f n l l l-l l X t. V WW-XW) A vendre  un<fr llUvfiiV. _Jf/mÈBf
I ̂ -n4̂f oi>WLe*iÛ éËMUlL accordéon

N E U C H Â T E L  W&mÈl U L
(IL vÂ W Hohner »
" —«———î ——-5-^^ « Hohner ». Tél.. 5 72 74.

FAITES PLAISIR
en offrant un

_*̂  appareil électrique
W T^TJ ^^I l'e ^ a niaison

 ̂ ^^^m\mmmm^^t̂ ĵ Ê^mm!^^^mmm^mmtmmm^ L̂^m^^^m_éÊ^^ĴtKmmW

VOYEZ NOS VITRINES OJEUNGER1E 4
' 

p/ Chefs-d'œuvre de haute fidélité p4

S DISQUES 4MICROSILLONS /
f * Bizet : CARM-EN * Solistes de l'Opéra-Comique de Paris, ***r
^H . direction Albert Wo-lff I...XT 2615-17 

^
tn Debussy : PELLÉAS ET MÉLISAXDE * S o l i s t e s  : P ie r r e  f

I 

Mali] et , Heinz Reh fus s , A n d r é  Vessières, F lo ra  AVend.  /
Derrik Olsen, S u z a n n e  Danco, H é l è n e  Bouv ie r  * E r n e s t  

^Ansermet , directeur de l' orchestre de la S u i s s e  i*o- .
mande.  LXT 2711-14 JT

Delibes : LAKMÉ * Solistes : Mado Robin , Libero de Luca , y
. I r a n  B or thayre .  Jacques Jansen , Agnès D i s n e y .  C laud ine  Li
Colla.rt , J a n e  Perr ia t .  Simone Lemai t r e , P i e r r e  Germa in , «,
Edmond Ghas t enc t , C a m i l l e  R o u q u e t t y  * Chœur et or- 

^chestre de l'Opéra-Comi que de Pa r i s ,  direction Georges  r
Sébastian. LXT 2738-40 |T

Leon-cavalil o : I PAGUACCI ( P a i l l a s s e ) * S o l i s t e s : Clara  p
Petreilla , M a r i o  Del M o n a c o , Piero Di Pail .ma , A f r o  Po l i .  y
Aldo Prot t i  * C h a i n *  el orchestre de l 'Aocademia ( i i  S a n t a  y
Cecilia , Rome, d i rec t ion  Alberto Erede. LXT 2845-46 ut

Masse net : MANON * Solistes de l'Opéra-Comique de Paris, f *
direction .Albert Wo-lff. LXT 2618-20 **•<

Mozarl : L'ENLÈVEMENT AU SÉRAIL * S o l i s t e s  de la  £Wiener Sta.atso.per ••'• Josel lû-i ps d i r i g e  l' orchestre phil-  A
harmoni que de Vienne.  LXT 2536-38 J

Puccini  : MADAME BUTTERFLY * S o l i s t e s :  Rena ta  Te-baildi. J
Nell R a n k i n , G i a n n a  Diozzi , Giuseppe Ca.mipora , G i o v a n n i  <*
Inghilleri,  Piero di l' a i m a .  Melchiore L u i s e .  F e r n a n d o  y
Corena , Michèle Calvino, Luigi Pizzeri * Chœur et j r

f_\ orchestre de l 'Accadcmia -di Sant.a Ceciilia, Rome , di- -̂
*\ rection Alberto Erede. LXT 2638-40 ^

 ̂
Puccini  : 

LA BOHÈME * Solistes : HHde Gueden, R e n a t a  
^_> T i l i a M i .  R a p haël Arié , Giacinto I' r a n d c l . l i .  F e r n a n d o  \A

A ( a i i e n a .  Melchiore Luise , Giovann i  I n g h i l l e r i , P i e r o  di [̂Palma ¦'•'¦ Chœur el orchestre  de l 'Aocademia ( I i  S a n t a  r.
T. Cecilia , Rome , d i r e c t i o n  A l b e r t o  Erede. LXT 2622-23 f \

/  P u c c i n i  : LA T'OSCA * Soilistes : Rena ta  Tebald i, Giuseppe 
^

^
J Canipora, Enzo Ma soherini ,  Dario Gasel.l i, F e r n a n d o  Co- 

^A r e n a .  Pietro d i  l' a i m a .  A n t o n i o  Sacohetti, Gianlfranco JT
pi Vo lan t e  * Chœur el orchestre de l'Aocademia di S a n t a  Jl
Ji Cecilia , H o m e ,  direction Ailberto Erede. LXT 2730-31 J
f r  Verdi : AIDA * Solistes : Fernando Corena , Ebe Stignani , À
/ R e n a t a  T e b a l d i , M a r i o  d e l  M o n a c o , A l d o  l' r o l l i , D a r i o  

^
 ̂ CaseMi , P i e r o  di  Pa lma  * Chœur el o r c h e s t r e  de l 'A c c a -  

^rfk d e m i a  di S a n t a  Cecilia , Ro. ine, d i r e c t i o n  A l b e r t o  Erede. >
/% LXT 2735-37 / >

yÈ Wagner  : LES MAITRES CHANTEURS DE NUREMBERG * K
Ja S o l i s t e s  : P a u ' Schot'fler, Otto Edelanann , H u g o  Meyer- 4
>4 Wel f in , W i l h e l m  Fol den, K a r l  Dônoh , Alfred Poe l l .  Erich 5
^g Majku t .  W i l l i a m  Wergnick, H e r m a n n  Ca l , l o s .  Hara.l d >
/\à Proglhof , F r a n z  Bierbach, I . j u b o m i r  Pantsoh eff, Gi in the r*  A
£3 Treptow, A n t o n  Dermota , l l i l d e  Gueden , Else .Schurho.fi' •*
52 *':'* Hans  Knapper tsbusch d i r i g e  J' orchestre phil lharmo- 

^yt n i q u e  de Vienne el le chœur de la W i e n e r  S t a a t s o p e r .  J
A LXT 2646-50 >y LXT 2560-61 y
5 Wagner : PARSIFAL * Sol istes  : George London , Arnold van 

^¦A Mill , Ludwig Weber, Wolfgand  Wind:gassen , Hermann  >
j  ̂ Uh.de. M a r t h a  Mikll , W a l t h e r  Fr i tz , Werner Fau lhaber , 

^-,-„ H a n n a  L u d w i g .  El f r iede  Wild , G u n t h e r  Ba ldau f , G e r h a r d  -
Y Stolze , l . o r e  W i s s m a n n , Erika Z i m m e r m a n n , P a u l a  

^y  B r i v k a i n e , Maria Lacorn , R u t h  Siewarl ¦'•'¦ Chœur el 
^f  orchestre du Fest ival  de Bayreuth , direction l l a u s  
^r\ Kna.pper t sbu ich. LXT 2*651-56 
^

Y Weber : LE F R A N C - T I R E U R  -Y* S o l i s t e s  de la W i e n e r  S l a a t s -  JJ
¦** o p e r  *'¦'¦ Otto A c k e r m a n n  d i r i g e  l' orchestre ph i l h a r m o n i q u e  ^
Y de Vienne. LXT 2597-99 y

f * Dans les bons magasins de la branche Ln|
* >a WJ

Très belles

Mandarines d'Espagne
douces et juteuses -^S-K WW-WW

-—g „ QC
1

AUTOS
VW Modèle 1952 luxe
en parfa i t  état.

VW Modèle 1951, toit
ouvrant, état impecca-
ble.
Peugeot 202 Modèle
1949, prix intéressant.

Opel Captain Mo-
dèle 1950, avec radio,
chauffage, housses.
Roulé 35,000 km.

R. FAVRE
Charmettes 31

Vauseyon Tél. 8 23 44

Nourri selon les principes de l'alimentation mo-
derne : avec le fromage digestible Lunch - HEJDI.

pasteurisé, avec chèque Silva

«tVl PF 1 \ I.LlrB^*^  ̂àff mttm' -f

o r̂a« ^̂  J» n f •VBm

A vendre

FRIGO
«Electrolux», encore sous
garantie ( cause double
emploi), valeur 1000 fr.,
cédé 650 fr. Payement
comptant. Demander l!a-
dresse du No 448 au bu-
reau de la Feuille d'avis. I

, Quelques

véritables
tapis persans

ravissants, comme neufs, dont deux Bachtiarl , en-
* vlron 2 X 3 et 2 m. 15 X 3*"în. 10, un Afghan , en-
viron 2 ',; X 3 (i, qualité éprouvée, très beau , deux
tapis Tiibrist , environ 2 % X 3 V-i et 2.80 X 3 m. 80,
un Keshan ancien. 2 m. 70 X 3 m. 70, un Bochnru,
ainsi que deux tapis de salon , merveilleux, Kir-
man et Keshan , 3 m. X 4 m. ; outre cela six plus
petites pièces, noués, ravissants. Vente seulement
au comptant. — Offres au plus tôt sous chiffres
K 45780 Al , à Publicitas, Neuchâtel.

Toutes
les musiques

à bouche
de Fr. 0.80 à 150.—

chez le spécialiste
Accordéons

Musique
JEANNERET

Seyon 28

A vendre
VÉLO DE GARÇON

« Allegro » , en parfait
état. S'adresser chez Re-
né Huguenin , route du
Brel, Hauterive. Télé-
phone 7 52 24.

A vendre un bon et
fort

CHEVAL
de 9 ans. S'adresser & G.
Desaules, Bonvillars. —
Tél. 3 12 81.

SKIS
A vendre une paire de

skis, longueur 1 m. 95.
fixation Kandahar, en
parfait état , 70 fr. et
une paire de souliers de
skis No 37, 25 fr. S'adres-
ser : Matthey, Parcs 17.

A vendre un

accordéon chromatique
marque « Tell » , 82 tou-
ches, 129 basses, 4 regis-
tres, ainsi qu 'un man-
teau d'hiver et une wlnd-
Jack pour fillette de 12
ans. Prix intéressant. —
Tél. 5 70 56.

A vendre par particu-
lier

man teau opossum
brun , très souple , état
de neuf , prix très inté-
ressant. S'adresser à 'Si-
béfla Purs , rue de l'Hô-
pital .

Radio Philips
209

à céder k 100 fr., pour
cause de double emploi.
Tél. 5 40 15.

A VENDRE
une blouse de ski rouge
pour Jeune fille, taille 38,
comme neuve, trois com-
plets , deux manteaux
pour homme, taille
moyenne, en bon état.
— S'adresser : Côte 114,
2me , à droite. Tél. 5 60 15.

A VENDRE
manteau d'homme, tail -
le moyenne, une paire
de ski 1 m. 75. Deman-
der l'adresse du No 432
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre pour jeune fille
deux paires de souliers
de ski No 35-36, deux
paires de souliers bas
No 36, une veste sport
petite taille, un manteau
bru n pour homme, taille
moyenne, le tout en bon
état. Demander l'adresse
du No 440 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« Renault » 4 CV.
modèle 19*50. Tél. 5 54 40.

A vendre une voiture

« Vauxhall »
11 CV.

modèle 1950, roulé 30.000
km., en parfait état. —
Tél. 7 93 01.

Canardière
calibre 32 mm., avec
douilles et accessoires,
en parfai t  état. Télépho-
ne 7 56 83.

HABITS '
manteaux , paletot %,
pullovers, Jaquette et
bonnets de laine, cha-
peaux et beaux souliers
pour homme. Breguet 6,
4me, à droite. Télépho-
ne 5 33 85.

A vendre une

VACHE
indemne de tuberculose
et de Bang, prête au
3me veau. On vendrait
aussi du FOIN récolte
1953. S'adresser par écrit
sous chiffres P 7489 N
à Publicitas. Neuchâtel.

A vendre un

POTAGER
à gaz de bois « Holda » ,
couleur crème, en parfait
état. S'adresser à Georges
Vivot , rue de Corcelles
No. 4, Peseux. Tél. 8 12 09.

Livres
ANTICIPATION

policiers . Mystère-Maga-
zine , Saint , nus artisti-
ques , etc., k vendre. —
Tél. 5 73 20.

A vendre un

lit d'enfant
avec matelas en gurit,
quatre draps , deux en-
fourrages, duvets, trots
taies d'oreillers , une cou-
verture de laine , le tout
comme neuf.  Jean-Pierre
Vaucher , Ecluse 63, Té-
léphone 5 43 47.

A VENDRE
à bas prix

une table à rallonges avec
quatre chaises placets
moquette , un radio neuf ,
cinq lampes, un accor-
déon chromatique , un
radio « Saba » occasion ,
une remorque moyenne
vélo , un vélo d'homme
occasion, trois vitesses,
une bicyclette enfant de
5 à 8 ans, un petit cof-
fre-fort neuf , un petit
frigo de ménage 50 litres ,
un fourneau rotfd moyen
Eskirno, une machine
pour boucher à hacher
la viande, un fourneau
électrique Therma , une
robe de bal. .Adresser of-
fres écrites à I. N. 437
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre, pour cause
de déménagement,

calorifère
à mazout Vestol

capacité de chauffe 220
ms, k l'état de neuf , ain-
si qu 'une

poussett e
crème, wisa-uioria, en
bon état, avec matelas
de crin , 115 fr. Télépho-
ner au 7 55 21, k Marin.

VARICES
Bas lre QU.ALITÉ avec

ou sans caoutchouc de-
puis 10 fr. 50 le bas . —
Envol k choix . Indiquer
tour du mollet. R. MI-
CHEL , spécialiste. Mer-
cerie 3, LAUSANNE.

A vendre

« VW »
1953, bleue, 10,000 km.,
toit ouvrant , accessoires ,
comme neuve. La Cou-
dre 66. Tél . 5 51 41.
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Les (êtes de décembre
Décembre, mois des frimas, mais

aussi des jouets et des étrennes.
Mois de mélancolie , cependant , parce
par la terr e est grise et le soleil dé-
funt  et parce que l'année s'achève el
qu'un an nouveau va passer sur nos
fronts .
Les proverbes nous disent...
Encore si l'hiver est dément, on

peut se consoler des beaux jours dis-
parus ; mais , que doit-il êtr e pour
nous satisfaire ? Pluvieux ? Non , cer-
tes ! Froid , neigeux ? Vous frisonnez
d'avance et pourtant... Ecoutez un peu
ce que nous disent les vieux prover-
bes et vous verrez que le bon décem-
bre sera justement celui-là.

En décembre f ro id ,
Si la neige tombe ,
En une année féco nde
Le laboureur a fo i .

Et puis encore :
La neige d'avant Noël
Cent écus nous vaut.
Givre à Noël ,
Cidre à foiso n.

tri.
...Sourions donc à la neige et sou-
rions au froid , notre hygiène aussi
bien que la terre y trouvera son
compte ; c'est la 'pluie et le brouil -
lard qui nous apportent les maux
d'hiver : la grippe, le coryza , le rhu-
matisme. Gardez-vous donc ' la tète
fçaîche et les pieds secs et chauds ,
méfiez-vous des courants d'air et fai-
tes des vœux pour que le soleil nous
visite ; tout sera pour le mieux , même
s'il gèle dur et que la campagne soit
toute blanche. Ainsi soit-iil !

Les influences du mois
44

. Quelles sont les influences du mois?
Feu Mme de Thèbes à qui les astres
faisaient leurs confidences , assurait
qu 'elles n 'étaient point fameuses. Elle
prétendait que décembre avait une
action malfaisante sur le système
nerveux et prédisposait à la neuras-
thénie. Peut-être cela dépend-il de
l'état du ciel. U n 'est pas très bon de
naître durant ce mois ; on est , pa-
rait-il , plutôt porté à la jalousie et on
marque peu cle gaieté. Les gens qui ont
vu le jour du 2 au 11 sont généreux ,
candides et bavards ; ceux du 12 au
21, tint Te caractère indé pendant  et
volontaire ; du 22 à la f in du mois ,
sont tati l lon s , capricieux , mais d' un
tempérament très artiste. Le dé-
but de décembre n 'est* pas favorable
aux affaires ; la fin , à partir  du 20,
est meilleure, surtout pour le culti-
vateur.

Les fleurs qui p laisent aux natifs
de décembre sont le camélia et le mi-
mosa ; mais le véritable porte -bon-
heur est !e gui dont on a coutume ,
d'ailleurs , de décorer les maisons.

Deux pierres favorables s'offrent  à
notre choix : la turquoise et la mala-
chite , mais cette dernière seuil e con-
vient aux blondes , que la turquoise
n 'aime pas, bien que son azur lai-
teux convienne à merveille à leur car -
nat ion .

Fêtes et coutumes
Décembre compt e quel ques fêtes

importantes. D'abord , M y a la Noël
qu 'on célèbre partout avec une fer -
veur toujours égale. Puis, il y a la

Saint-Eloi , patron de tous les ouvriers
du marteau , c'est-à-dire des forge-
rons , métallurgistes , maréchaux-fer-
rants , serruriers et, bien ententu et
avant tous les autres , des orfèvres ,
puisque , avant de devenir ministre
de Dagobert , et évèque de Noyon , le
saint exerçait cette profession où il
faisait , dit-on , merveille. Ce fut ,
d'ailleurs, l'origine de sa fortune , le
roi Clotaire ayant admiré les deux
trônes d'or qu 'il avait ciselés pour
lui... avec la quantité du métal que
son concurrent avait demandée pou r
n 'en faire qu 'un seul.

Il y a aussi la Sainte-Barbe, pa-
tronne des artilleurs et des pompiers.
Jadis , dans les casernes , on n 'aiyait
pas manqué de la célébrer . Les cham-
brées étaient décorées , le menu du
repas était corsé parfois de l'oie gras-
se et les officiers , colonel en tète ,
venaient au son de la marche du ré-
giment , lever leur verre à la santé de
tous. Les guerres ont nui à cett e tra-
dition familiale qui demeure cepen-
dant vivace dans certaines villes.

En Allemagne, c'est également la
fêt e des mineurs. Ce jour-là , on s'as-
semble sous la terre , en habits du di-
manche dans les galeries illuminées
et décorées et , au milieu des chants
religieux , on couronne cle palmes la
statue de la sainte , dress.ee au mi-
lieu des rameaux cle buis. C'est un
spectacle à la fois pittoresque et sai-
sissant.

C'est ainsi que la Saint-Nicolas, pa-
tron des garçons , mais qui est égale-
ment bienveillant aux filles , puisqu 'il
a la réputation de leur donner des
maris et qu 'elles chantent :

Saint Nicolas
Qui mariez les f i l les
Quand 1 elles sont gentilles
Ne l' oubliez pas !

Sans doute , la réputation du saint
n 'est-elle pas usurpée , puisque , dans
le .s Flandres , il est l'objet , à cet
égard , d'une vénération particulière .
Le Jour de sa fête , il se t ient  une
foire qui s'appelle « foire de la pré-
sentation ». Les fiancés échangent de
menus cadeaux pour entretenir  leur
amitié et font leurs achats pour leur
f u t u r  ménage. Mais celles et ceux
dont  le choix n 'est pas encore fixé
sont là , eux aussi, et les premiers
serments ou du moins les premiers
sourires prometteurs de félicités fu-
tures s'échangent sous l'oeil attendri
des parents.

Kyrie , chantent les jeunes filles,
Je voudrais être mariée
Et je prie notre bon saint
Que ce soit demain.

L.-D. ARNOTTO.

HOMMAGE A PIERRE BOULANGER
qui fait à Paris une brillante carrière dans le monde (du théâtre " *

Depuis deux ans, Pierre Boulanger
fait , à Paris, une carrière que les
moins sceptiques de ses amis n'au-
raient espérée aussi belle.

Dans ce monde aux mille intrigues
qu 'est la Ville Lumière et la ville aux
vraies gloires , dans ce grand pays
ami et voisin où la conquête du pain
quotidien prend chaque jour une si-
gnification plus réelle , dans ces quar-
tiers fameux que Carco et Mac Orlan
ont chantés avec une douce nostalgie
mais où désormais, la « Bohème » ne

Pierre Boulanger

peut plus matériellement vivre (alors
même qu 'il lui faut si peu)-, on ima-
gine combien il doit être diffici le —
et combien de fois cela fu t  impossible
— à un inconnu de se faire une petite
place au soleil.

En ce mois cle novembre 1951, nous
étions de ces quelques amis qui ne
voyaient pas sans appréhension par-
tir Pierre Boulanger à Paris — bien
sur , nous ne le lui avions pas dit ,
alors , ouvertement — cn pensant aux
cruelles expériences qu 'il pourrait y
faire , aux déceptions qu 'il pourrait
rencontrer et qui, peut-être , seraient
susceptibles de briser irrémédiable-
ment un élan prometteur.

Non que nous doutions de lui , de
sa valeur. Mais nous craignions sur-
tout cette faune au milieu cle laquelle
il allait soudainement se trouver
plongé et qui est plus souvent sensi-
ble au côté matériel d'une af fa i re  —
un artiste dût-il en mourir — qu 'à ses
qualités artistiques.

Ces crainte d'alors se sont révé-
lées, aujourd'hui , heureusement vai-
nes. Certes , en quittant le Val-de-
Travers, Pierre Boulanger emportait
avec lui l'enthousiasme de son jeune
âge, une franchise dont on ne l'a
peut-être pas toujours loué mais qui
reste son arme la plus... désarmante ,

son désintéressement , sa générosité
à payer de sa personne et cette can-
deur qui lui est innée.

Cela ne constituait pas , à vrai dire ,
un bien lourd bagage pour devenir
artiste. Mais , jointes aux dons qu 'in-
déniablement il possède, à un travail
qui fut  acharné et discipliné , ces qua-
lités cle cœur ont fini , très certaine-
ment , par le servir et le faire appré-
cier, peut-être dans une plus grande
mesure qu 'on ne l'imagine commu-
nément , par ceux avec qui il a
d'abord appris — nous pensons par
exemple à l'amitié que lui témoigne
un Etienne Decroux — puis travaillé.

.̂ 4 rv 4^4

De ces collaborateurs , il faut citer ,
au premier chef , Lucien Raimbourg,
le célèbre créateur d' « En at tendant
Godot », avec lequel Pierre Boulan-
ger prépare « Au petit bonheur », de
Marc-Gilbert Sauvageon , qui sera
joué à Paris puis en province .

Suzy Louvat est aussi parmi ceux
qui le louent. Comme ce jeune met-
teur en scène autrichien qui met au

point deux pièces de Bùchner qui se-
ront données pour la première fois
en France , « Vozzeck », à l'atmosphè-
re lourde , et « Léonce et Léa », d'un
genre poétique léger, où Pierre Bou-
langer tiendra un rôle en même temps
qu 'il prépare sa rentrée au cabaret
avec de nouveaux numéros inspirés
des « Histoires naturelles » de Jules
Renard et des chansons.

Si nous avons tenu , aujourd'hui , à
rendre hommage à Pierre Boulanger ,
c'est qu 'il donne actuellement une
série de récitals clans les principales
villes romandes et alémaniques de
notre pays et que c'est pour nous ,
Neuchàtelois, un honneur que notre
concitoyen ait tenu ces grandes pro-
messes que depuis plusieurs années
déjà il s'était faites.

Et c'est également parce que Pierre
Boulanger a su rester , malgré tous les
succès qu'il a remportés , attaché à
son petit pays, qu 'il a su conserver
une totale probité artistique et qu 'il
est resté l'ami sincère comme au j our
de ses débuts incertains.

G. D.

Cultes du 6 décembre 1 953
ÉGLISE RÉFORMÉE ÉV.4NGÉLIQUE

Collégiale : 10 h., M. Méan (Radiodif-
„ fusé).

20 h. 15, culte de sainte cène.
Temple du lias : 10 h. 15, M. Deluz.
Ermitage : 10 h. 15, M. Lâchât.
Maladière : 10 h., M. Junod.
Valangines : 10 h., M. Gygax.
Cadolles :* 10 h., M. Vivien.
Serrières : 10 h.. M. Laederach .
La Coudre : 10 h., M. Bourgeois.
Foyer Favag : 20 h., conférence avec pro-

jections, M. F. de Rougemont : a En
Calabre ».

Catéchismes : Ermitage. 8 h. 30 ; Collégia-
le , 8 t, 45; Terreaux, Maladière et Va-
langlne , 9 h. ; Serrières , 8 h. 45 ; la Cou-
dre . 9 h.

Ecole du dimanche : Salle des conféren-
ces . Maison de paroisse et Valangines,
9 h. ; Ermitage , 9 h. 15 ; Collégiale et
Maladière. 11 h. ; Serrières , 11 h. ; Vau-
seyon , 8 h. 45; la Coudre, 9 h. et 11 h.;
Monruz , 11 h. 10.

DEUTSCHSPRACHIGE
REFORMIERTE KIRCHGEMEINDE

Temple du bas : 9 h., Adventspredigt,
Pfr. Hirt.

Kleiner Konferenzsaal : 10 h. 30, Kinder-
lehre , Pfr. Hirt.

Mittlerer Konferenzsaal : 10 h. 30, Sonn-
tagschule.

La Coudre, Kapelle : 20 h., Adventspre-
digt. Pfr. Hirt.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Couvet : 10 h.. Adventspredigt und Abend-

mahl , Pfr . Jacobi.
Salnt-Blalse : 14 h. 30. Predigt und

Abendmahl.
Rochefort : 20 h.. Adventspredigt und

Abendmahl , Pfr . Jacobl.
Colombier : 20 h. 15, Adventspredigt,

Pfr. Genner.
ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

Dimanche, messe à 6 h., à la chapelle de
la Providence ; k l'église paroissiale,
messes à 7 h.. 8 h., 9 h., messe dea
enfants ; à 10 h., grand-messe. A 20 h.,
chant des compiles et bénédiction. Les
premier et troisième dimanches du
mois, sermon en Italien à la messe de

* 8 heures ; les deuxième et quatrième,
sermon en allemand à la messe de 8 n.

BRITISH-AMLRICAN CHURCH
(near Hôtel DuPeyrou)

5 p. m. Evensong and Sermon by the Rev.
W. Rowland Jones.

METHOD I STENKIRCHE
Beaux-Arts 11

9 h. 15. Predigt , M. Ammann.
15 h. Tôchterbund.
20 h. 15. Jugendbund.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
9 h 30, culte et sainte cène, M. R. Chéris.
20 h. Conférence. M. H. Bernath.
Colombier : 9 h. 45, culte. M. G.-A. Maire.

EVAN 'OKI . ISCI IE  STADTMISSION
15 h. Gemeinschaftsstunde.
20 h Predigt.
Saint-Blalse ; 9 h. 45, Predigt , chemin

de la Chaoelle 8.
Corcelles : 14 h. 30. Predigt , chapelle.
ÉGLISE É V W C i É I . I Q U E  DE PENTECO TE

Chapelle rue du Lao 10, Peseux
9 h. 45 , Culte et sainte-cène, M. H. Durig.

P R E M I È R E  ÉGLISE DU CHRIST
SCIENTISTE

Cultes ; 9 h. 30. français : 10 h. 45- an '
glais ; 9 h. 30. écol e du dimanche.

SALLE DE LA BONNE NOl VEI.LE
9 h. 30. Culte

ÉGLISE NÉO-APOSTOI.IQl 'E
27, faubourg du Lac

9 h. 15. Culte.
TÉMOINS DE JÉIIOVAH

19 h. 45. Etude biblique.
ÉGLISE DE JÉSUS-CHRIST DES SAIM "

DES D E R N I E R S  J O U R S
9 h. 45. Ecole du dimanche pour enfants

et adultes.
20 h. Culte.

A R M É E  DU SALUT (Ecluse)
9 h. 45, sanctification. 11 h., Jeune Ar-

mée. 20 h., réunion de salut.

Pharmacie d'office : Bl. Cart , rue de l'Hô-
pital.

Médecin de service : En cas d'absence de
votre médecin , veuillez téléphoner au

poste de police. No 17.
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ÎjJllJIJiyĝ glffî f̂ ^̂ pBIj^B! I

Mjg S I  • 9 a. • 9 âHài m ISPHk 0U M W flBP OA SP Efficace contre : artériosclérose, hypertension artérielle , palpitations du cœur fré- f *  \ D C
XifOlfi lSlfiS CliT C U lOt O UT  GS WP^ '- i  . 'I i l  W «Il Ëài I1»**"1---8, vertiges, migraines, bouffées de chaleur , troubles de l'âge critique (fatigue, V„ U K C
__f a sk»' <&,a sjgSJ/ & S£jt m "&> H\m t i U i l W K VI a  mhtr H9 B ;,¦• ( |. |  U M 

JU» HœÏ Pâleur , nervosité), hémorro ïdes , varices , jambes enflées, ma ins , lir as , jambes  et » t\n i- r
W— ,—«IL k « „>» .«

^ J  ̂ A m M M m . W Jà n ,  > BjH ! l WM ¦ i ' 1 Ha M X .  ËM Pieds froids et engourdis. — Ext ra i t  de p lantes.  — 1/1 CURE, Pr. 20.55. — W /|] hH
«P CUfilO^S 01 pi-SClS IrOlaS ï SmiS m m S ll  êS  IMIWlSlllïflll"lill7llWI CURE moyenne Fr. 11.20 - Chez votre pharmacien et droguiste 3 I .Z .U.JJ

È '}ty \
mSBS m̂mtuMtmttttm.

^X &yj i'&î, EaHifim

¦ w CAFé La Semeuse
Le café qu'on savoure...

A vendre

« Citroën 11 »
normale , moteur et boite à vitesse en parfait
état , carrosserie à réparer , prix fr. 1200.—.
Pour renseignements tél. 5 44 43.

' jtè^O^ 
Tripes à la milanaise, . le kg 4.Z0

A  ̂Bolets stérilisés, tr 2.75 Gnagis' s"raos le ke 5"~

V̂ Boiets stérilisés, *» « 5.— Harenss en selée* —°"°" " P
Mixed Pickles, con<"me,"Ib„,t« in » -.90 Rollmops marines, . .  ¦ *> **«> -.25
COnCOlIlbrCS, boite l/l I.-JV la boite (4-5- demi-pièces) 135 g. "./ V

DANS NOS CINÉMAS
AU PALACE : « L'AUBERGE

DU CHEVA L BLANC »
D'une opérette célèbre sort un film

grandiose, avec de la musique , des chan-
sons mélodieuses, des couleurs chatoyan-
tes , une pléiade d'artistes. Tou t le monde
.connaît la célèbre opérette « L'Auberge
du Cheval-Blanc. Chacun »v,o.udra la re-

t.volr à l'écran.
En 5 à 7, un film hors série : « Win-

chester 73 ».

AU THEATRE :
« L'ESPIONNE DE MANILLE »

Le plus sensationnel f i lm d'espionnage
de tous les temps. A Manille , dans une
zone pleine de dangers , une femme cou-
rageuse vécut 20 mois dans un enfer pour
remplir sa mission. Claire Phillips , la
Mata-Ha.ri américaine , est l' unique fem-
me qui reçut la médaille de la liberté :
« Medai of Freedom » . Cette histoire cap-
tivante , se passe dans le Pacifique Sud .

AU REX :
« LES ENFANTS DU PARADIS »
Que le cinéma français ait réussi un

chef-d'œuvre avec les « Enfants du pa-
radis », c'est indéniable. Marcel Carné a
fait  preuve en l'occurrence d'une intelli-
gence et d'une sensibilité qui le placent
parmi les premiers metteurs en scène du
monde. Tout d'abord il a travaillé sur un
excellent scénario ; le thème , qui pour-
rait être mélodramatique, garde au con-
traire beaucoup de dignité grâce k la
structure solide des caractères et au mé-
rite de l 'Interprétation : Arlettl joue avec
tellement d'émotion , Brasseur a dessiné
la spiritualité et la truculence à souhait ,
Barrault  fa i t  profonde impression , Sa.lou
est la noblesse même. Il faudrai t  citer
encore Renoir vraiment inénarrable , Mo-
dot et combien d' autres. Revenons donc
à cette réalisation Incomparable qui est
le chef-d'œuvre de Carné. La qualité de
la photographie, l'originalité et l'Ingénio-
sité des angles de prises de vue, la somp-
tuosité des décors , le charme digne de
Corot , tout enfin concourt, non comme
but mais comme moyens, à ce résultat
impeccable.

A L'APOLL O :
«JEAN VALJEAN (Les Mis érables)»

Un éternel triomphe, tiré de l'œuvreimmortelle de Victor Hugo « Les Miséra-
bles » , avec Miohael Renhie. Debra Pa-
get , Robert Newton . Edmund Gwenn.

Condamné aux galères pour avoir volé
un pain , Jean Valjean purge sa peine et
donne l'occasion au policier Javert , d' ap-
précier sa force herculéenne. Libéré , Jean
Valjean vole un plat d'argent chez Mgr
Myriel . .arrêté et ramené chez l'évêque,
il entend , surpris, celui-ci déclarer qu 'il
lui en a fait cadeau et lui a donné, en
outre, deux chandeliers d'argent. Jean
Valjean garde ces derniers , vend le plat
et s'établit potier à Morvin. Six ans plus
tard , devenu maire de Morvin* sous le
nom de M. IViadelàine , il retrouve Javert
qui ne le reconnaît pas au premier abord.
Mais quand , parti pour Anvers chercher
Cosette , fille d'une de ses ouvrières , Ma-
delaine donne une nouvelle preuve de sa
force , Javert se souvient.

En 5 à 7, « Les amoureux sont seuls au
monde » , la merveilleuse réussite du ciné-
ma français avec Jouvet et . Dany Robin.

AU STUDIO :
« MON MARI  EST MERVEILLE UX »

Tournée par André Hunebelle, avec
Sophie Desmarets, Fernand Gravey. Pier-
re Larquey. l'histoire se passe dans un
petit pays des environs..de Cannes , après
un démarrage laborieux dans une rédac-
tion de journal et les salons d'un éditeur
parisien. Le moti f : un écrivain en vogue
doit être interviewé par une jeune et Jo-
lie reporter , mais il se dérobe éternelle-
ment.  SI bien que la journaliste doit le
poursuivre jusque dans son mas proven-
çal , jO 'Uer toute une comédie pour , en f in ,
convaincre le misogyne qu 'il doit l'écou-
ter , répondre à ses questions et. bien
mieux, à sa flamme.

En complément, un documentaire :
« Images dvi pays de Neuchâtel » , tourné
par MM. Junod ex Guéra, avec textes
de Charly Guyot dits par Daniel Plllon.
Musique de Claude de Coulon.

En 5 k 7 : « Sans laisser d'adresse » ,
avec Bernard Blier , Danèle Delorme, Ca-
rette , etc. Réalisation de J.-P. Le Chanots.

En complément également le documen-
taire « Images du pays de Neuchâtel ».EMPLÂTRE ALLCOCK
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Faites à temps

ŝervice de qualité I vos achats
mmarnsm de fin d'année

Visitez dès maintenant nos magasins. Durant la première quinzaine
de décembre, vous pourrez tout à votre aise vous faire servir dans
une atmosphère agréable, sans être bousculés par des clients plus
pressés que vous. Nous aimons avoir une clientèle satisfaite et nous
serions heureux de pouvoir vous être utiles en vous conseillant ;

individuellement pour vos achats de cadeaux.
Ouverture des magasins durant le mois de décembre
Par suite d'une décision du Grand Conseil, les magasins l

n 'ouvriront pas le dimanche. i
Ils seront ouverts tous les soirs, y compris le
samedi jusqu'à 18 h. 30, ainsi que tous les lundis

matin.
Du 15 au 31 décembre, les magasins d'alimentation resteront

ouverts le mercredi après-midi.
Les négociants membres de l'Association du commerce

de détail du district de Neuchâtel.

f̂ ?̂ ^̂  ̂
Brasserie 

du City
ÏP?| "Splll̂  Tous les samedis
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P'--'* de saison • Gibier

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦ B

j HOTEL DU JURA-CHIÈTRES :
| La maison, des spécialités

Truites ¦ Petits coqs
Jambon de campagne

a Se recommande : ¦
if Tél. (031) 69 51 11 H. Kramer-Hurnl j
m i ( ¦

. Bien manger à Neuchâtel

¦— Centre gastronomique —f

au cœur de la vieille ville
Tél. 5 20 13 :\

\i J
y————— ^—— 
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Mettez-vous à votre compte !
La conjoncture actuelle

augmente les chances de réussite

Preneurs qualifiés cherchés pour plusieurs

magasins d'alimentation
très bien placés, projetés , en construction ou à remettre à ;

: Genève et Lausanne et autres localités importantes de Suisse
romande. Programme 1954-1955.

Possibilités intéressantes de se créer
une situation indépendante

Ecrire en indiquant âge, formation professionnelle
et moyens financiers à

DEGGO Société immobilière pour
détaillants, Olten, ou

USEGO, Siège de Lausanne, Lausanne
i qui donneront adresses, conditions et renseignements
I détaillés. jj

V. _ t

DANSE
dimanche 6 décembre

après-midi et soir
par l'orchestre «Sonora*

Hôtel de la Paix
Cernier
Tél. 7 11 43
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§ Votation sur les finances fédérales \
La femme paie l'impôt
La femme est appelée au service militaire \
La femme doit voter !

[ ASSOCIATION SUISSE POUR LE SUFFRAGE FÉMININ §
'iiiiMi niMiiMiiiiiiiliiilliiMirimitiiiiiiiiiiMiMiMOttriiTiiiMiiiriiiiiiiiiiiriiiiiiiiiiii I IMHIIM . mi .M MIIIH ntitff MI T

I RENSEIGNEMENTS
commerciaux et privés suisses et étrangers

BICHET Renseignements S.A.
Fondée en 1895

BALE LAUSANNE
Freiestrasse 69 Avenue de la Gare 24

BERNE LUGANO
Bubenbergiplatz 8 Via Emllio-Bossi 11

GENEVE ZURICH
rue du Mont-Blanc 4 Bôrsenstrasse 18

Bureaux et correspondants dans
le monde entier

Malhuissnn î ™'* ̂ tâIMUIUUIUUUI I A 12 km. des Verrières
L'HOTEL DU LAC offre

MENU REPAS FINS
GASTRONOMIQUE g Pâté en croûte

Grape-îruit B *§ T*""--* Meunière
Hors-d'œuvre riches -S § Haricots verts

Galantine de volaille » « „ . . a" bÇurre
Foie gras brioché M -g p°ulet de Bresse rôti

Truite aux amandes 3;g Pommes allumettes
Poulet de Bresse-Vessie 'S „ Sa,ad\e*,,gla!.!3,

Salade et fromages H N°s vlns a dlsçrétloa
Corbeille de fruits g C  Bourgogne a igoté
Glace à l'ananas £ «. Beaujolais village

Arbois rosé
Prix Fr. s. 12. 'B Service et vin compris

Prix : Fr. s. 13.—

^******** *** 
^"Où en est la question 
^r de votre avenir ? T

r- Etes-vous content de la position que ^.V vous occupez actuellement, de l'argent j L -
JT que vous gagnez, ou espérez-vous quel- ' '
•« que chose de mieux et quelque chose de Jr"

Z plus ? i•7C En vous préparant vous-même comme 2-T
_ L- Correspondant - Sténo-dactylo - Secré- *-ù,"l*. taire - Comptable - Employé de bureau, ^k

^ 
etc., vous vous assurerez une position ^.T* permanente, agréable et bien payée, et ^.AÇ vous développerez en même temps votre m¦

/J caractère, votre personnalité. H
-Jf .  Il ne dépend que de vous d'arriver k 7r

v , une Jolie situation. Ce qui a été fait pour .J
"̂  d'autres peut être fait pour vous. -^
 ̂

Demandez aujourd'hui même l'intéres- -̂T1* sant prospectus et indiquez la formation ™
±r que vous préférez acquérir. Les cours se ^.£~ donnent en français. *y-
r* Enseignement par correspondance -f

Jf Fondé en 1941 y L~ LAUSANNE, avenue Collonges 11 ^
¦¦ Tél. 24 21 00 mm
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Si tu veux devenir

COSTAUD
viens prendre

pension
chez Paulo

Café
de l'avenue
de la Gare
Tél. 5 12 85

Restaurant
de la Rochette

Malvilliers
SAMEDI SOIR

TRIPES
Tél. 7 17 76

Le nouveau tenancier
R. Gceser-Palllartf .

Café du Stade
Nos excellentes

fondues
Croûtes an f roma g e

Notre spécialité :

Fondue
bourguignonne

N

Pour développer votre entreprise...
Suffit-il de disposer de machines et d'installations modernes, d une

main-d'œuvre qualifiée, de commandes importantes ?

L'homme d'affaires avisé vous répondra :

IL FAUT AVANT TOUT DES CAPITAUX POUR METTRE
EN ŒUVRE CES FACTEURS DE PRODUCTION

Au cours de nombreuses années, la Société de Ranque Suisse a acquis
une grande expérience en matière de crédits. Consultez-la, faites appel
à ses services.; elle vous aidera à résoudre vos problèmes financiers.

LA SOCIÉTÉ DE RANQUE SUISSE REND SERVICE
DISCRÈTEMENT ET RAPIDEMENT

1874

Place A.-M.-Piaget - Faubourg de l'Hôpital 8
NEUCHATEL
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f—^ Nos VOYAGES accompagnés de NOUVEL-AN -#-»̂
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13 JrU:S'. ^\  ̂600." compris M

« TOURESInE FOUR TOUS » Lausanne 3, Place Pépinel
Téléphone 2214 67 WÊ

L0CATI0N^"earchines
ï la journée M. SCHWALD

Service à. domicile — Tél. 8 23 76
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^ M»^ DROZ-GEORGET "
COUTURE

Rue Louis-Pavre 24

Travail soigué, sur mesure
Accepte des journées

Une carte suffit ,
\ /

dans un cadre original et unique Tél. 5 30 31

Spécialités de la saison : Côtelettes de chevreuil k
la mode du chef ¦ Faisan à la choucroute sur com-
mande ¦ Grand choix de menus et assiettes garnies.
Samedi soir : Gigot de chevreuil
Dimanche midi : Poule au riz
Dimanche soir : Entrecôte maison

Chanteuses, chanteurs
amateurs

Inscrivez-vous pour le

3me championnat
de la chanson

avec Claude EVELYNE, Maurice B.AEBEY
et Loulou SCHMID, de Radio-Lausanne

Début le 12 décembre 1953
Inscription: Jeanneret , Musique, Seyon 28

Mlle <^U^
Broderie à la machine

Côte 71 NEUCHATEL Tél. 5 28 86

Hôtel du Poisson, Auvernier

Match au loto
de « LA ROCHE » |

Samedi 5 décembre 1953, le soir
Dimanche 6 décembre 1953, après-midi

et soir

BEAUX QUINES
Se recommandent :

la société et le tenancier.

Norton-Club - Neuchâtel
iiiiiiMiiiimiiim.mmiti.iuiiiiinmiiiMiMiiii nui uni I I I I I

Samedi 5 décembre

Soirée familière
annuelle

Casa d'Italia, Ecluse . *

Invitation cordiale - Entrée libre

HÔTEL DU RAISIN |
« Taverne neuchâteloise »

Tél. 5 45 51 ;

SAMEDI SOIR : j
Civet de chevreuil

Filets mignon à l'Indienne
et les différentes spécialités du patron

Roby GUTKNECHT

"f—« ¦"'¦¦¦¦

P
ORE5ïï\URANT Tous les jeudis \
h Ja et samedis

>^^ T R I P E S
fn ~f ' titl** Toutes spécialités :

J// % L I - Gibier - Choucroute
7 f x&  V̂^  ̂ l Fondue - Escargots
1/ L ^j  i Grande et petite salle

^""* pour sociétés

W. Monnier-Rudrich Tél. 5 14 10

PAPETERIES S.A. SERRllRES

Assemblée générale ordinaire
des actionnaires

jeudi 17 décembre 1953, à 14 h. 15,
au palais DuPeyrou, rez-de-chaussée, Neuchâtel

ORDRE DU JOUR :
1. Rapport du conseil d'administration sur l'exeroi-ce 1952-1953 arrêté

au 30 juin 1953.
2. Rapport des vérificateurs de comptes.
3. Approbation des comptes, répartition du bénéfice, décharge au conseil

d'administration et aux contrôleurs.
i. Nominations statutaires.

Le bilan et le compte de .pertes et profits , le rapport de gestion, ainsi
que le rapport des vérificateurs seront à la disposition des actionnaires,
au siège social, dès le 7 décembre 1953.

Assemblée générale extraordinaire
des actionnaires

jeudi 17 décembre 1953, à 15 heures,
à l'hôtel DuPeyrou, rez-de-chaussée, Neuchâtel

ORDRE DU JOUR :

1- .-Vu Rmentat ion du cap itail actions et constatations légales.
2. M odif ica t ion des statuts ensuite  de l'augmentat ion du capital.

Les propositions de modification des statuts et le rapport du conseil
d'admin i s t r a t i on  sont mis à la disposition des actionnaires , au .siège social ,
dos le 7 décembre 1953.

Les cartes d'admission seront délivrées jusqu 'au 14 décembre 1953,
par la direct ion des Papeteries S. A., Serrières , sur justification de pro-
priété par attestation de banque, avec indication des numéros des titres.

Neuchâtel , le 5 décembre 1953.

LE CONSEIL D'ADMINISTRATION.

Café des Chavannes
chez Willy

Menu
du dimanche
Oonsommé Xavier
Langue de bœuf

sauce Madère
Rlzotto milanais

Salade

Entrecôte au gril
garnie

Escalopes
cordon bleu

Salle rénovée

( ' ïPRETS
Depuis 40 ans ,
nous accordons
des prêts avec
discrétion com-
p lète. Réponse
rapide- Pas d'a-
vance de fra is.

BANQUE
PHOCRÊDIT
FRIBOURGv /

ENFIN !
de nouveau

Samedi et dimanche

le civet de

CHEVREUIL
de l'Hôtel Suisse

Tél. 5 14 61 - Neuchâtel

LIBRAIRIE PAYOT
BUE DU BiVSSIN

Sa bibliothèque
circulante vous

o f f r e  un choix de
plus de W00

volumes
Profitez-en !

Abonnements men-
suels depuis Fr. 4.—

Le restaurant du Raisin, à Cortaillod
dès ~û f servira

§ »̂  dimanche

%_W heures , .,.. .du délicieux
jambon de campagne à l'os

sa grande spécialité
Se recommande : A. Kohli Tél. 6 44 51

Réservez le samedi 12 décembre
pour le MATCH AU LOTO
des chasseurs à Valangin [

Industrie électrotechnique
en développement, fabrication d'appareils spéciaux
protégée par brevets, cherche mise de fonds de

Fr. 50,000.- à 75,000.-
sous forme de souscriptions d'actions. Perspectives
de rendement Intéressantes.

Adresser offres écrites à L. A. 418 au bureau
de la Feuille d'avis.
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-S**'" ^88-" ï UN ÉTERNEL TRIOMPHE !

f APOLLO 1 JEAN VALJEAN 1
Tel 5 21 12 * i  T-ré de l'œuvre immortelle :; ~ !
¦ ' .. I de Victor Hugo, « Les Misérables »an fane m avec J9k français A „„„ KM¦J  ̂ 4<B Mlchael RENNIE « Detara PAGET
". H^  ̂ __^__W\ 

Robert NEWTON 
£ 

Edmund GWENN 
É ; ]

^^r ^^^B i Un ¦rllm d'4Vndré Hunebelle

[ STUDIO J MON MARI EST MERVEILLEUX §
& A Samedi et dimanche : matinées à 14 h. 45 \~ ~\W. Film français ^H Mercredi et Jeudi : matinées à 

15 heures I ' ¦;
'. '¦• ¦̂  ̂ _éS_\\ Tous les soirs à 20 h. 30 R3

>~\Jn^^ ^^^W?yj Johanna MATZ
i'H  ̂ ^H Johannes HEESTEES Ëa
¦ D A I  APC ¦ Walter MULLER f.. * ,{
| fiLMllk a dans un film en couleur ':

L TMZ 66 J L'AUBERGE DU CHEVAL BLANC !SHfek français j g mi
WBftm^ 

uéO& ¦ ! —*****-̂ ¦~̂ ———™¦"•̂ •"" I
...̂ P^^Wf* , ' Sensationnel film d'espionnage

f THEATRE 1 L'espionne de Manille i:-! Tél. 5 21 62 H * Rf !I Sous-titré J| j-.*: .Bk français- M Dimanche, matinée à 15 heures EgjJV allemand >4B Samedi location ouverte de 16 à 18 h. l 'ïj

. . .  ¦ . v -J' :..'. /  1 î i 1

APOLLO En 5 à 7
LA MERVEILLEUSE RÉUSSITE DU CINÉMA FRANÇAIS

^̂ ^̂ ^̂ ^J* X$ûr DIALOGUES D'HENRI JEJVNSON Réalisation : Henry Decoin

avec

Louis JOUVET ef Dany ROBIN

I Une œuvre émouvante entre toutes

Samedi et dimanche à 17 h. 30 — Lundi à 15 heures

PEÂ^flQ 
eP

Accôrdage
r lnllUU Polissage
Fr. SCHM1DT, Beauregard 1 Tél. 5 58 97 10intiLà

Dimanche 6 décembre

Vue-des-Alpes
départ à 10 heures et à 13 h. 30

Fr. 4.—

Renseignements - Inscriptions

Librairie Berberat soS 0̂ac
Autocars Wittwer "̂ §g£E8 »«B

L HOPITAL DE LA VILLE AUX CADOLLES
ET LE PAVILLON JEANJAQUET

préparent la fête de Noël des mala-
des. A cette occasion , ils recevront
avec reconnaissance les dons que le
public voudra bien leur faire par-
venir.— PALACE ——Notre

5 A 7*t ¦ Dimanche

17 h. 30^

5} La passionnante histoire
du « FUSIL » qui gagna un des fusils

convoités du monde

¦¦^̂  ̂ I1*-——* MTOSuMEMiitoiH* ncrat—I
«u, MILLARD MITCHELL • John Mclnlire • Jay C. Flippen

.;*' ; MAT N« 101

Un fi'l m -d'un rare intérêt
qui remportera tous des suffrages

CONVOITÉ
GAGNÉ

VOLÉ
I PERDU
| ET RETROUVÉ
HHBHI PROLONGATION nHOBB

^Mj r"''*-' '&^ &Êm^ÊÊ^T Faubourg du Lac 17

I

da nS to restau rants dU ^tenus choisis et variés
^B|yilCP 

Re
P

âS 
à remporter

^^  ̂ OÉPAD TEMENT ÎOCIAUOMAHD 5 % de rabais par abonnement

Parc à autos à proximité du restaurant !

SALLE DES SPECTACLES ¦ Peseux
Samedi , dimanche et lundi , 5, 6 et 7 décembre 1953,

(Samedi complet)
Portes : 19 h. 45 Rideau : 20 h. 15 précises.

Pour son 40me anniversaire,
le Football-Club COMETE présente

Football... et variétés !
Revue en 3 actes d'Emile CHATEL et Ed. von GUNTEN

avec le bienveillant concours d'acteurs et d'actrices de la région .
des « Gars de la Chanson de Peseux »

et d'un groupe de ballerines sous la direction de Mme H. Zaugg
Décors de Marcel GAUTHEY et de Charles KURTH

Prix des places : Fr. 3.—, 2.50 et 2.—
Location au magasin de tabacs M. Renaud, Peseux

4%4 4^4 4*4

j Samedi et dimanche 5 et 6 décembre, dès la fin du spectacle,
à la halle de gymnastique :

Bal d'anniVerSaire conduit par l'orchestre Madrino
i samedi Jusqu 'à 4 heures B A H Dimanche Jusqu 'à 2 heures

Tramway pour Neuchâtel , chaque soir, à la sortie du spectacle ¦

/ >1 APPRENEZ
A DANSER

vite et bien
chez

l Mme Droz-Jacquin
p rofesseur

Rue Purry 4
N E U C H A T E L

» Tél. 5 3181

I

S&Ï  ̂"* 
20

'30 

x carné M
U> chef-d'œuvre de Vil |g

i -» BarrauH J3hJlt%\\\ Louls \ŵ
avec ¦» . Renoir pf

. Casâtes *-e Dj^aria Brasseur «g,
C çArM Pierre

les ENtaNjf S
a» MB»»» |

P sont unanime5 : Wm

^ •̂"i'"s ;;:iir«U -̂stes lcm,s ,
i

r.est le superlatif du cm 
^

LOUEZ D AVAN 
af^M
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^ijk AULA
S® DE L'UNIVERSITÉ

Lundi 7 décembre 1953, à 20 h. 15 .

Quatrième conf érence universitaire

L'autonomie de l'esprit
- dans la recherche scientifique
[ par M. Félix FIALA

professeur à la Faculté des sciences
ENTRÉE LIBRE

t

! .. NOUVEAU RÉGIME
DES FINANCES FÉDÉRALES

I

I

MM. Jean-Louis BARRELET, conseiller d'Etat et conseiller aux Etats ;
Gaston CLOTTU , conseiller d'Etat et conseiller national ; Pierre-
Auguste LEUBA, conseiller d'Etat,

MM. les députés Jacques BÉGUIN , agriculteur, Crêt du Locle ; Louis BESSON,
fonctionnaire postal , Neuchâtel ; André BOREL, ingénieur , Colombier ;
Charles BOREL, professeur, la Chaux-de-Fonds ; René CALAME, indus-
triel, la Chaux-de-Fonds ; Alexandre CUCHE , agriculteur , le Pâquier ;

3 Jean DUBOIS, conseiller communal , Peseux ; François F.AESSLER,A conseiller communal , le Locle ; Jul ien GIRARD , notqire, la Chaux-de-
1 Fonds ; Oscar GUINAND , architecte , Cormondrèche ; Jules-F. JOLY,
I fondé de pouvoir , Noiraigue'; André LEUENBERG , gérant , le Locle ;
| Charles MAEDER , agriculteur , Bevaix ; André MAILLARDET , ingénieur ,
jj Peseux ; Fritz MATTHEY , notaire , le Locle ; Jean-Pierre de MONTMOL-
3 LIN, Neuchâtel ; Henri SCHENKEL, professeur, la Chaux-de-Fonds ;
.i Louis VEUVE, fabricant , Chézard ,
i MM. Hermann HAEFLIGER , président de la Chambre neuchâteloise du com-
jj merce et de l'industrie ; G.-Ad. RYCHNER , président de l'Union neu-
ù châteloise des arts et métiers ; Rud. SCHWEIZER , président de l'Asso-
§ dation neuchâteloise des cafetiers , hôteliers et restaurateurs ; René -
j BUSSY, préisident des maî t res  coiffeurs  de Neuchâtel et environs ;

Joseph ASCHWANDEN , président de l'Association neuchâteloise et ju-
rassienne de la branche photograp hique  ; Gaston AMEZ-DROZ , directeur

j de la Chambre neuchâteloise du commerce et de l'industrie ;
i MM. Ernest BÉGUIN, ancien conseiller d 'Etat et aux Etats,  Neuchâtel ; Marcel¦j BOURQUIN, secrétaire. Neuchâtel ; Pierre DUBIED , industriel,  Neuchâ-

ij tel ; Adolphe HUMBERT-DROZ , agriculteur , Lignières ; Marcel KRUGEL,
i industriel , Travers ; F. L. LAMBELET, industriel , les Verrrières ; Jean-

Pierre MICHAUD, commerçant, Neuchâtel et Maurice PONNAZ, ingé-
B nieiir, Je Locle,

i recommandent à leurs concitoyens neuchàtelois de voter

auj ourd 'hui et demain
i ¦ .

S» Vi

CTIIHIA SAMEDI ET DIMANCHE Iy mo à u h. 30 I
' ;1

sous les auspices de l'Office neuchàtelois du tourisme et des industries i } j
neuchâteloises ||

UN D OCUMEN TAIRE 1

Images du Pays de Neuchâtel 1
Production Pac Film (Junod et Guéra) i l

Textes de Charly Guyot , dits par Daniel Fillon \M
Musique de Claude de Coulon !

t..*ïi

Un film avec Bernard BLIER, Danièle DELORME, CARETTE rÊ
dans Î- ,V<

Sans laisser d'adresse 1
Réalisation de grande classe de I v j

J.-P. LE CHAMOIS i

Prix des places : Fr. 1.70 et 2.20 ;yy \

Durée environ 1 h. 50 — Location ouverte dès 14 heures — Tél. 5 30 00 i g|

RESTAURANT
DU LITTORAI

Tél. 5 49 61

Tous les jeudis
et samedis

TRIPES
et ses spécialité)
| M. PERRIN

K| l Où MADAME peut se f-aïre M m ^5•¦¦!

Wmf lJnf i\ * !f g f  ^fiffll'IiH
ff îill'r \K choisir le cadeau rêvé do Im '' ¦'w'itjHj ' j

B l̂l1̂ '̂  j 'rfff Mte ĵ ^^g^Ph itÊtmSir̂ -̂ ^ ẐZ&mWEm]



U retraite de M. Edouard Herriot
t!

( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

C'est en ce temps-là aussi que M.
Herriot froissa le sentiment de toute
une. partie de ses compatriotes, qui se
sentirent atteints dans leur foi , en
qualif iant , sans distinction aucune, le
christianisme de « religion de ban-
quiers ». L'illustre homme d'Etat a
d'ailleurs toujours cultivé une pointe
d'anticléricalisme qui datai t  de l'épo-
que où il fit ses débuts dans la vie
politique. Aujourd'hui  encore, cer-
tains commentateurs  ont pu déceler
que, s'il s'était dressé contre la Com-
munauté  de défense européenne,
c'était part iel lement sans doute parce
que, instruit par l'expérience de l'en-
tre-deux-guerres, il redoutait  tout
réarmement allemand, mais c'était
aussi parce qu 'il voyait dans cette
idée la «concrétisation de l 'Europe
vaticane », imaginée selon lui par les

démocrates-chrétiens que sont Schu-
man, de Gasperi et Adenauer.

Cependant, où le courage politique
lui a fait  sans doute le plus défaut,
c'est lorsque ne se souvenant plus de
l'at t i tude qu 'il avait prise en juillet
1940, il laissa jeter le discrédit après
la guerre sur nombre de Ses collègues
du parlement qui avaient suivi ses
conseils. Comme président de la
Chambre, à cette heure cruelle pour
le pays, M. Herriot avait en effet re-
commandé de confier le pouvoir à la
« haute  figuré » du maréchal Pétain.
Lui-même, en tarit qu 'arbitre des dé-
bats, n 'avait pas pris part au ,vote. Si
bien que, formellement, il n'eut pas
à être inquiété à la Libération. Et
sans doute par la suite milita-t-il
dans la Résistance, puisqu'il fu t  mê-
me prisonnier des Allemands. Mais
combien d'autres ont été dans son
cas qui , s'étant prononcés pour Pé-
tain , sabotèrent l'effort  de l'ennemi !
II ne leur fut  cependant pas pardon-
né et le président Herriot se serait
grandi en né les accablant point,
mais en intervenant en leur faveur.
Pour juger d'une carrière, il ne suf-
fit  pas en effet qu 'elle ait été en ap-
parence « indéfectlblement liée au
triomphe de la cause républicaine».
Derrière la paille des mots, il faut
voir le grain — parfois amer — des
choses.

René BRAICHET.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 4 décem-

bre. Température: Moyenne: 2,9;. min. :
0,8 ; max. : 4,8. Baromètre : Moyenne :
724,1. Vent dominant: Directlpri :' sud-
est ; force : faible. Etat du ciel : Couvert.
Brouillard sur le sol toute la journée.

Niveau (lu lac, du 3 déc., à 7 h. 30 : 428.9*6
Niveau (lu lac du 4 déc, à 7 h. 30 : 428.96

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons, Enga-
dlne : sur le plateau , brouillards mati-
naux jusqu 'à 600 m. ; brumeux dans
l'après-midi. Ailleurs, nébulosité variable,
temps partiellement ensoleillé. Doux. En
altitude, vents faibles à modérés du sec-
teur sud.

La semaine financière
La question du nouveau rég ime des

f ina nces f é d é r a l e s , par son importance
exceptionnelle, domine largement tous
les autres problèmes économiques. En
résumé, le peuple et les cantons suisses
ont à se prononcer sur l'opportunité
d'instituer un impôt f édéra l  dont le
produit dépasserait de près de 200 mil-
lions de f rancs  par an les besoins de
la Confédération.  Cette « marge de sé-
curité » démesurée des f inances f é d é -
rales permettrait un accroissement sen-
sible des dépenses de chaque départe-
men t et élarg irait encore la voie fac i l e
des subventions. Il résulterait de ce
pompage accru du contribuable un mou-
vement p lus considérable des moyens
monétaires en circulation et, partant,
un af faibl issement  du pouvoir d' achat
du f ranc .  Ce régime présente en outre
le grave danger de drainer au maximum.
les possibilités fiscales en période de
prospérité économique où tes besoins
ie l'Etat sant limités et d' utiliser cette
énorme marge d' argent inemployé à
issouvir des appéti ts  démagogiques
alors que ce surplus ne devrait être
imposé que pour fa i re  f a c e  à une si-
tuation extraordinaire telle qu'une crise
économi que ou une mobilisation.

Le meilleur moyen d' un emploi rai-
sonnable des deniers publics est le re fus
catégorique de tout rég ime f iscal  qui
n'est pas proportioinné au ménage f é -
iéral sagement géré. Et souhaitons que
iès lundi les dé putés  aux Chambres f é -
iérales s 'imprègnent enf in du solide
tdage : règle ta bouche d' après ta
B ourse !

Quant à l'évolution boursière elle se
caractérise par une relative fermeté
aussi hien en Suisse que sur les mar-
chés étrangers. Chez nous , Nest lé ,  Royal
et I talo-Suisse se distinguent.  Dans l' at-
tente du résultat  du dernier emprunt
fédéra l , nos f o n d s  publics sont station-
naires.

E. D. B.

Scandale à Paris
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

L'enquête ouverte à la suite de cette
affaire a .permis d'établir que Gérard
Arnaud , outre son entreprise de crédit
automobi le, avait  la gérance d'un cer-
tain nombre  de sociétés. Elle a fait dé-
couvrir, no tamment  que l'escroc avait
créé une  société fict ive de récupération
d'épaves en Méditerranée grâce à la-
quelle, à l'aide de faux  cer t i f icats  et
de fausses ad judica t ions  de l'adminis-
t r a t ion  des domaines, il s'était fait
avancer 242 millions de français fran-
çais par un établissement bancaire pa-
risien dont le siège est à Montréal.

Le directeur de la banque a déposé
une  plainte et s'est consti tué partie ci-
vile.

C'est grâce aux documents découverts
lors d' une  récente perquisit ion dan s un
garage parisien que l ' informat ion  pour
corruption et trafic d'influence a pu être
ouverte.

ACTIONS 3 déc. 4 déc.
Banque Nationale . . 810.— d 810. d
Crédit Fonc. Neuchât. 736.— d 735.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1230.— d 1230.— d
Ap. Gardy. Neuchâtel 206.— d 206.— d
Câbles élec. Cortaillod 8900.— d 9100. 
Câb. et Tréf. Çossonay 2750.— d 2750. d
Chaux et clm. Suis. r. 1250.— d 1250. d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1250.— d 1265.—
Ciment Portland . . . 3025.— 3000.— d
Etabllssem. Perrenoud 565.— d 565. d
Suchard Hol. S.A. «A» 360.— d 360.— d
Tramways Neuchâtel . 530.— d 530. d

OBLIGATIONS™ .̂ QL, _._ ,.
Etat Neuchât. 214 1932 105.— d 105.50
Etat Neuchât. 3M* 1945 104.50 d 104.75
Etat Neuchât. 3M> 1949 104.25 cl 104.25 d
Com. Neuch. 3V4 1947 103.— d 103.— d
Com. Neuch. 3% 1951 102.— d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.— d 103.—
Le Locle 314 1947 102.— d 102.— d
Câb. Cortall. 4% 1948 103.50 d 103.50 d
Fore. m. Chat. S 'A 1951 104.— d 104.— d
Elec. Neuchât. 3% 1951 102.75 d 102.75 d
Tram. Neuch. 8% 1946 103.— d 103.— d
Chocol. Klaus S Vt 1938 103.— d 103.— d
Paillard S. A. 4% 1948 101.75 d 101.75 d
Suchard Hold. 3Vi 1953 102.— d 103.25 d
Tabacs N.-Ser. 314 1950 102.25
Taux d'escompte Banque Nationale 114%

Bourse de Neuchâtel

L'AFFAIRE DE LURS
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

» Faut-il supposer qu 'ayant acquis,
éti queté et empaqueté une vérité of f i -
cielle, on ait déjà terminé l'affaire  de
Gaston Dominici  ? S'il en est ainsi ,
qu'on ait le courage de nous renvoyer,
dès demain, devant la cour d'assises,
et en même temps d'affronter  les sur-
prises qui accompagneraient les débats.

» Où alors qu 'on en revienne aux sai-
nes t radi t ions de notre justice sans
émoi excessif , sans impatience désor-
donnée, et qu'on reprenne l 'informa-
tion en admettant  qu 'elle doit servir à
établir la cul pabil i té  ou l'innocence, et
que, t ravai l lant  dans cet esprit, on fasse
une fois de plus œuvre pie et utile.

» Il serait épouvantable que cela ne
sôit plus possible et que la précip ita-
tion des congratulations, des compli-
ments, des sourires et des clichés ne
permette plus de faire son chemi n de
Damas.
» Pour nous, malgré notre angoisse,- ,

nous voulons être sûrs que les tradi-
tions dont on a tant  parlé triomphe-
ront une  fois de plus, et c'est sans au-
cun déf i t  mais  sans aiicune ' crainte que
nous disons que c'est à force de travail
objectif et loyal , et de recherches SHJjtâS
préjugés, qu'enfin' justice sera faite.-jï|§ |

EN ESPAGNE, l'avion Bilbao-Madrid
s'est écrasé contre une montagne de
Castille, en tentant un atterrissage de
fortune. On a dénombré douze blessés.

ILES SPOMTO
Devant 7000 spectateurs enthousiasmés

Résultat 3-3 (1-1 ; 2-2 ; 0-0)

C'est une cohue inimaginable qui en.
vahit hier soir les gradins et les tribu-
nes de la patinoire de Monruz dont la
contenance se révéla nettement insuffi-
sante pour absorber la totalité des spec-
tateurs désireux d'assister à la confron-
tation de deux équipes qui passent
pour être les meilleures de Suisse.

Des craintes qui se révélèrent
mal fondées

Nous étions anxieux de connaître les
réactions du public at. nous craignions
des incidents. Ce nefut  heureusement
pas le cas et, malgré l'extrême tension
qui régna d'un bout à l'autre de cette
rencontre, le public fi t  preuve d'une
sportivité méritoire.

Heureuse init iat ive aussi que de faire
commenter au microphone les arrêts de
jeu.

Bonne prestation des arbitres, MM.
Goel et Breitenstein, qui eurent le mé-
rite de rester maîtres de la situation.

Relevons enfin la sportivité des
joueurs des deux camps qui , s'ils jouè-
rent sèchement, parfois avec excès, ne
firent montre d'aucune hargne.

Les équipes
AROSA : Gardien : Riesen ; arrières :

Reinhardt, Waidacher, Pfosi ; lre li-
gne : Trepp, U. Poltera , G. Poltera ;
2me ligne : Hermann, Harter, Staub.

YOUNG S P R I N T E R S :  Gardien: Ayer ;
arrières : Uebersax, Golaz, Grleder ;
lre li gne : Sehindler, Martini , Blank ;
2me ligne : Bongard, Wehrli , Caseel.

La partie débute
à toute allure

Bien que nerveux, les joueurs ne per-
dirent pas de temps en vains prélimi-
naires et entrèrent immédiatement en
action , à toute allure. Plus tendus que
leurs adversaires, les Neuchàtelois ont
plus de peine à construire leur jeu.
La première ligne d'Arosa, très bril-
lante, procède par petites passes et
prend l'avantage à la 4me minute, par
G. Poltera, alors que Young Sprinters
jouai t  à cinq hommes. Ce premier but
n'altéra en rien le courage des Neuchà-
telois, mais leurs attaques se brisaient
sur Reinhardt  qui reste le bastion de
l'équipe d'Arosa. La première ligne
d'Arosa quitta rarement la glace. Ayer
opposa des parades extraordinaires aux
attaques de Trepp et des Poltera. Peu
à peu, les Neuchàtelois prirent con-
fiance et sous l ' impulsion de Martini ,
la première l igne amorça de magnif i -
ques combinaisons. La cohésion naquit
également dans la seconde ligne où
Wehrli se signalait  par l'insistance
avec laquelle il d isputai t  tous les pucks.

Il fa l lu t  a t tendre la dernière minute
pour que Mar t in i  réussisse l'égalisa-
tion. , . . f

I>e deuxième tiers
L'on se demandait, après la première

pause, si la première ligne d'Ar0sa "'W'
lai t  teni r  physi quement, mal gré sa très ''
forte mise à contr ibut ion.  Les joueurs >
ne tardèrent pas à prouver qu 'ils étaient -
encore de tai l le  et , après un moment
de f lo t tement, ils t raduis i rent  leur SU7
périorité par deux buts , marqués à la
lflme et à la 12me minutes  par Pfosi
et Uli Poltera. Mais les Neuchàtelois.
se déchaînèrent  à leur tour , acculant les
Grisons dans leur camp. A la 15me mi-
nute, Ubersax, au terme d'une  belle
descente personnel le, servit Wehrli qui
porta le score à 2-3.

En ce second tiers-temps, les specta-
teurs vécurent les plus belles minutes
d'un match qui fut pourtant d'un ni-
veau peu commun du début à la f in .

Dans les dernières minutes, Riesen se
mit  à son tour en vedette par de ma-
gni f i ques arrêts, mais il dut f ina lement
capituler sur un. tir  de Blank qui avait
été servi par Martini.

I»e dernier tiers-temps
La dernière phase de la partie mit  à

rude épreuve les nerfs des spectateurs.
L'on se rendait compte que l'équipe
qui marquerait remporterait la victoire.
Et pour tant  les deux équi pes avaient

fait jeu égal jusqu 'ici. Le niveau du jeu
resta élevé, mais ¦ l'on remarqua des
deux côtés quelques signes de défail-
lance rapidement surmontés, mais qui
firent que des occasions furent  man-
quées de part et d'autre. L'on assista
à des si tuations ép iques devant les deux
buts, mais le score ne fut  plus modi-
fié et la partie se termina sur un score
nul parfai tement  équitable.

Un grand match
Il n'est pas exagéré de dire que ja-

mais la patinoire de Monruz n'avait été
le théâtre d'un match de championnat
aussi passionnant. Nous eûmes l'occa-
¦sion d'assister à une très belle partie
opposant deux équi pes de valeur égale,
mais dont le style est opposé.
, .Arosa est l'équi pe de cinq hommes :
"Reinhardt, Riè'sén , Trepp et les frères¦Poltera. Riesen fit de splcndides ar-
rêts, Reinhardt, qui ne quit ta pas la
glace, fut  après Martini  le meilleur
homme sur la glace. Quant à Trepp
'et aux frères Poltera, ils forment une
ligne très redoutable dont chaque élé-
ment connaît très bien ses partenaires,
ce qui permet un jeu de passes extrê-
mement précises.

. .Young Sprinters, de son côté, forme
un tout plus homogène où chaque hom-
me bénéficie de la confiance des res-
ponsables de la formation de l'équi pe.
Les Neuchàtelois n 'ont pas craint de
faire jouer leur deuxième ligne contre
la première ligne grisonne, ce qui no
se f i t  jamais dans le camp opposé.

Tous les Neuchàtelois ont contribué
à la belle tenue de l'équi pe, face aux
champions suisses. Nous voudrions tou-
tefois accorder une  mention spéciale
à deux hommes : Martini et Ayer. L'en-
traîneur neuchàtelois domina ses por-
tenaires comme ses adversaires. Tan-
tôt organisateur d'offensives, et avec
quelle maîtrise, tantôt épaulant la dé-
fense, Martini  usa avec le même brio
du body-check et de la feinte subtile.
Quant à Ayer, il fit des arrêts éblouis-
sants qui prouvèrent la sûreté de ses
réflexes, sa souplesse alliée a une
grande stabilité, qualités qui dénotent
une rare maîtrise de soi.

C. C.

Lausanne - Davos 9-4
Hier soir, à Montchoisy, Lausanne a

battu Davos par 9-4 (2-2.; 5-1 ; 2-1).

Résultats de vendredi
Young Sprinters  - Arosa 3-3
Lausanne - Davos 9-4

Classement
Arosa . . ..  2 1 1 — 12 4 3
Young Sprinters 2 1 1* _ 7 1 3
Berne . . ..  1 1 10 1 2
Grasshoppers . 1 1 _ —  6 4 2
Lausanne . . 2 1 — *1 11 23 2]Ambri . . ..  1 _ *i  4 6 0
Zurich . . . 1 "'i 1 4 0
Davos . . . . 1 . 1 4 9 Q

Young Sprinters et Arosa
se partagent les points

au terme d'une partie étourdissante

Communiqués
Une soirée comme autrefois
Ce sera celle organisée par ses amis

pour la Musique militaire, ce soir , à la
Grande salle , à Colombier. Un souper aux
chandelles réunira d'abord les quelque
cent cinquante personnes inscrites pour
oe lever de rideau destiné à les porter sans
délai au diapason voulu pour la soirée
qui suivra et à laquelle chacun est Invité
a prendre part .

Des divertissements, des attractions,
des polonaises et autres valses bleues fe-
ront que chacun y trouvera son plaisir à
seule condition d'y apporter bonne hu-
meur et désir de se bien amuser.

Les Galas Karsen ty
jouent « Madame Filoumé »
Les Galas Karsenty représenteront, au

Théâtr e de Neuohàtel, les mardi 8 et
mercredi 9 décembre , « Madame Fi lou-
mé » , l'œuvre d'Eduardo de FMippo , adap-
tée par Jacques Audlbertl. Pièce curieuse
et émouvante, haute en couleur , elle
apparaît comme l'émanation même de
cette culture italienne qui , ces dernières
années , a donné tant de preuves de sa
vigueur et de son renouvellement.

Grande comédienne, Valentlne Tessler
apporte dans son personnage de « Ma-
dame Filoumé •> une véritable transfi-
guration d'un talent dont la diversité ap-
paraît Inépuisable. C'est Henri Vllbert
qui sera son brillant partenaire. Mise
en scène de Jean Darcante. Décor de
Douklng.

ZURICH cours an
OBLIGATIONS 3 fléc. 4 déc.

BV4 % Fédéral 1941 . . . 101.— d 101.— d
SM% Fédér. 1946, avril 106.75 d 106.7»
3% Fédéral 1949 . . . .  106.30 d 106.30
3% C.F.F. 1903. dlf. . 104.50 d 104.30 d
3% C.F.F. 1938 . . . .  104.80 d 104.80 d

ACTIONS
Un. Banques Suisses . 1250.— 1260.—
Société Banque Suisse 1130.— 1127.—
Crédit Suisse 1148.— 1148.—
Electro Watt 1240.— 1240.—
Mot.-Col. de Fr. 600.- 834.— 836.—
S.A.E.G., série 1 . . . 64 H d 64%
Italo-Suisse, priv. . . . .  177.— 190 14
Réassurances, Zurich 7925.— 7925.—
Winterthour ACcid. . . 5725.— d 5775.—
Zurich Accidents . . . 8800.— 8825.—
Aar et Tessin 1250.— 1255.—
Saurer 1050.— 1058.—
Aluminium 2120.— 2120.—
Bally , . . . . 832.— d 830.— d
Brown Boverl 1150.— 1145.— d
Fischer 1110.— d 1115.—
Lonza 925.— 925.— d
Nestlé Alimentana . . 1632.— 1648.—
Sulzer 1900.— 1895.—
Baltimore 92.— 92 Vi
Pennsylvanla 78 14 78.—
Ctalo-Argentlna . . . .  28 % 28 14 d
Royal Dutch Cy . . . . 3S5 & 368.—
Sodec 36 i/a 36 14
Standard OU 310.— 310.—
Du Pont de Nemours 459.— 462.—
Général Electric . . . .  389.— 389.—
General .Motors . . . .  257.— d 257.—
International Nickel .' 158 V4 157 H
Kennecott ; 281.— 280.—
Montgomery Ward . '. 243.— 243.—
National Dlstlllers . . 82.— 82 14
Allumettes B 53 14 53 Vi
U. States Steel . . .  167.— 168 14

BALE
ACTIONS

Clba 2920.— 2050.—
Schappe ; 714.— * 710.— d
Sandoz 3010.— 3030.—
Gelgy nom 2875.— 2880.—
Hoffmann - La Roche

(bon de Jouissance) 6425.— 6415.—
LAUSANNE

ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  855.— d 857.50
Crédit Fonc. Vaudois 855.— 857.50
Romande d'Electricité 580.— d 585.—
Câblerles Çossonay . . 2775.— d 2800.—
Chaux et Ciments . . 1275.— 1250.— d

GEKÈTB
ACTIONS

Amerosec 127.— 126.—
Aramayo 7% 7%
Chartered 30% 30 14
Gardy 206.— d 206.— d
Physique porteur . . . 355.— 368.—
Sécheron porteur . . . 475.— 470.— d
8. K. F 257.— 256.— d

Bulletin de bourse

DERNI èRES DéPêCHES
Le président Eisenhower

est arrivé hier aux Bermudes
Il a été accueilli par MM. Churchill et Laniel

Accord au suiet d'une conférence à quatre
HAMILTON (Bermudes), 4 (Routerr).

—¦- Le: président Eisenhower est arrivé
vendredi à 17 h. 1} (heure saris.se) à Ha-
milton à bord de son aivibij « Colombi-
1.1e ». Siir Winston Chuirchiilll, iprcmlor mi-
nistre de Graindc-Bretagne et M. Joseph
Laniel , présklient du eonseiH français,
l'ont accueilli à sa descent e d'avion.

Le gouverneur des Bermiudes, sir
A'tèxaroder Hood , a èa'liué le présiden t
Eisenhower, puis ce fut le tooiir de sir
-Winston Churchill et de M.; Lanàett ainsi
<piie des ministres des affaires éta-ailigê-
res de Gran*do-Brcta.g*n.e et de France
d'accueiililir le président. M. Eisenhower

;: a ènisMite 'îpa.ssé en revue la garde d'hon-
neur. Il s'est approche diu noiicro et a

'- .tjHVu une courte allocution.'¦•11 a* dit no-
;,ta.TrJimtVnt': .' "« C'est" «ne graruft joie pour
s*TObi' -de pouvoir m'èubretenii? dan s ce ra-

vissant endroit , avec mes vieux amis, .le
. soi^s ., convaincu que nos entretiens

coAdiu.irôrtt à une meilleure compréhen-
sion entre 'les peuples; j 'espère franche-
ment qu'ils raffermiront aussi les liens

entre nos pays. Je vous remercie de vo-
ire réception chaleureuse. »

Un passager imprévu
WASHINGTON, 4 (A.F.P.). — Le pré-

sident Eisenhower. accompagné de son
secrétaire d'Etat , M. John Foster Duilles
ot de ses prniciipaux couse iil ers de la
Maison-Blainehe, avai t quitté Wash-
ington à 14 h. (heure suisse). .

L'avion présidentiel ' emmenait un pas-
sager qui n 'étant pas prévu sur la liste:
M. Lewiis L. Strauss, présiden t de la
commission fédérale de l'énergie ato-
mique.

L'ouverture de la conférence
HAMILTON , 5 (Reuter). — Après les

trois ministres des affaires étrangères,
les chefs d'Eta t des trois puisantes occi-
dentailes : le président Eisenhower, sir
Winston -Churchill et M. Joseph Laniiel ,
ont égailement commencé Heurs entre-
tiems. La conférence durera quatre jours.

Lcs ministres des affaires étrangères,
MM. Dulles , Eden et Bidault , annonce,
t-on de source hien informée, se sont
déjà mis d'accord au sujet d'une confé-
rence à quatre avec la Russie, au début
de 1954. Cette décision de réunir les
ministres des affaires  étranbères a été
prise au cours d'une séance d'une heu-
re qui s'est déroulée au Mid-Océan Club,
étroitement surveillé.

Paroisse réformée de Neuchâtel
Dimanche 6 décembre

Journée d'offrande
Le culte de la Collégiale, radiodiffusé,

commencera à 10 h.

AIDE ET CONSEILS
AUX MÈRES

Thé-Vente dès 14 heures
au Restaurant neuchàtelois

Championnats suisses
de judo

Ce soir, à 20 heures,

Grande salle de la Paix
Encore des places
à fr. 2.50 et fr. 3.—

j Cabaret -  Dancing """™

A> B. C*
i Faubourg du Lac 2.7

Tél. 5 22 22 >
Charles Jaquet

vous présente '
son nouveau programme

I 

d'attractions avec
ROSITA

et
MAYA GY

et le dynamique duo de Jazz
« The Lime -Lighter's »

Ce soir ouvert jusqu'à 2 heures

LA CHAUMIERE
A SERRIÈRES
avec son pianiste-chansonnier

SOUPER AUX CHANDELLES

Danse dès 20 h. 30

* 

Brigade de la Vipère

SOIRÉE SCOUTE
Salle des Conférences

; 15 *eures et 2fp*i 15

• i l • • I un '

Cercle National
*¦ Ce soir à 20 h. 30

CONCEiT
Musique Militaire

VISITEZ j
l'Exposition de peinture 1

Alice Sluder-lieeHti |
1, rue Saint-Honoré

OUVERTE tous les jour s, dimanche H
y compris , de 14 h. à 18 heures

ENTRÉE LIBRE

¦
*«————— 1

Ce soir, à la Rotonde,

Soirée de Neuchâtel-Ancienne
Portes 19 h. 30 Rideau 20 h. 30

Dès 23 h. 15: GRAND .BAL
Orchestre GEO WEBER, six musiciens

Depuis 22 h. 30, le BAS, est ouvert
aux habitués

Les attractions passeront au restaurant

Dès 16 heures^
samedi 5 décembre 1953

Hôtel de la Gare - Corcelles

Grand match au loto
organisé par la S. F. G.
Cor celles-Cormondrèche

, *
Quines . sensationnels :

Machine à laver - Pendulette
neuchâteloise - Agneau

Radiateur électrique *
Sacs de sucre, etc.

La Grappe - Hauterive
Ce soir, dès 20 h. 30

SOIRÉE DU fl
Musique, théâtre - Bal

Orchestre « SONORA » *

Cantonal - réservo.i
Young Fellows - réserve -^

'¦ tf A 14 h. 30 -r -ua

YOUNG-FELLOWf
- CANTONAL |

Championnat  ligue nationale âjjj
Billets en vente d'avance chez ...s.

Mme Betty Fallet , cigares, Grand-Rue
^^^^̂ ^̂  ̂

¦¦ -r.

^̂ BHB ŜBB WmmmWmm &̂ m̂'̂ SBBiBi RRRH
Il sera vendu une quantité de "V '

beaux sapins de Noël
grands et.petits. ...

BELLE DARRE pour décoration
A. SCH UPFER père. Pierre-à-Bot »
Téléphoner au 5 22 13. l'après-midi*

ON LIVRE A DOMICILE
. ——— _^ 

Grande salle de Colombier
Samedi 5 décembre 1953, à 21 heures,

SOIRÉE FAMILIERE
de la Musique militaire

Jeux, attractions, productions, danse,
tombola, etc.

A 19 h. 30 :
Souper aux chandelles

(potage, choucroute garnie , fromage,
fruits)

Prix du souper : Fr. 6. — y compris cotil-
lon et soirée pour les personnes inscrites
seulement - Entrée a la soiréo seulement :

Fr. 2.— par personne
Soirée organisée par l'Amicale

—_
Ce soir, éi 20 h. 15

COUP DE JORAN
c . A VAN T-DERNIÈRE

—¦ 

Le froid est là mais

-.PETIT TAXI a ssI
avec ses prix à la portée de tout le
monde. Voiture chauffée. Maternité
gratuite. Se recommande : Georges
Etter , propriétaire. Stationnement
actuel par téléphone 5 63 98, la

Chaumière, Serrières.

f^r«H0CKEY CLUB»]
} NEUCHATEL ROUGE COSTE 1952 j
| plus haute distinction officielle de qualité l !

Eglise évangélique libre
Chapelle de la Rochette
Dimanche G décembre, à 20 heures
CAUSERIE AVEC PROJECTIONS

EN COULEUR

La Palestine aujourd'hui
par le Dr Hans Bernath

CHŒUR - Invitation cordiale ' à chacun

Chapelle de l'Espoir (Evole)
Dimanche matin, à 9 h . 30 : culte

Dimanche soir, à 20 h. 15 :

- L'AUTORITÉ DU CR0YANT >
par R. Bourquin

On priera Assemblée de Dieu
pour les malades Neuchâtel

ACTION BIBLIQUE
J?àubbùrg de I*âôpital 28

Dimanche 6 décembre, Jt 20 heures
Cours de culture biblique
sur l'Evan gile de Jean

présidé par M. Samuel Grandjean du Roc
Chacun est cordialement Invité

Foyer Favag - Monruz
Dimanche 6 décembre, à 20 heures,

Conférence-projections
par M. F. de Rougemont

«EN CALABRE »
Pous vos cadeaux de Noël

POTERIE DE TAIZÉ
exposée dès aujourd 'hui  à 15 h.

h la l ibrairie Reymond

BEAU-RIV AGE
SOIRÉE DANSANTE

avec l'orchestre Marco Junod
Prolongation d'ouverture ' autorisée

Corsaire

Fr. 200.— :
pour une bonne k tout faire, sachant
tenir seule un ménage. Excellents certi-
ficats exigés. Entrée à convenir.

Adresser offres écrites à G. S. 466 "au
bureau de la Feuille d'avis.

Grande salle de la Paix
Dimanche, de 15 à 18 heures,

et de 20 h. 30 à 24 heures

DANSE
avec l'orchestre • « Estrellita » ,

(5 musiciens) ¦

Institut neuchàtelois
A l'Université, ' .

Grand auditoire des lettres, à 14 h. 30,

Débat sur l'Enseignement
du français dans nos écoles

Séance publique et gratuite, ..
suivie de discussion

i i

Billets de banque étrangers
du 4 décembre 1953

Achat Vente
France 1.09 1.13
D. S. A 4.28 4.31 V-
Angleterre . . . .  11.16 11.35
Belgique 8.35 8.55
Hollande Iil0.50 113.—
Italie 0.67 0.69 %
Allemagne . . . .  100.— 102.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne 9.70 10.—
Portugal 14.50 14.90

COUBS DES CHANGES
du 4 décembre 1953

Demande Offre
Londres 12.22 12.27
Paris . . .. . .  1.24M 1.25M
New-York 4.29-V, 4.30*!-*;
Montréal 4.39 V'. 4.42
Bruxelles 8.72 8.75 ''
Milan —.69!>i — .70VÏ
Berlin 104.25 104.65
Amsterdam . .. .  114.80 115.25
Copenhague . . . .  62.90 63.15
Stockholm . . . .  84.30 84.65
Oslo 61.07 61.37

Cours communiqués sans engagement
Par la Banque cantonale neuchâtelolse

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30,—/34.—
françaises 33.—/36.—
anglaises 37.—/42.—
américaines . . . . . .  7.50/8.50
"ngots 4800.—/4950.—

Icha non compris
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse



L'attitude des groupes
politiques au sujet

des allocations familiales

A la veille de la « reprise »
du Grand Conseil

Les groupes radical , libéral et P.P.N,
se ¦ réuniront demain après-midi , le
groupe socialiste dimanche matin pour
fixer leur attitude au sujet de la re-
prise du débat au Grand Conseil sur
l'initiative pop iste.

Nous avons déjà signalé que le co-
mité directeur du parti libéral était de
l'avis qu 'il fallait renoncer à tout con-
tre-projet et soumettre l ' initiative po-
piste au peuple avec recommandation
de la rejeter.

Depuis lors, le comité directeur de
l'Association patrioti que radicale s'est
réuni et a décidé de présenter au grou-
pe la proposition suivante : rejet de
l'initiative pop iste et contre-projet
amendé selon les normes contenues
dans le projet d'accord , demandé par
la F. O. M. H., entre l 'industrie hor-
logère et les organisation ouvrières
(le maximum de l'allocation est fixé
à 25 fr.). On peut supposer que les ra:
dicaux ont choisi cette solution pour
tenter d'amener les socialistes à aban-
donner leur opposition à la clause dé-
rogatoire, qui , dans le contre-projet
primitif de la commission , réserve pré-
cisément les conventions collectives.

On n'a pas été sans remarquer en
effet un article publié hier par la « Sen-
tinelle» et dû à la plume du conseiller
national Griidel qui formulai t  la pro-
position des 25 fr. dans l ' industrie hor-
logère et qui réaf f i rmai t  que la F.O.
M.H. était « adversaire du princi pe de
la détermination des salaires par un
pouvoir politi que ». Voilà une prise de
position qui , indiscutablement , est en
retrait par rapport à celle du groupe
socialiste neuchàtelois.

Reste à savoir si , maintenant , les so-
cialistes modifieront l'attitude qu'ils
ont prise il y a trois semaines , et d'au-
tre part , si les groupes l ibéral  et P.P.N.
se rallieront au compromis radical pour
réaliser l'unanimi té  bourgeoise.

Remarquons enf in  que si un compro-
mis concernant un contre-projet était
trouvé, un recours au Tribunal fédéral
ne serait pas encore exclu. Car la «Voix
ouvrière» laissait entendre hier que les
popistes (à défaut des socialistes)
pouiraient déposer le recours.

lfl VHIE

AU JOUR TUE JOUR

La sécurité des enf ants
sur la route

Ce problème ne cesse de préoccu-
per les parents, surtout dans notre
ville où les collèges sont situés au
bord de routes à grand trafic.  Il y a
d'autres endroits dangereux et il est
bon d' en parler avant qu'il soit trop
tard.

Une lectrice attire notre attention
sur la circulation le long des rues de
l'Evole et de Port-Roulant. Il  n'y a
pas de trottoir au nord où les esca-
liers, les chemins, absolument mas-
qués, débouchent à même la chaus-
sée. Les autos et surtout les motos
roulent parfois  sur cette artère à une
vitesse exagérée et beaucoup longent
le bord nord de très près.

On s'imagine combien les enfants
de ces quartiers sont exposés , dans
les jeux de leur âge et quand ils se
précipitent pour prendre le trolley-
bus.

Notre correspondante propose un
remède. Comme il n'est pas possible
d'élargir la route sans d'énormes
fra is , ni de construire un trottoir au
nord , ne pourrait-on pas marquer la
route d' un large trait , visible et bien
entretenu, qui délimiterait un espace
réservé aux piétons. Cette solution
n'attaque sans doute pas le mal à la
racine, mais ce serait mieux que
rien, car les véhicules ne rouleraient
plus trop près du bord et les en fan ts
disposeraient d' une zone de sécurité
quand ils débouchent sur la route.

_ Nous pensons que cette proposi-
tion est intéressante et qu 'elle de-
vrait être examinée. Avant qu'un
malheur ne survienne.

MEMO.

Une limousine grise, d'un modèle 1953,
portant les plaques ZH 40310, qui se
trouvait stationnée sur la place Numa-
Droz depuis jeudi matin , a été volée par
des inconnus. F.lle a été retrouvée hier
démolie à la suite d'un accident dans la
région de Morat. La police a découvert
à l'intérieur de la voiture des traces de
sang et un chapea u gris avec un ruban
noir portant les initiales F. V.

Il est probable que le ou les occu-
pants auront dû se faire soigner. La
police les recherche activement.

Une auto volée à Neuchâtel
retrouvée démolie

près de Morat
Il y avait des taches de sang

à l'intérieur

La police locale a été appelée à In-
tervenir , hier soir , pour déloger 200 ou
300 personnes qui, en dehors de l'en-
ceinte de la pat inoire,  n 'avaient  rien
trouvé de mieu .x à faire que de se grou-
per sur île toit d'une baraque , dans  une
propriété privée. L'évacuation fut  très
difficile.

Presque toutes les tuiles ont été bri-
sées et une barrière enfoncée. Une pilain-
te serait déposée par le propriétaire.

Dommages ca*usés par des
spectateurs du match

de hockey

^MiiHC X̂ ei

Un juge d'enfants décrit
les causes de la délinquance juvénile

' S U I T E  1 ) 1  L A  P R E M I E R E  1 ' A (.  \i )

Tous ces fac te urs  exp liquent le
désé quilibre nerveux des jeunes qui
connaissent un sentiment de révolte ,
d' injustice et qui commettront un
délit pour se libérer. L 'enf a n t , par
suite de nombreuses f rus trat ions, se
dégag e de la société.

Quant aux responsabili tés fami -
liales, elles sont tout aussi réelles ,
et la famil le  bourgeoise n'est pas
moins responsable que la fami l l e  ou-
vrière. Les erreurs éducatives sont
courantes : éducation trop stricte ,
révélations maladroites de certai-
nes filiations, corrections qui sur-
tout soulagent ceux qui les adminis-
trent. Ces erreurs sont le f a i t  de pa -
rents o f f r a n t  un désé quilibre carac-
tériel ou atteints de nervosisme,
d' abêtissement ou de fatalisme. Les
conditions sociales façonnen t  autant
les parents que les e n f a n t s  quand
par exemple il n 'y a pas de p lace
pour se loger. Les bourreaux d' en-
f a n t s  — ceux que la presse à sensa-
tion dit tels — sont le plus  souvent
des victimes de la misère. Le p ère,
f a t i gué par son travail , excédé par
le bruit que f o n t  ses en fan t s , f r a p p e ,
mais f r a p p e  trop f o r t .

M.  Chazal boucla son tour d'hori-
zon en examinant ce phénomène
qu 'est la « bande » d' en fan t s , qui a

pour univers la rue. avec sa f ê t e  f o -
raine , le cinéma , les vitrines, les
c a f é s .  La bande a ses lois , sa soli-
darité et l' enfan t qui en f a i t  partie
trouve en elle ce que son milieu fa -
milial n'a pu lui donner.

Il  f a u t  connaître toutes ces cau-
ses, il fau t  p ro f i t e r  de l'ètiologie de
la délinquance juvéni le  pour entre-
prendre l'œuvre magnif i que qu 'est la
rééducation. Il  y a peu , on expli quait
cette délinquance par une perver-
sion constitutionnelle. Cela est exact
dans quel ques cas mais dans les au-
tres, il faut  faire un ef fo rt pour voir
que ce n'est pas cela , conclut M.
Chazal qui , tout au long de son expo-
sé , montra que le juge d' en fan t s
qu 'il est n 'avait pas de préjugé con-
tre le jeune  délinquant , qu'il lui
faisai t  conf iance le p lus souvent , sa-
chant f o r t  bien que l' en fan t  n'aurait
pas en f re in t  les règ les que se donne
la société s 'il y avait trouvé les con-
ditions con formes  à son développe-
ment. Il s 'agit d' expériences fa i t e s
dans une grande ville et en France ,
mais , comme l' a f a i t  remarquer M.
William Perret , les causes de la dé-
linquance juvéni le  dans notre p a y s
ne sont pas très d i f f é r e n t e s  de celles
qu 'a énoncées M.  Chazal.

D B.

Les conférences
de Belles-Lettres

Question , énigme Rimbaud.  On se bat
autour  du poète , aujourd 'hui  comme au
lendemain  cle sa mort en 1891. Et si l'on
se bat , c'est que nous ne sommes pas au
clair. M. Henri  Guil lemin est un rud e
combattant  et, avec son éloquence et sa
passion intelligente, ou sa raison pas-
sionnée si l'on préfère , il a réussi à
éclaircir le mystère , textes et calendrier
en mains.  Sa démonst ra t ion  et sa pro-
fession de foi ont  tenu en ha le ine  hier
soir un très nombreux public , dans le-
quel on no ta i t  la présence du conseiller
fédéral Max Pctitip ierre , à l'Aula de
l'université.

On se .ba t , constate M. Guill emin ,
parce que beaucoup de points  obscurs
j a l o n n e n t  la biograp hie du poète. Est-ce
exact qu 'il a été soldat de la Commune ,
qu 'il a ennmené une  j eune  fille à Paris,
qu 'il a cessé d'écrire à 19 ans , qu 'il! a
été pilleur d'épaves dans la mer Rou-
ge ? On ne sait rien de certaines pé-
riodes de sa vie. Les circonstances mê-
mes de sa mort sont, discutées , inter-
prétées. Isabelle Rimbaud a di t  que son
frère étai t  mort  comme un élu . commi e
un sa in t  ? Est-ce ila vérité ? Et dans
quelle perp lex i t é  nous p longent le jeune
Rimbaud révolté et le Rimbaud bour-
geois du Harrar  ? Ces deux êtres sont
insupenposab les. Nous sommes vict imes
d'un mythe , est venu affirmer à Neuchâ-
tel , il n 'y a pas très longtemps , M.
Elicmble.

Est-ce vrai que les deux Rimbaud
sont insupenposables ? Non , répond M
Gui l l emin  qui a relevé dans  la corres-
pondance  de R imbaud  à sa mère tout ce
qui, dans  le conumerçant.  rappelle le
poète et ce qui dans  le poète annonce
le voyageur en Abyssinie. Pour la con-
naissance  de Rimbaud ,  il faut  aussi
accorder confiance au témoignage de sa
sœur. Certes, elle a t ruqué des le t t res ,
mais  sa relation de la mort de Rimbaud ,
le t t re  privée et i n t i m e  adressée à sa
mère, ne peut être suspect.

Ayant  dégagé le ter ra in , M. Gui l lemin
peut définir , et c'est le centre de sa
conférence, ce qu 'a dû être R imbaud ,  ce
qu 'il est, quelle est l'image qu 'en donne
une  analyse  fou i l l é e  de son œuvre et de
tous les documents  qui se rappor ten t  au
poète. On ne s'é tonne pas -que le Rim-
baud de M. Guili lemin soit chrétien. Le
conférencier s'est exprimé sur les dévots
qui « a n n e x e n t  les ê t res  d'exception
pour revaloriser le cheptel » pour mieux
souligner que , pour lui,  seule compte la
vérité.  Jadis, il n 'a pas hési té  à prou-
ver que Lamar t ine  é ta i t  un mécréant à
la f in de sa vie. Aujourd 'hui , la véri té
lui commande de voir le vrai Rimbaud
dans l' adolescent et l 'homme qui ne
cessèrent de poursuivre leur quêt e d' ab-
solu , un absolu dont  Dieu est le nom.
La somme des expériences du poète , le
miroir de son âme tourmentée mais qui
entrevoi t  l'accomiplissement , c'est la
« Saison en enfer » dont M. Guililemin
sut traduire en langage qui ne trompe
pas toutes les images et toutes les con-
fessions.

D. B.

lin jeune patineur blessé
Le petit Jean-Michel Hainard , âgé de

12 ans, qui patinait mercredi après-midi
à Monruz , a été victime d'une violente
rencontre avec un joueur , au bord de
la p iste réservée au hockey. Il dut re-
cevoir les soins du médecin , car il por-
tait une plaie ouverte à la mâchoire
et avait eu la langue en partie section-
née, ce qui nécessita des points de su-
ture.

« La question Rimbaud »
par M. Henri Guillemin

INAUGURATION DE BAS-RELIEFS A LA CHAUX-DE-FONDS

Deux bas-reliefs du sculpteur Léon Perrin ont été inaugurés mardi à la
Chaux-de-Fonds. Ces œuvres ornent les deux halls d'entrée de la Chambre

suisse de l'horlogerie. On reconnaît sur notre cliché le sculpteur
prononçant uno brève allocution.

Clara Haskil, pianiste

LES CONCERTS

La destinée peut enlever  de sa robus-
tesse , de sa v igueur  physique à un être
par ailleurs r ichement doué pour les
arts, et parvenu , de la sorte, à des som-
mets  que l 'homme vi goureux ne saura i t
j amais  a t t e i nd re  à la force des biceps.
Ainsi  en est-il de lia frcile pianiste qui ,
devant une sail e comble, a joué jeudi
soir en notre ville.

Le jeu de l'artiste , d'une rare flui-
dité , et sans aucune mollesse, exerce ,
on le remarque à tous ses concerts, un
appel réel , durabl e, qui se renouvell e
à chaque appar i t ion . * auprès du public.
Iil y a, dans ce public, les aînés, recon-
naissants ,  émus des messages que l'ar-
t is te  leur a.pporte année après année ,
et il y a les jeunes , fort nombreux ,
qui accourent  également , subissant  cet te
a t t i r a n c e  si personnelle , si forte, dont
on ne saura i t  trop proclamer le cha rme.

La Pastorale de Bach-Lipatti , donnée
en débu t de programme , déroula ses
claires beautés , sa science souriante et
profonde , sous les -mains sensibles qui
nous les appor t a ien t .  La Sonate de
Schubert, en si bémol majeur , propagea ,
dès les premiers accents, ses sortilèges
variés et prodigua ses grâces , sa poi-
g n a n t e  nostalgie , ses motifs  na ï fs  et
précieux tour à tour.

Les « b u n t e n  Bliitter » de Schumann.
réellement visions multicolores,  eurent ,
en Clara Haskil , un peintre sonore fi-
dèle, sensible à l'extrême aux reflets
de telles feui l les ,  et qui nous les mon-
tra dans leur fraîcheur toujours délec-
table.

Enf in , la Ballade en fa mineur de
Chopin étala pour nous ses beautés par-
fois plus près, certes , des larmes que
des rires , et dont  les effets sonores, la
richesse de composit ion charmeront
encore bien des généra t ions  aiprès la
nôtre. Sensible au m a x i m u m  à ces ma-
n i f e s t a t i ons  du génie de Chopin , Clara
Haskil rénandi t  parmi nous — et la
jeunesse fut  au moins aussi charmée
que les a înés  — ces magnif i ques et pro-
fondes résonances.

M. J. -C.

JURA BERNOIS

VICQUES
Uue ferai 1ère se tue

Jeudi après-midi , Mme Jeanne Schin-
delh oilz , habi tan t  Vicques , était occupée
à préparer le fourra.ge dans sa grange.
Pour une  raison inconnue , elle tomba
du monte-charge sur l' aire de la grange
et fu t  tuée , sur le coup, victim e d'une
fracture du crâne.

Son mari avait  fa i t  une chute mor-
telle, d'un toit , il y a plusieurs mois.

RÉGIOIMS DES 1ACS j

BIENNE

Un procès de presse
devant la Cour d'assises

du Seeland
(c) Dans le « Bieler Tagblatt  » du 8 no-
vembre 1952, M. H. Scheidegger, rédac-
teu r, publia un article met tant  en cause
un instituteur de Bienne qui avait  déjà
éprouvé des difficultés en raison de ses
sympathies pour l'U.R.S.S.

Ce pédagogue aurai t  dit au cours
d'une leçon : «J 'entends une fanfare
militaire , je vais à la fenêtre. Qu 'est-oe
que* je fais '?» Un élève aurait  répondu :
«Je  l'applaudis» . Mais le maitre aurait
rétorqué : « Non , je crache dessus ».

Et le rédacteu r avait, conclu que si
cette histoire était vraie, c'est sur l'ins-
tituteur qu 'il conviendrait de cracher. Il
n 'indiquait pas le nom du maitre.  Mais
quinze jours p lus tard , le président de
la commission scolaire d'Evilard mit
ces lignes sous les yeux de M. A. Vil-
lard , anciennement inst i tuteur  dans la
localité, en lui disant : « Lisez, c'est de
vous qu 'il s'agit ».

.M. Villard se sentit atteint dans sou
honneur  professionnel  et porta plainte.

La Cour d'assises du Seeland , réunie
à Bienne sous la présidence de M.
Schweingruber , vient de s'occuper de
cette affaire.

M. Villard a f f i rma  n 'avoi r j amais
prononcé ces paroles en classe. Et M.
Scheidegger fu t  dans l ' impossibilité de
prouver ce qu 'il avait  avancé , ses « in-
formateurs  » d' alors se récusant main-
tenant.

Un arrangement  est cependant surve-
nu au cours de l'audience sur proposi-
tion clu t r ibunal ., M. Scheidegger recon-
n a î t  l ' inexactitude des fa i t s  qu 'il a pu-
bliés et M. Vil lard retire sa plainte.

Une mise au point  rédigée par le tri-
bunal , d'entente avec les parties, sera
publiée en a l lemand et en français  dans
les j o u r n a u x  biennois.  M. Scheidegger
prendra à sa charge tous les frais , soit
ceux d ' i n t e rven t ion  du p la i gnant  et ceux
de la procédure.

Î VAL-DE-T RAVERS
TRAVERS

Avant une v o t a t i on
«¦om nui na le

(c) Jeudi soir s'est tenue dans la grande
salle de l'annexe , une séance d'orientation
organisée par le Conseil communal. Elle
précédait la votation des 5 et 6 décembre
suir l'acceptation de l'arrêté du Conseil
générai concernant la nouvelle tarifica-
tion du service des eaux avec la pose de
compteurs par Immeuble. Un nombreux
public (dont plusieurs futures électri-
ces !) répondit à l'appel des autorités
communales

LES VERRIÈRES
Initiative'' populaire

(c) Une demande d ' in i t ia t ive  populaire
a été annoncée au secrétariat communal
des Verrières par M. Albert Hegi. Elle a
pour objet la vente de l'Hôtel de ville.
En voici le texte :

« Les citoyens soussignés, estimant
que l'Hôtel de ville ne devant plus être
considéré comme d'utilité publi que, en
demandent  la vente. »

Il est certain que les 56 signatures
exigées seront fac i lement  trouvées. La
collecte en a commencé jeudi.

Le 12 mai 195 1, le Conseil conumunal
avait vendu l'Hôtel de vill e par voie
d'enchères publiques pour le prix de
30,000 t'r. Mais le Conseil général avai t
refusé de ra t i f ier  cette vente. D'autre
part, à la suite d'une demande de réfé-
rendum , les citoyens des Verrières
avaient voté le crédit de 38,000 fr. de-
mandé par le Conseil communal pour
la remise en état de cet imimeuble qui
du reste n 'a été encore que très partiel-
lement réparé.
L>es m a l v e r s a t i o n*  à la gare
(sp) Le tribunal ' correctionnel jugera
dans le courant  cle ce mois un ancien
fonc t ionna i re  des C.F.F. qui est accusé
d'avoir commis des malversations à la
gare, por tan t  sur un montant cle plu-
sieurs mil l iers  de francs. Les faits
n'ont été que partiellement admis.

AUX MOMTAGNES

EE LOGEE
Petite vengeance

(c) Un jeune Fribourgeois, employé à
la recherche des eaux potables de la
source des Rondes , à la Molière , s'étant
fai t  renvoyer , n 'a rien trouvé de mieux
que de pénétrer dans la baraque où sont
installés provisoirement les moteurs de
pompage et les a arrêtés. Naturellement
les eaux sont montées et les services in-
dustr iels  du Loole ont eu à déplorer
quel ques dégâts.

Etant donné l'âge de l'auteur de cet
acte et son repentir, l'affaire s'est arran-
gée à l'amiable.

VIGNOBLE

AUVERNIER
Chez les philatélistes

(c) Cette société a eu, sous la prési-
dtence die M. Rob. Burkhailter, son as-
semblée annuelle dimanche dernier ; 86
participants ont répondu à l'aippel.

COLOMBIER
Les écoles de recrues en 1054

Comme de coutume , deux écoles de
recrues d ' infanterie se dérouleront , en
1954, à Colombier.

La première aura lieu du 8 février
au 6 juin et aura un effectif de 385
recrues et 100 sous-officiers environ.
L'écale de sous-officiers se déroul era
du 11 janvier au 6 février.

La seconde école débutera le 19 juillet
et se terminera le 13 nov embre, avec
un effectif de 550 recrues et 100 sous-
officiers. L'école de sous-officiers aura
lieu du 21 ju in  au 17 juillet. Précisons
que cette école sera dotée d'une fanfare
de 25 recrues.

Monsieur et Madame Yves
H^UiDENWJ^NG-SOGUEL 

ont 
la très

grande Joie d'annoncer la naissance
de

Véronique
4 décemtore 1953

Clinique du Oet, Longohaimpe
Neuchâtel Hauterive

Le nouveau collège sous toit
Hier après-midi a été célébré la « le-

vure » du nouveau collège de la Cou-
dre. La peti te  cérémonie de circonstan-
ce, de t radi t ion dans le bâtiment , grou-
pait les entrepreneurs et les ouvriers
du chantier , auxquels M. Robert Ger-
ber, directeur des travaux publics de
là ville, et M. Maurice Billeter , archi-
tecte, adressèrent quel ques mots. Il y
eut une collation et la remise d'un
souvenir aux ouvriers, cependant que
le sap in dressé au faîte de la charpente
signif ia i t  que !es travaux d'aménage-
ment intérieur du collè ge peuvent com-
mencer.

LA COUDRE

LMssocidii'on des directrices des pen-
sionnats de jeunes f i l l e s  a le triste de-
voir d'annoncer  le décès de leu r chère
collègue et amie,

Madame Victor BAHON
a n c i e n n e  présidente et membre dévouée
de leur  association durant  de longues
années.

Culte à la chapelle du crématoire ,
samedi 5 décembre 1953, à 15 heures.

Monsieur et Madame Ami Zwahlen et
leurs enfants , à Peney (Genève);

Madame et Monsieur 1. Nova-Zwahlen
et leurs enfants , à Pontareuse-sur-
Boudry ;

les familles alliées , à Lausanne , à
Borex , à Genève et à Béziers (France),
ainsi que les amis,

- ont la douleur de faire part du décès
de

Monsieur Jules ZWAHLEN
retraité des S. I. de Genève

leu r très cher papa , beau-père, grand-
père, parent  et ami , décéd é le 4 décem-
bre 1953 dans sa 84me année , après une
courte maladie.

L'Eternel veillera sur ton départ
comme sur ton arrivée , dès main-
tenant et à toujours.

Ps. 121 : 8.
L'ensevelissement aura lieu à Boudry.

Jundi 7 décembre , à 15 heures. Culte
pour la famil le  à 14 heures , à Ponta-
reuse. - ,
Cet avis tient Heu de lettre de faire part
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Le comité de la Société fédérale  de
gymnasti que , section de Rochefort , a le
pénible devoir d'informer ses membres
du décès de

Gilbert
frère d'Alfred et Henri  Favre, membres
actifs de la section.

L'ensevelissement aura lieu à Roche-
fort , dimanche 6 décembre, à 15 heures.

La Société des agents de la police
cantonale neuchâteloise a le pénible
devoir de faire part du décès de son
membre,

Emile MAGNIN
gendarme en retraite

survenu le 2 décembre 1953, à Champ-
du-Moulin.

L'ensevelissement aura lieu à Brot-
Dessous, samedi 5 décembre, à 15 h.

Départ du domicile mortuaire :
Champ-du-Moulin, à 14 heures.

Repose en " paix chère maman, ta vie
fut amour et bonté.

Madame et Monsieur Jules Schneider-Rossetti ;
Monsieur et Madame Henri Rossetti ;
Monsieur et Madame Georges Rossetti et leur fils ;
Monsieur Georges-Henri Rossetti ;
Monsieur et Madame Willy Rossetti et leurs enfants, Mona , Gino,

Hubert et Katia ;
Madame et Monsieur Pierre Pagliani-Rossetti et leurs enfants,

Danielle et Sylviane ;
Monsieur et Madame Georges Schneider-Corti et leurs enfants,

à la Chaux-de-Fonds ;
Madame veuve Marguerite Sciora-Masoni et ses enfants, à Versoix;
Madame et Monsieur Georges Dlugatsch-Masoni ;
Mademoiselle Berthe Masoni ;
ainsi que les familles Masoni, Rossetti, Moroni , Gamba, parentes

et alliées,
ont le grand chagrin de faire part à leurs parents, amis et con-

naissances du décès de

Madame veuve Marie ROSSETTI
née MASONI

leur très chère et regrettée maman, belle-maman, grand-mam^n.
arrière-grand-maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et
amie, que Dieu a rappelée à Lui subitement, aujourd'hui vendredi,
dans sa 73me année.

Les Geneveys-sur-Coffrane, le 4 décembre 1953.

Veillez et priez , car vous ne savez ni
l'heure, ni le jour où le Plis de l'homme
viendra . Jean 13 : 7.

L'ensevelissement aura lieu lundi 7 décembre, à 14 h. 15, à
Coffrane.

Culte pour la famille à 1*4 heures.
Domicile mortuaire : les Geneveys-sur-Coffrane.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Jules Gygi-Thiébaud ;
Madame et Monsieur Maurice Béguin.

Gygi , leurs fils :
Monsieur Claude Béguin et sa fiancée,

Mademoiselle Greti Kohler ;
Monsieur Jacques Béguin et sa fian-

cée, Mademoiselle Janine Glauser ;
Madame et Monsieur Gilbert Perrin-

Gygi et leur fille Danielle, à Neuchâtel ;
Monsieur Edmond Gygi ;
Madame et Monsieur René Haberli-

Gygi et leurs enfants, Marianne et
Pierre-Phili ppe , à Bienne ;

Mademoiselle Valérie Gygi , à Bienne ;
Madame et Monsieur Jean Moginier-

Gygi , à Neuchâtel ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Monsieur Jules GYGI
leur cher époux , papa , beau-<p ère. grand-
papa et parent , enlevé ce jour , 4 dé-
cembre 1953, subitement, à leur tendre
affection , dans sa 79me année,

Bôle, le 4 décembre 1953.
SI nous sommes morts avec lui,-

nous vivrons aussi avec lui , si
nous souffrons, nous régnerons
aussi avec lui.
' 2 Tim. 2 : 11-12.

L'incinération aura lieu lundi 7 dé-
cembre 1953, à 14 heures, au crématoire
de Neuchâtel . Culte pour la famil le  au
domicile mor tua i re  à Bôle. chemin de
Fontey, à 13 heures.
Cet avis tient Heu cle lettre de faire part

Le Conseil communal de Bôle a le
pénible devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Jules GYGI
garde police retraité

son fidèl e et dévoué employé durant
47 ans.
¦¦¦ ¦̂¦¦¦ ¦1

Le comité de la Société fra ternel le  de
prévoyance , section de Bôle , a le regret
de faire part à ses membres du décès
de

Monsieur Jules GYGI
membre de la société et ancien prési-
dent.

L'incinération aura lieu lundi 7 dé-
cembre, à 14 heures, au crématoire de
Neuchâtel.

Le comité de la Société de chant
/'« Union chorale », de Bôle , a le péni-r
ble devoir de faire part à ses membres
du décès de

Monsieur Jules GYGI
membre honoraire.

L'incinération aura lieu lundi 7 dé-
cembre, à 14 heures , au crématoire de
Neuchâtel.

A la mémoire de notre chère épouse
et maman bien-aimée,

Dorette JAUSLIN
6 décembre 1951 - 6 décembre 1953

Déjà deux années
Le temps qui passe n'apaise pas

notre douleur , ton beau et cher
souvenir nous reste et dans nos
cœurs meurtris tu vivras jusqu'à
l'éternel revoir .

Ton mari et tes enfants.

Le comité de l'Association patrio ti-
que radicale du Val-de-Ruz a le grand
regret cle faire part du décès de

Madame Marie ROSSETTI
mère de notre député, Monsieur Willy
Rossetti.

Nous avons la profonde douleur de faire part à notre honorée
clientèle du décès de notre cher et regretté collaborateur,

Monsieur Othmar SCHLUP
survenu dans sa 37me année après une longue et pénible maladie,
supportée avec courage.

Nous garderons, avec reconnaissance, un bon souvenir de notre
cher dispai'u.

Bienne, le 4 décembre 1953.
ERNEST GEIGER S. A., BIENNE
La direction et les employés

L'incinération aura lieu lundi 7 décembre 1953, à 15 heures, au
crématoire de Bienne.
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